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Génération Glisse, 

Le Grand Retour
Dans l'eau, l'air, la neige, la terre, la 
falaise et& le virtuel
S'inspirant du livre d'Alain Loret Génération Glisse (Éditions 
Autrement, 1995), ce WebBook explore l'évolution des sports de 
glisse impactés par le numérique et l'IA. Au-delà de simples activités 
physiques sensationnelles (au sens de productrices de sensations, 
NDLR), ces pratiques alternatives aux sports olympiques sont 
devenues un puissant miroir des aspirations sociétales 
contemporaines : une quête insatiable de liberté, une célébration 
croissante de la diversité et une recherche de sens dans un monde 
en mutation marqué par une exploitation croissante des 
technologies numériques.

Loin d'être figés les sports de glisse incarnent toujours un esprit de 
rébellion et une soif d'innovation. Ils repoussent leurs limites sur 
l'eau, dans l'air, sur la neige, la terre, le rocher et, désormais, dans 
un monde parallèle virtuel. Reste que ce dernier est déjà considéré 
comme archaïque par les puristes& avant la sophistication 
extraordinaire des Métavers et des Métasports (les années 2030). 

Cette analyse, conçue comme une sorte de Roman de la Glisse, 
invite à comprendre pourquoi cette culture alternative, étonnante 
dans le années post 1968, continue en 2025 de défier les 
conventions en se réinventant grâce aux nouvelles technologies.

Pseudo Roman illustré et généré par la Task 
Force IA-SPORTS.Fr

NB. Toutes les illustrations ont été produites par une IA de même 
que les noms de personnages principaux qui s'expriment dans ce 
WebBook. Il s'agit donc bien d'une fiction& mais d'une fiction 
réaliste.
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Introduction 

La glisse, une authentique contre-culture sportive

L'héritage 
Il y a exactement 30 ans, à l'été 1995, la première édition du livre 
Génération Glisse, vendue à des milliers d'exemplaires par les 
Éditions Autrement qui avaient alors pris le risque de soutenir la 
contestation olympique, explorait les sports alternatifs non comme 
des activités physiques mais comme des phénomènes culturels prisés 
par une jeunesse en quête de sens et d'identité. À cette époque, la 
Glisse incarnait une contre-culture sportive, c'est-à-dire une 
alternative à la culture fédérale disciplinaire et officielle qui s'inscrivait 
dans une logique d'Utilité publique. La Glisse, au contraire, relevait 
d'une forme d'Utilité ludique. Ce fut une révolution - mise en scène 
par certains médias liés au surf et au windsurf, contre les règles 
rigides des sports traditionnels promus par l'Équipe. Ce fut aussi une 
célébration fervente de l'individualité pour ne pas dire d'un 
l'individualisme social revendiqué issu d'une certaine littérature 
américaine connue sous le nom de Beat Generation dont le leader 
était Jacques Kerouac. 

C'était un hymne à la créativité, à l'exploration de soi et à la connexion 
avec les éléments naturels loin des structures compétitives 
institutionnalisées par l'olympisme. Ce Mouvement Glisse, né d'une 
volonté de défier le statu quo officiel, offrait une alternative 
dynamique à la performance mesurée et codifiée en privilégiant 
l'expression libre et l'harmonie avec l'environnement naturel contre 
les gymnases, les piscines et les stades artificiels .

Les figures emblématiques de cette période, qu'ils soient surfeurs, 
skateurs, grimpeurs, ultra-trailleurs ou snowboarders, étaient perçues 
comme des pionniers d'une génération avides de liberté

La métamorphose de 2025
Aujourd'hui, la glisse a transcendé ses origines marginales pour 
devenir un phénomène mondial -  récupéré bien artificiellement par 
les Jeux olympiques, dont l'ampleur est amplifiée par les réseaux 
sociaux. Ces plateformes ont transformé la manière dont les exploits 
sont partagés, les communautés construites et les talents émergents 
découverts, offrant une visibilité sans précédent à des pratiques 
autrefois confidentielles. Des vidéos virales sur TikTok aux 
retransmissions en direct sur Instagram, les moments forts sont 
instantanément accessibles, générant un engouement planétaire. 
Parallèlement, sa consécration par les JO, bien que controversée par 
certains puristes craignant une "dénaturation" de son esprit originel, a 
propulsé la glisse sur la scène mainstream, lui offrant une légitimité 
nouvelle et attirant un public toujours plus vaste, jeune et diversifié.

Cette expansion s'est également accompagnée d'une transformation 
profonde grâce à l'intégration de technologies de pointe, de 
l'amélioration des équipements à l'analyse de performance par l'IA 
(prédiction des vagues, optimisation des mouvements), en passant par 
la production de médias immersifs (drones, caméras embarquées, 
expériences en réalité virtuelle). Ce qui était marginal est devenu une 
industrie florissante, générant des milliards d'euros de marchés sans 
pour autant perdre complètement son âme rebelle ni son esprit 
d'innovation. La tension entre l'authenticité originelle et la 
popularisation grand public, entre la passion individuelle et les 
impératifs commerciaux, est l'un des phénomènes les plus fascinantes 
de l'écosystème sportif contemporain. C'est une force doublée d'une 
dynamique motrice qui continue de remodeler ses contours et 
d'alimenter le débat au sein de ses communautés.

La glisse de 2025 allie désormais l'adrénaline pure pour tous, la 
créativité artistique et un engagement sociétal et environnemental 
fort, reflétant ainsi les aspirations profondes de toute une génération. 
Elle ne se limite plus à la prestation individuelle mais intègre des 
dimensions écologiques 4 en luttant pour la préservation des 
environnements naturels essentiels à sa pratique 4 et des dimensions 
inclusives en s'ouvrant à une diversité de pratiquants et de cultures. 
Elle brise les barrières de genre, d'origine et de capacité technique et 
physique. Cependant, cette expansion et cette intégration posent une 
question fondamentale : la glisse reste-t-elle fidèle à son esprit 
originel de liberté, d'innovation et de rébellion face aux conventions ? 
Ne risque-t-elle de se diluer dans le courant dominant, perdant ainsi 
son essence même au profit de la commercialisation et de la 
standardisation ? 

C'est tout l'enjeu de cette exploration "romancée" que nous vous 
proposons. Elle vous invite à plonger au cSur de ce paradoxe 
passionnant et à « rider » les vagues d'un futur en constante mutation 
; un avenir où le sport, l'art, la technologie et l'activisme se 
rencontrent et se définissent mutuellement.

Dans ce WebBook, nous explorerons en profondeur ces dynamiques 
en questionnant la manière dont la glisse, en tant que phénomène 
culturel, s'adapte et se réinvente. Nous analyserons l'impact de 
l'omniprésence du numérique, la signification de son entrée sur la 
scène olympique et la façon dont les innovations technologiques 
continuent de repousser les limites du possible. Mais surtout, nous 
chercherons à comprendre comment, malgré cette métamorphose, la 
glisse parvient à maintenir son statut de quête de liberté individuelle, 
d'expression artistique et de moteur de changement social. 

Préparez-vous à une immersion complète dans un univers où l'action 
et la contemplation se côtoient, où le respect de la nature est aussi 
important que la recherche de la performance personnelle non 
concurrentielle et où la communauté et l'individualité se renforcent 
mutuellement.

LE LIVRE D'ORIGINE&



Détournement officiel

Teahupo'o 2024 

Session légendaire récupérée par l'olympisme

Imaginez la scène : le 5 août 2024, au cSur de la saison des houles australes à Teahupo'o - Tahiti, se dresse une vague 
monstrueuse surnommée "The End of the Road" (en hommage au roman de Jacques Kérouac "On the road", NDLR). 
C'est un colosse liquide déferlant avec une puissance inhumaine réservée à une élite de surfeurs. Atteignant plus de 6 
mètres (double overhead), elle offre un tube d'une perfection intimidante. Sa lèvre épaisse menace d'engloutir tout 
sur son passage. Face à cette montagne d'eau, un rider local surnommé Matias "The Navigator" Dubois, jeune surfeur 
prodige de 22 ans issu d'une lignée de pêcheurs polynésiens, s'élance avec une détermination et une grâce inouïes. 
Minuscule et héroïque face au monstre.

Autour de lui, une nuée de drones autonomes 3 dont les "Hydro-Drones 7000" dotés de capteurs optiques avancés et 
pilotés par des intelligences artificielles 3 ainsi que des opérateurs humains expérimentés, captent chaque 
microseconde de son exploit sous tous les angles. Des caméras embarquées, fixées sur sa planche, offrent une 
perspective immersive incroyable de l'intérieur du tube. Chaque mouvement et chaque nuance de l'expression de 
Matias sont enregistrées avec une précision d'entomologiste. Des données de vitesse, d'angle et de G-force sont 
superposées en temps réel sur les images diffusées diffusées pour les JO (cliquer).

La performance est instantanément transmise via la fibre optique locale et le réseau satellite 5G de Starlink, diffusée 
en direct sur les canaux Twitch, TikTok et Instagram officiels des Jeux Olympiques de Paris 2024. Simultanément, des 
millions de spectateurs équipés de casques de réalité virtuelle MetaQuest Pro vivent une immersion totale, 
ressentant le rugissement de la vague, la puissance de l'eau et l'audace du rider comme s'ils le cotoyaient sur sa 
planche. En moins d'une heure, grâce à la magie de la connectivité 5G et des plateformes numériques mondiales, plus 
de 150 millions de personnes ont vécu cette expérience. Des adolescents de Sao Paulo aux banquiers de Tokyo, des 
communautés isolées aux métropoles vibrantes, tous étaient connectés par ce moment de pure magie olympique. Les 
conversations s'enflammaient en temps réel sous le hashtag #TeahupooLegend. Les emojis "vague" et "feu" 
déferlaient et des millions de "likes" s'accumulaient, créant une vague numérique aussi impressionnante que celle qui 
venait d'être domptée à Tahiti.

Voilà la glisse en 2025 : un phénomène qui transcende les frontières physiques, géographiques et culturelles propulsé 
par la technologie, le numérique et les réseaux sociaux. Ce n'est plus seulement une prouesse individuelle mais une 
expérience collective, partagée instantanément et mondialement, prouvant que même avec l'avènement de 
l'intelligence artificielle et de la réalité virtuelle, l'esprit authentique de la connexion avec la nature et la quête de la 
liberté restent au cSur de la "glisse".

https://youtu.be/Bo2ft7PhwMQ?si=UmcCaWXPrJKPI5Uw


Pourquoi ce WebBook ?

Notre but

L'objectif principal est de décrypter la façon dont la glisse, sous toutes 
ses formes (surf, skate, snowboard, foil, grimpe, trail, etc.), incarne et 
amplifie les aspirations profondes d'une certaine jeunesse urbaine en 
2025. Nous chercherons à démontrer comment cette culture 
dynamique est un reflet puissant de leur quête de liberté individuelle 
et d'expression personnelle, de leur engagement en faveur de la 
diversité et de l'inclusion, et de leur besoin fondamental de trouver un 
"sens authentique" dans un monde en mutation rapide. En même 
temps, nous explorerons comment la glisse demeure un espace de 
rébellion créative, permettant de contester les conventions et 
d'innover face aux défis contemporains, qu'ils soient écologiques, 
sociaux ou technologiques. Il s'agit de comprendre son rôle non 
seulement comme sport, mais comme mouvement culturel et 
philosophique, et peut-être politique.

Notre approche systémique

Analyse socio-anthropologique des articles de médias spécialisés 
portant sur les pratiques et communautés d'expérience. Nous 
plongerons au cSur des différentes scènes de la glisse pour 
comprendre les rituels, les codes, les valeurs partagées et 
l'évolution des sous-cultures qui façonnent cet univers unique. 
Cela inclut les articles portant sur les dynamiques de groupe, les 
rites de passage et la transmission des savoir-faire au sein de ces 
communautés.

Analyse d'interviews de riders professionnels et d'amateurs 
éclairés à travers des entretiens approfondis avec des athlètes de 
renom, des pionniers de la discipline et des pratiquants du 
quotidien réalisés par les médias. Nous recueillerons les 
témoignages directs sur leurs motivations, leurs expériences et 
leur vision de l'avenir de la glisse. Ces récits personnels offriront 
une perspective authentique et diversifiée sur le sujet.

Immersion dans la culture numérique de la glisse et les réseaux 
sociaux dédiés pour comprendre l'impact des plateformes 
numériques (TikTok, Instagram, YouTube, Twitch, etc.) comme 
catalyseurs de visibilité et d'expression de la glisse. Nous 
étudierons comment les contenus viraux, les influenceurs et les 
communautés en ligne redéfinissent l'esthétique, la narration et la 
portée du phénomène culturel.

Exploration des tendances émergentes et des innovations issues 
des avancées technologiques récentes telles que les drones, la 
réalité virtuelle, l'intelligence artificielle et les matériaux durables 
pour comprendre leur influence sur l'évolution des pratiques, des 
équipements et de l'expérience de la glisse. Nous identifierons 
également les mouvements sociaux et environnementaux qui 
prennent racine au sein de cette communauté via les médias, 
comme les initiatives écologiques ou l'activisme.

Notre périple méthodologique dans le monde de la glisse nous mènera 
des vagues iconiques de Tahiti et des côtes préservées de Bali aux 
pentes poudreuses de Niseko au Japon et des Alpes suisses. Nous 
explorerons les skateparks up-to-date de São Paulo, les rues 
emblématiques de Los Angeles, les sites historiques au sud de Sydney, 
sans oublier les compétitions virtuelles du Métavers transformé en 
Métaglisse. L'objectif est de saisir l'essence et la dynamique d'un 
mouvement en perpétuelle évolution qui allie le respect de la nature à 
l'audace de l'innovation technologique. Ce voyage immersif est une 
invitation à découvrir un univers où la performance se mêle à la 
conscience environnementale et où l'individualité s'épanouit 
paradoxalement au sein d'une communauté globale connectée.

Pour rider la vague du futur et découvrir les multiples facettes d'une 
culture sportive alternative qui continue, 30 ans après, de redéfinir les 
limites du possible, nous travaillons en collaboration intelligente avec 
trois IA complémentaires dans le cadre systémique d'une 
méthodologie exclusive que nous avons conçue et testée 
préalablement durant 18 mois.

Elle nous permet aujourd'hui d'analyser, dans des délais très courts, 
l'ensemble des éléments constitutifs de l'innovation sportive 
contemporaine et future qui impactent et impacteront le sport qui 
vient, afin de les comprendre en détail.



Chapitre 1 : La glisse, un terrain sans limites
La glisse a transcendé ses origines, s'étendant à de nouveaux terrains de jeu et se réinventant à travers une constellation de pratiques telles que le 
surf, le skate, le snowboard, le wingsurf ou encore la grimpe& qui est bien une pratique de glisse. Loin d'être de simples disciplines aux règles 
strictes, ce sont des mouvements fluides guidés par des normes esthétiques. Ces dernières définissent l'essence et la beauté du geste et offrent 
une liberté d'expression inégalée.

Ce chapitre décrypte l'ascension fulgurante de la glisse d'un phénomène marginal à un pilier incontournable de la culture sportive mondiale. Sa 
visibilité sans précédent a été catalysée par son entrée remarquée aux Jeux Olympiques. Nous examinerons le débat passionnant : l'olympisme a-t-
il dénaturé l'âme originelle de la glisse ou lui a-t-il offert une plateforme de visibilité inespérée ? Parallèlement, nous explorerons comment la 
technologie est devenue le véritable moteur de cette évolution, des matériaux de pointe révolutionnant l'équipement aux drones et caméras qui 
ont déclenché une révolution visuelle, transformant notre perception et la diffusion internationale des exploits en dehors de toute contribution 
médiatique "mainstream". Enfin, nous plongerons dans l'amplification massive de la glisse par l'univers numérique 3 des réseaux sociaux aux 
plateformes de réalité virtuelle comme le métavers 3 permettant une diffusion globale instantanée et une immersion inédite notamment à travers 
des cas d'étude du crossover physique-virtuel.



Les nouveaux visages de la glisse

Wingsurf

Née eą 2018, ceĴĴe ĥĨaĴiħĹe 
hŔbĨide eąĴĨe ûiĴeĬĹĨf eĴ ŎiądĬĹĨf 
a ĨaĥideĄeąĴ gagąé eą ĥČĥĹþaĨiĴé. 
UĴiþiĬaąĴ Ĺąe aiþe gČąfþabþe ĴeąĹe 
à þa Ąaią, þe ŎiągĬĹĨf ČffĨe Ĺąe 
þibeĨĴé de ĄČĹōeĄeąĴ iąédiĴe eĴ 
Ĺąe cČĹĨbe d'aĥĥĨeąĴiĬĬage 
acceĬĬibþe. DeĬ ĬĥČĴĬ cČĄĄe 
TaĨifa eą EĬĥagąe ĬČąĴ deōeąĹĬ 
deĬ haĹĴĬ þieĹœ, aĴĴiĨaąĴ ĥþĹĬ de 2 
ĄiþþiČąĬ d'adeĥĴeĬ daąĬ þe ĄČąde. 
C'eĬĴ Ĺąe ĥČĨĴe d'eąĴĨée faciþe 
ĥČĹĨ þeĬ débĹĴaąĴĬ eĴ Ĺąe 
diĬciĥþiąe Ĩiche eą ĥČĬĬibiþiĴéĬ 
ĥČĹĨ þeĬ ĨideĨĬ eœĥéĨiĄeąĴéĬ, 
ąČĴaĄĄeąĴ ĥČĹĨ þeĬ ĬaĹĴĬ eĴ þeĬ 
ĄaąĤĹōĨeĬ aéĨieąąeĬ.

VTT Freeride

LeĬ ĄČąĴagąeĬ Ĭe ĬČąĴ 
ĴĨaąĬfČĨĄéeĬ eą ĴeĨĨaiąĬ de øeĹ 
eœĴĨêĄeĬ ĥČĹĨ Ĺąe ąČĹōeþþe 
géąéĨaĴiČą de ĨideĨĬ. À WhiĬĴþeĨ, 
Caąada, Maœ LefeōĨe, 22 aąĬ, a 
ĨéceĄĄeąĴ ĨeĥČĹĬĬé þeĬ þiĄiĴeĬ 
eą ĨéaþiĬaąĴ Ĺą dĨČĥ de 12 ĄèĴĨeĬ 
þČĨĬ d'Ĺą éōéąeĄeąĴ Red BĹþþ. 
CeĴĴe diĬciĥþiąe, ħĹi eœige Ĺąe 
ĄaîĴĨiĬe ĴechąiħĹe eĴ Ĺą cČĹĨage 
eœceĥĴiČąąeþĬ, fĹĬiČąąe 
þ'aþĥiąiĬĄe, þa gþiĬĬe eĴ þ'adĨéąaþiąe 
ĥĹĨe, ĨedéfiąiĬĬaąĴ cČąĬĴaĄĄeąĴ 
þeĬ fĨČąĴièĨeĬ dĹ ĬĥČĨĴ eœĴĨêĄe eĴ 
de þa ĥeĨfČĨĄaące acĨČbaĴiħĹe.

Escalade Freestyle

Le bČĹþdeĨiąg a éþeōé þ'eĬcaþade aĹ 
Ĩaąg de ĥeĨfČĨĄaące aĨĴiĬĴiħĹe. 
SĹĨ deĬ ĄĹĨĬ ĄĹþĴicČþČĨeĬ, þeĬ 
gĨiĄĥeĹĨĬ eąchaîąeąĴ deĬ 
ĄČĹōeĄeąĴĬ ħĹi ĬČąĴ aĹĴaąĴ Ĺą 
baþþeĴ ħĹ'Ĺą eœĥþČiĴ ĥhŔĬiħĹe. SČą 
iąĴégĨaĴiČą aĹœ JO 2020 a 
ĥĨČĥĹþĬé ceĴĴe diĬciĥþiąe ōeĨĬ de 
ąČĹōeaĹœ ĬČĄĄeĴĬ de ĥČĥĹþaĨiĴé, 
caĥĴiōaąĴ Ĺąe géąéĨaĴiČą ĹĨbaiąe 
eą ħĹêĴe de ĬeąĬaĴiČąĬ ōeĨĴicaþeĬ 
eą ĥþeiąe ōiþþe. Le bČĹþdeĨiąg ąe 
ceĬĬe d'éōČþĹeĨ, aōec de ąČĹōeþþeĬ 
ĥĨiĬeĬ, ĬĴŔþeĬ eĴ cČĄĥéĴiĴiČąĬ, 
ĄêþaąĴ fČĨce, agiþiĴé eĴ cĨéaĴiōiĴé.

Snowkite

Le ĬąČŎûiĴe aþþie þa ĥĹiĬĬaące dĹ 
ceĨf-ōČþaąĴ à þa gþiĬĬe ĬĹĨ ąeige, 
ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þeĬ éĴeądĹeĬ 
eąąeigéeĬ eą ĴeĨĨaiąĬ de øeĹ 
iþþiĄiĴéĬ. CeĴĴe diĬciĥþiąe ĥeĨĄeĴ 
aĹœ ĨideĨĬ de Ĭe déĥþaceĨ à gĨaąde 
ōiĴeĬĬe, de ĨéaþiĬeĨ deĬ ĬaĹĴĬ 
iĄĥĨeĬĬiČąąaąĴĬ eĴ d'eœĥþČĨeĨ deĬ 
ĥaŔĬageĬ ōieĨgeĬ, ĴĨacĴéĬ ĥaĨ Ĺąe 
aiþe de ûiĴe. QĹe ce ĬČiĴ eą 
ĬąČŎbČaĨd ČĹ eą Ĭûi, þe ĬąČŎûiĴe 
ČffĨe Ĺąe þibeĨĴé de ĄČĹōeĄeąĴ eĴ 
deĬ ĬeąĬaĴiČąĬ gĨiĬaąĴeĬ, þČią deĬ 
ĨeĄČąĴéeĬ ĄécaąiħĹeĬ. DeōeąĹ 
ĥČĥĹþaiĨe daąĬ þeĬ AþĥeĬ eĴ þeĬ 
gĨaądeĬ ĥþaiąeĬ eąąeigéeĬ, iþ aĴĴiĨe 
Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé gĨaądiĬĬaąĴe eą 
ħĹêĴe d'aōeąĴĹĨe eĴ de cČąąeœiČą 
aōec þa ąaĴĹĨe hiōeĨąaþe.









Voler sur l'eau

Le foil surfing a profondément métamorphosé le monde de la glisse 
nautique. Grâce à un aileron hydrofoil positionné sous la planche, 
cette technologie innovante permet de s'élever au-dessus de l'eau, 
offrant une sensation unique de vol.

Les adeptes décrivent cette expérience comme "magique" et 
"transcendante", une liberté absolue qui redéfinit la connexion à 
l'élément liquide. "C'est comme si tu surfais sur un nuage," confie 
Matthieu Aguirre, champion français de la discipline. "Aucun bruit, 
aucune résistance, juste toi qui voles au-dessus de l'eau."

La démocratisation du matériel a rendu cette pratique accessible à un 
public plus large, là où elle était autrefois l'apanage de l'élite. Des 
communautés de "foilers" fleurissent désormais sur des spots 
emblématiques comme Hyères en France ou Maui à Hawaii, redonnant 
vie à des lieux autrefois délaissés grâce à cette nouvelle dimension de 
glisse.

Le foil a également engendré de nouvelles disciplines hybrides telles 
que le wing foil ou le pump foil, qui permettent de glisser même en 
l'absence de vagues. Cette évolution illustre parfaitement la capacité 
de la culture glisse à repousser constamment ses limites par 
l'innovation.



La glisse aux JO : De la marge au mainstream

L'iąĴégĨaĴiČą dĹ ĬûaĴebČaĨd, dĹ ĬĹĨf eĴ de þ'eĬcaþade aĹœ JeĹœ OþŔĄĥiħĹeĬ de TČûŔČ 2020, ĥĹiĬ þeĹĨ ĨecČądĹcĴiČą ĥČĹĨ PaĨiĬ 2024, ĄaĨħĹe Ĺą 
ĴČĹĨąaąĴ hiĬĴČĨiħĹe. CeĬ diĬciĥþiąeĬ, iĬĬĹeĬ de þa cČąĴĨe-cĹþĴĹĨe, Ĭe ĬČąĴ ĨeĴĨČĹōéeĬ ĬČĹĬ þeĬ feĹœ deĬ ĥĨČøecĴeĹĨĬ dĹ ĥþĹĬ gĨaąd éōéąeĄeąĴ ĬĥČĨĴif 
ĄČądiaþ. Ce ĥaĬĬage de þ'« ĹądeĨgĨČĹąd » à þa Ĭcèąe ČþŔĄĥiħĹe a ĬĹĬciĴé Ĺą débaĴ cČĄĥþeœe eĴ ĥaĬĬiČąąaąĴ aĹ Ĭeią deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de ĨideĨĬ. 
D'Ĺąe ĥaĨĴ, iþ ČffĨe Ĺąe ĨecČąąaiĬĬaące gþČbaþe, Ĺą déōeþČĥĥeĄeąĴ d'iąfĨaĬĴĨĹcĴĹĨeĬ eĴ deĬ fiąaąceĄeąĴĬ accĨĹĬ, ĥeĨĄeĴĴaąĴ à ceĬ ĬĥČĨĴĬ 
d'aĴĴeiądĨe Ĺą ĥĹbþic ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ. D'aĹĴĨe ĥaĨĴ, ceĴĴe iąĬĴiĴĹĴiČąąaþiĬaĴiČą ĬČĹþèōe deĬ cĨaiąĴeĬ þégiĴiĄeĬ de ĬĴaądaĨdiĬaĴiČą, de ĥeĨĴe 
d'aĹĴheąĴiciĴé eĴ de diþĹĴiČą de þ'eĬĥĨiĴ Ĩebeþþe eĴ þibĨe ħĹi þeĬ caĨacĴéĨiĬaiĴ. LeĬ ĥĹĨiĬĴeĬ Ĭ'iąĴeĨĨČgeąĴ ĬĹĨ þa caĥaciĴé de þ'ČþŔĄĥiĬĄe à ĥĨéĬeĨōeĨ þa « 
ōibe » ĹąiħĹe de þa gþiĬĬe, þČią deĬ cČdeĬ cČĄĥéĴiĴifĬ ĴĨadiĴiČąąeþĬ.

À TČûŔČ, þa ĬûaĴeĹĬe bĨéĬiþieąąe RaŔĬĬa Leaþ, aþČĨĬ âgée de 13 aąĬ, eĬĴ deōeąĹe Ĺąe ĬeąĬaĴiČą ĥþaąéĴaiĨe eą ĨeĄĥČĨĴaąĴ þa Ąédaiþþe d'aĨgeąĴ. SČą 
ĬĴŔþe débČĨdaąĴ de øČie eĴ de ĬĥČąĴaąéiĴé a caĥĴiōé deĬ ĄiþþiČąĬ de ĬĥecĴaĴeĹĨĬ bieą aĹ-deþà deĬ ceĨcþeĬ habiĴĹeþĬ de þa gþiĬĬe, faiĬaąĴ d'eþþe Ĺąe 
icďąe ĄČądiaþe gĨâce à ĬČą ĬČĹĨiĨe cČąĴagieĹœ. Ce ĄČĄeąĴ a ąČą ĬeĹþeĄeąĴ déĄČąĴĨé þe ĥČĴeąĴieþ deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe à iąĬĹffþeĨ Ĺąe éąeĨgie 
ąČĹōeþþe aĹœ JO, ĄaiĬ iþ a aĹĬĬi ĬČĹþeōé þa ħĹeĬĴiČą fČądaĄeąĴaþe de þeĹĨ « ĨécĹĥéĨaĴiČą » ĥaĨ þe ĬŔĬĴèĄe ħĹ'iþĬ cČąĴeĬĴaieąĴ à þ'ČĨigiąe. Le ĬĹccèĬ 
d'aĴhþèĴeĬ cČĄĄe RaŔĬĬa iþþĹĬĴĨe cČĄĄeąĴ þa ĥeĨĬČąąaþiĴé eĴ þe ĬĴŔþe ĥeĹōeąĴ ĴĨaąĬceądeĨ þa ĬiĄĥþe ĥeĨfČĨĄaące ĬĥČĨĴiōe, ČĹōĨaąĴ þa ōČie à Ĺąe 
ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą d'aĴhþèĴeĬ-aĄbaĬĬadeĹĨĬ cĹþĴĹĨeþĬ.

PČĹĨ PaĨiĬ 2024, þ'éĥĨeĹōe de ĬĹĨf ČĨgaąiĬée à TeahĹĥČ'Č, TahiĴi, a géąéĨé ĥþĹĬ de 2 ĄiþþiaĨdĬ de ōĹeĬ cĹĄĹþéeĬ ĬĹĨ þeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ ĬČciaþeĬ, Ĺąe 
eœĥþČĬiČą ĄédiaĴiħĹe ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ. Le chČiœ de ce ĬĥČĴ eĄbþéĄaĴiħĹe, cČąąĹ ĥČĹĨ ĬeĬ ōagĹeĬ ĴĹbĹþaiĨeĬ ĄaĬĬiōeĬ eĴ daągeĨeĹĬeĬ, a ĬČĹþigąé þa 
ōČþČąĴé d'ČffĨiĨ Ĺąe cČĄĥéĴiĴiČą aĹĴheąĴiħĹe eĴ ĬĥecĴacĹþaiĨe, ĴČĹĴ eą éĴaąĴ þe ĴhéâĴĨe d'Ĺąe ĥĨČĹeĬĬe þČgiĬĴiħĹe eĴ eąōiĨČąąeĄeąĴaþe. CeĴ 
éōéąeĄeąĴ a défiąiĴiōeĄeąĴ ĴĨaąĬfČĨĄé þe ĥaŔĬage ĄédiaĴiħĹe deĬ JeĹœ, ĥĨČĹōaąĴ þa caĥaciĴé deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe à géąéĨeĨ Ĺą eągageĄeąĴ 
cČþČĬĬaþ eą þigąe. Iþ a égaþeĄeąĴ accéþéĨé þ'éĄeĨgeące d'Ĺąe ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą d'aĴhþèĴeĬ-iąfþĹeąceĹĨĬ, ĄaîĴĨiĬaąĴ à þa fČiĬ þeĹĨĬ diĬciĥþiąeĬ eĴ þeĬ 
cČdeĬ dĹ ąĹĄéĨiħĹe. GĨâce à þeĹĨ cČĄĄĹąicaĴiČą diĨecĴe eĴ þeĹĨ aĥĴiĴĹde à fédéĨeĨ deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ eą þigąe, ceĬ aĴhþèĴeĬ ĬČąĴ deōeąĹĬ deĬ 
acĴeĹĨĬ ceąĴĨaĹœ de þa diffĹĬiČą eĴ de þa ĥČĥĹþaĨiĬaĴiČą de þa gþiĬĬe à þ'écheþþe ĥþaąéĴaiĨe, ĨedéfiąiĬĬaąĴ þe ĄČdèþe de þa céþébĨiĴé ĬĥČĨĴiōe.



Clarissa Moory : L'ambassadrice de la vague olympique

En devenant la première championne olympique de l'histoire du surf à 
Tokyo 2020, la Chypriote Clarissa Moory a symbolisé l'ascension de la 
glisse vers une reconnaissance planétaire. Avec quatre titres mondiaux 
et cette médaille d'or olympique, elle a joué un rôle déterminant dans 
l'intégration et la visibilité des femmes au sein d'un sport longtemps 
perçu comme masculin.

"Je n'aurais jamais imaginé un jour représenter mon pays aux JO en 
surfant," confie-t-elle avec humilité. "C'est un honneur immense, mais 
aussi une grande responsabilité. Je veux inspirer les jeunes filles à 
prendre leur place dans l'océan, à oser rêver grand."

Son style, à la fois puissant et très technique sur la vague, combiné à 
son engagement passionné pour l'égalité des genres et la protection 
des écosystèmes marins, la propulse bien au-delà du statut de simple 
athlète. Elle est devenue une véritable icône culturelle, dont 
l'influence dépasse largement les frontières du monde du surf.

À travers sa fondation "Moory Aloha", Clarissa organise des camps de 
surf pour les jeunes filles issues de milieux défavorisés, formant ainsi 
une nouvelle génération de rideuses non seulement talentueuses mais 
aussi conscientes des enjeux environnementaux. L'opportunité 
olympique lui a offert une plateforme mondiale sans précédent pour 
amplifier son message, transformant le surf en un puissant vecteur de 
changement social et d'empowerment.



Débat : L'olympisme a-t-il dénaturé la glisse ?

L'iąĴégĨaĴiČą deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe aĹœ JeĹœ OþŔĄĥiħĹeĬ eĬĴ Ĺą ĬĹøeĴ ħĹi diōiĬe ĥaĬĬiČąąéĄeąĴ þa cČĄĄĹąaĹĴé deĬ ĨideĨĬ. CeĨĴaiąĬ Ŕ ōČieąĴ þ'aĥČgée 
d'Ĺąe ĨecČąąaiĬĬaące ĄČądiaþe bieą ĄéĨiĴée, ĴaądiĬ ħĹe d'aĹĴĨeĬ þa déąČąceąĴ cČĄĄe Ĺąe ĴĨahiĬČą ĥĹĨe eĴ ĬiĄĥþe deĬ ōaþeĹĨĬ fČądaĄeąĴaþeĬ ħĹi 
ČąĴ fČĨgé ceĬ ĥĨaĴiħĹeĬ ħĹi ąe ĬČąĴ ceĨĴaiąeĄeąĴ ĥaĬ deĬ diĬciĥþiąeĬ. DeĬ ĥþageĬ d'HČĬĬegČĨ aĹœ ĬûaĴeĥaĨûĬ ĥaĨiĬieąĬ, ce débaĴ ĬČĹþèōe deĬ 
ħĹeĬĴiČąĬ eĬĬeąĴieþþeĬ ĬĹĨ þ'ideąĴiĴé, þ'éōČþĹĴiČą eĴ þ'aōeąiĨ ĄêĄe de þa cĹþĴĹĨe gþiĬĬe. EąĴĨe þa ħĹêĴe d'Ĺąe ĨecČąąaiĬĬaące ĥþaąéĴaiĨe eĴ þa ĥeĹĨ d'Ĺąe 
hČĄČgéąéiĬaĴiČą ĨédĹcĴĨice, þeĬ aĨgĹĄeąĴĬ deĬ deĹœ caĄĥĬ ĬČąĴ aĹĬĬi ōaĨiéĬ ħĹe þeĬ ōagĹeĬ ħĹi défeĨþeąĴ ČĹ þeĬ ĬiĴeĬ de ĬûaĴe ħĹi Ĭe cĨéeąĴ.
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Pour : Reconnaissance et nouvel élan

Légitimation et visibilité mondiale : LeĬ JO ČffĨeąĴ Ĺąe 
ĥþaĴefČĨĄe iąégaþée, cČąféĨaąĴ à ceĬ diĬciĥþiąeĬ ħĹi ąe ĬČąĴ ĥþĹĬ 
de ĬiĄĥþeĬ ĥĨaĴiħĹeĬ þe ĨeĬĥecĴ de ĄiþþiaĨdĬ de ĬĥecĴaĴeĹĨĬ eĴ 
deĬ ĄédiaĬ ĴĨadiĴiČąąeþĬ.

Financements et infrastructures modernes : L'iąōeĬĴiĬĬeĄeąĴ 
ĥĹbþic eĴ ĥĨiōé Ĭ'iąĴeąĬifie, ĥeĨĄeĴĴaąĴ þa cČąĬĴĨĹcĴiČą de 
ĬûaĴeĥaĨûĬ de ĥČiąĴe, de ĥiĬciąeĬ à ōagĹeĬ aĨĴificieþþeĬ eĴ 
d'éħĹiĥeĄeąĴĬ de deĨąièĨe géąéĨaĴiČą.

Démocratisation et accessibilité accrue : LeĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe 
Ĭ'ČĹōĨeąĴ à deĬ ĥĹbþicĬ ĥþĹĬ þaĨgeĬ, ĴČĹchaąĴ deĬ øeĹąeĬ iĬĬĹĬ de 
ĄiþieĹœ défaōČĨiĬéĬ ČĹ deĬ ĨégiČąĬ ĬaąĬ ĴĨadiĴiČą de gþiĬĬe, 
cČĄĄe eą ĴéĄČigąe þ'eœĥþČĬiČą deĬ écČþeĬ de ĬĹĨf eą AfĨiħĹe de 
þ'OĹeĬĴ.

Professionnalisation et meilleures conditions pour les 
athlètes : LeĬ ĨideĨĬ ĥeĹōeąĴ déĬČĨĄaiĬ eąōiĬageĨ Ĺąe caĨĨièĨe 
ĬĴabþe aōec deĬ ĬaþaiĨeĬ déceąĴĬ, Ĺą ĬĹiōi Ąédicaþ eĴ Ĺą accèĬ à 
deĬ ĥĨČgĨaĄĄeĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ de haĹĴ ąiōeaĹ.

Vitrine médiatique inédite : L'eœĥČĬiĴiČą ĴéþéōiĬĹeþþe eĴ 
ąĹĄéĨiħĹe (ĥþĹĬ de 2 ĄiþþiaĨdĬ de ōĹeĬ ĥČĹĨ þe ĬĹĨf à TahiĴi eą 
2024) aĴĴiĨe deĬ ĬĥČąĬČĨĬ ĄaøeĹĨĬ eĴ ĥĨČĥĹþĬe deĬ figĹĨeĬ 
cČĄĄe RaŔĬĬeą LeaþþŔ aĹ Ĩaąg d'icďąeĬ ĥþaąéĴaiĨeĬ.
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Contre : Perte d'âme et esprit rebelle éteint

Standardisation et perte de créativité : LeĬ fČĨĄaĴĬ de 
cČĄĥéĴiĴiČą ČþŔĄĥiħĹeĬ ĨègþeĄeąĴéeĬ iĄĥČĬeąĴ deĬ figĹĨeĬ eĴ 
deĬ þigąeĬ ĥĨédéfiąieĬ, éĴČĹffaąĴ þ'eœĥĨeĬĬiČą aĨĴiĬĴiħĹe eĴ þe 
"fþČŎ" ħĹi ĬČąĴ þ'eĬĬeące ĄêĄe de þa gþiĬĬe.

Compétition excessive et esprit dénaturé : L'acceąĴ ĬĹĨ þa 
ĥeĨfČĨĄaące eĴ þa Ąédaiþþe ĨeĄĥþace þ'eĬĥĨiĴ ČĨigiąeþ de ĥaĨĴage 
eĴ d'eœĥþČĨaĴiČą ĥeĨĬČąąeþþe daąĬ þ'écČĬŔĬĴèĄe ąaĴĹĨeþ.

"Sportification" d'une culture alternative : Uąe cĹþĴĹĨe baĬée 
ĬĹĨ þa þibeĨĴé, þ'iądiōidĹaþiĬĄe eĴ Ĺąe ceĨĴaiąe ĨébeþþiČą eĬĴ 
cČąĴĨaiąĴe ĥaĨ deĬ ĨègþeĬ ĬĴĨicĴeĬ, deĬ cČdeĬ ōeĬĴiĄeąĴaiĨeĬ eĴ 
Ĺąe iĄage iąĬĴiĴĹĴiČąąaþiĬée.

Récupération commerciale et dilution des valeurs : LeĬ 
ĬĥČąĬČĨĬ iĄĥČĬeąĴ þeĹĨ ĄaĨħĹe ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þeĬ aĴhþèĴeĬ eą 
ČĹĴiþĬ ĄaĨûeĴiąg eĴ þe "þifeĬĴŔþe" gþiĬĬe eą Ĺą ĥĨČdĹiĴ de 
cČąĬČĄĄaĴiČą de ĄaĬĬe, þČią de ĬeĬ ĨaciąeĬ aĹĴheąĴiħĹeĬ.

Élitisme croissant et déconnexion locale : La ħĹêĴe ČþŔĄĥiħĹe 
faōČĨiĬe þeĬ aĴhþèĴeĬ d'éþiĴe eĴ þeĬ iąfĨaĬĴĨĹcĴĹĨeĬ cČĽĴeĹĬeĬ, 
ĄaĨgiąaþiĬaąĴ þeĬ ĬĥČĴĬ þČcaĹœ eĴ þeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ 
iądéĥeądaąĴeĬ ħĹi ČąĴ faiĴ þ'hiĬĴČiĨe de þa gþiĬĬe.

Ce débaĴ Ĩéōèþe Ĺąe fĨacĴĹĨe géąéĨaĴiČąąeþþe eĴ ĥhiþČĬČĥhiħĹe ĥĨČfČąde aĹ Ĭeią deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de ĨideĨĬ. LeĬ ĥĹĨiĬĴeĬ, ĬČĹōeąĴ iĬĬĹĬ deĬ débĹĴĬ 
de ceĬ ĥĨaĴiħĹeĬ, cĨaigąeąĴ de ōČiĨ þeĹĨ ĥaĬĬiČą ĨédĹiĴe à Ĺąe ĬiĄĥþe cČĹĨĬe à þa Ąédaiþþe, ĴaądiĬ ħĹe þeĬ øeĹąeĬ géąéĨaĴiČąĬ Ŕ ōČieąĴ Ĺąe 
ČĥĥČĨĴĹąiĴé iąeĬĥéĨée de bĨiþþeĨ eĴ de faiĨe décČĹōĨiĨ þeĹĨ ĬĥČĨĴ aĹ ĄČąde eąĴieĨ.

LéČ DĹbČiĬ, ĬĹĨfeĹĨ de 42 aąĬ à HČĬĬegČĨ deĥĹiĬ 25 aąĬ, ĴéĄČigąe aōec aĄeĨĴĹĄe, þeĬ ŔeĹœ ĨiōéĬ ĬĹĨ þ'hČĨiŜČą : "Je ōČiĬ deĬ gaĄiąĬ aĨĨiōeĨ aĹ ĬĥČĴ 
aōec deĬ ĨêōeĬ de ĄédaiþþeĬ ĥþĹĴďĴ ħĹe de ûiff. Ça chaąge þ'eĬĬeące ĄêĄe dĹ ĬĹĨf. La ĥĨeĬĬiČą de þa ĥeĨfČĨĄaące, þeĬ ĬĥČąĬČĨĬ ħĹi dicĴeąĴ ĴČĹĴ, þeĬ 
hČĨaiĨeĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ ĨigideĬ... Čą Ĭ'éþČigąe de þ'eĬĥĨiĴ de þibeĨĴé eĴ de cČąąeœiČą aōec þa ąaĴĹĨe ħĹi ąČĹĬ a aĴĴiĨéĬ aĹ déĥaĨĴ. Le ĬĹĨf, c'eĬĴ aōaąĴ 
ĴČĹĴ Ĺąe cČĄĄĹąiČą aōec þ'Čcéaą, ĥaĬ Ĺą ĥČdiĹĄ."

À þ'iąōeĨĬe, SČfia RČdĨigĹeŜ, ĬûaĴeĹĬe ĥaĨiĬieąąe de 19 aąĬ eĴ ĄeĄbĨe acĴiōe d'Ĺąe aĬĬČciaĴiČą þČcaþe, Ĭ'eąĴhČĹĬiaĬĄe ĥČĹĨ ceĴĴe ąČĹōeþþe èĨe, ĬČą 
ĬûaĴe ĬČĹĬ þe bĨaĬ : "GĨâce aĹœ JO, ĄeĬ ĥaĨeąĴĬ cČĄĥĨeąąeąĴ eąfią ħĹe þe ĬûaĴe eĬĴ Ĺą ōĨai ĬĥČĨĴ, eĴ Ąa ōiþþe a cČąĬĴĨĹiĴ ĴĨČiĬ ąČĹōeaĹœ ĬûaĴeĥaĨûĬ 
fþaĄbaąĴ ąeĹfĬ daąĬ deĬ ħĹaĨĴieĨĬ défaōČĨiĬéĬ ! AōaąĴ, Čą deōaiĴ Ĭe cacheĨ ĥČĹĨ ĨideĨ, Čą éĴaiĴ ōĹĬ cČĄĄe deĬ ĄaĨgiąaĹœ. MaiąĴeąaąĴ Čą eĬĴ 
céþébĨéĬ, Čą a deĬ bČĹĨĬeĬ, Čą ĥeĹĴ ōČŔageĨ. C'eĬĴ géąiaþ ĥČĹĨ þ'acceĬĬibiþiĴé, ĬĹĨĴČĹĴ ĥČĹĨ þeĬ fiþþeĬ ħĹi ōeĹþeąĴ Ĭe þaąceĨ eĴ ħĹi ą'aōaieąĴ øaĄaiĬ ČĬé."

CeĴĴe dĹaþiĴé ĬČĹþigąe þa cČĄĥþeœiĴé de þ'éōČþĹĴiČą deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe. Si þ'ČþŔĄĥiĬĄe ČffĨe Ĺąe ĥþaĴefČĨĄe de ōiĬibiþiĴé eĴ deĬ ĨeĬĬČĹĨceĬ iąédiĴeĬ, 
iþ ĥČĬe iąéōiĴabþeĄeąĴ þa ħĹeĬĴiČą dĹ cČĄĥĨČĄiĬ eąĴĨe þa ĴĨadiĴiČą ĹądeĨgĨČĹąd eĴ þ'iąĴégĨaĴiČą ĄaiąĬĴĨeaĄ. LeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ ĬČąĴ aiąĬi fČĨcéeĬ 
de ĨedéfiąiĨ ce ħĹe Ĭigąifie "gþiĬĬeĨ" à þ'èĨe ĄČdeĨąe eĴ de ĴĨČĹōeĨ Ĺą éħĹiþibĨe eąĴĨe ĥeĨfČĨĄaące eĴ ĥaĬĬiČą.



La technologie avancée, nouveau moteur de la glisse

La ĴechąČþČgie a ĨadicaþeĄeąĴ ĴĨaąĬfČĨĄé þ'eœĥéĨieące de þa gþiĬĬe eą ĨeĥČĹĬĬaąĴ þeĬ 
fĨČąĴièĨeĬ de þa ĥeĨfČĨĄaące aĴhþéĴiħĹe eĴ ČĥĴiĄiĬaąĴ þa ĬécĹĨiĴé deĬ ĥĨaĴiħĹaąĴĬ. LeĬ 
éħĹiĥeĄeąĴĬ, aĹĴĨefČiĬ cČąĴĨaiąĴĬ ĥaĨ þeĬ ĄaĴéĨiaĹœ ĴĨadiĴiČąąeþĬ, iąĴègĨeąĴ 
déĬČĨĄaiĬ deĬ iąąČōaĴiČąĬ de ĥČiąĴe. L'éĄeĨgeące de ĥþaącheĬ de ĬĹĨf eą cČĄĥČĬiĴe 
caĨbČąe ĬĴĨaĴifié ĹþĴĨa-þégeĨ (ĬeĹþeĄeąĴ 4,5 ûg) ČffĨe Ĺąe ĨéacĴiōiĴé accĨĹe eĴ deĬ 
ōiĴeĬĬeĬ ĄČŔeąąeĬ de déĥþaceĄeąĴ ĬĹĨ þa ōagĹe ČĥĴiĄiĬéeĬ. PaĨaþþèþeĄeąĴ, þeĬ 
ĬąČŎbČaĨdĬ iąĴègĨeąĴ deĬ caĥĴeĹĨĬ gŔĨČĬcČĥiħĹeĬ eĴ accéþéĨČĄéĴĨiħĹeĬ ħĹi aąaþŔĬeąĴ 
eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ chaħĹe ĴČĨĬiČą dĹ cČĨĥĬ dĹ ĨideĨ. LeĬ cČĄbiąaiĬČąĬ déĥaĬĬeąĴ þa ĬiĄĥþe 
ĥĨČĴecĴiČą ĴheĨĄiħĹe ĥČĹĨ deōeąiĨ de ōéĨiĴabþeĬ ĄČąiĴeĹĨĬ iąĴeþþigeąĴĬ cČąąecĴéĬ, 
ĄeĬĹĨaąĴ þa fĨéħĹeące caĨdiaħĹe, þa ĴeĄĥéĨaĴĹĨe cČĨĥČĨeþþe eĴ þeĬ ąiōeaĹœ de þacĴaĴe 
afią d'ČĥĴiĄiĬeĨ þ'eądĹĨaące eĴ de ĥĨéōeąiĨ þeĬ ĨiĬħĹeĬ d'hŔĥČĴheĨĄie.

DeĬ ĬĴaĨĴĹĥĬ iąąČōaąĴeĬ Ĭe ĥČĬiĴiČąąeąĴ cČĄĄe þeĬ ĥiČąąièĨeĬ de ceĴĴe ĨéōČþĹĴiČą. 
L'eąĴĨeĥĨiĬe caþifČĨąieąąe WaōeMeĴĨicĬ, ĥaĨ eœeĄĥþe, a déōeþČĥĥé þ'"AħĹaTĨacûeĨ PĨČ", 
Ĺąe ĥĹce iąĴégĨée aĹœ ĥþaącheĬ ħĹi eąĨegiĬĴĨe aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą chiĨĹĨgicaþe deĬ 
dČąąéeĬ cþéĬ : ōiĴeĬĬe ĄaœiĄaþe (øĹĬħĹ'à 70 ûĄ/h ĥČĹĨ þeĬ ĬĹĨfeĹĨĬ de gĨČĬ), ąČĄbĨe 
de ōiĨageĬ cĨiĴiħĹeĬ, diĬĴaące ĥaĨcČĹĨĹe eĴ aągþe d'iącþiąaiĬČą de þa ĥþaąche. CeĬ 
iąfČĨĄaĴiČąĬ ĬČąĴ eąĬĹiĴe ĬŔąchĨČąiĬéeĬ ōia Ĺąe aĥĥþicaĴiČą ĄČbiþe ĥĨČĥĨiéĴaiĨe, 
ČffĨaąĴ Ĺąe caĨĴČgĨaĥhie déĴaiþþée deĬ ĬeĬĬiČąĬ eĴ Ĺą ōéĨiĴabþe ĴabþeaĹ de bČĨd digiĴaþ 
ĥČĹĨ þe ĨideĨ. De ĬČą cďĴé, þa ĄaĨħĹe fĨaąçaiĬe GþiĬĬeSecĹĨe ĥĨČĥČĬe deĬ ōeĬĴeĬ de Ĭûi 
iąĴégĨaąĴ deĬ caĥĴeĹĨĬ biČĄéĴĨiħĹeĬ aōaącéĬ eĴ deĬ ĬŔĬĴèĄeĬ de géČþČcaþiĬaĴiČą 
ĬaĴeþþiĴaiĨe, eĬĬeąĴieþĬ ĥČĹĨ Ĺąe ĬécĹĨiĴé ĄaœiĄaþe eą haĹĴe ĄČąĴagąe, ąČĴaĄĄeąĴ eą 
caĬ d'aōaþaąche ČĹ de cČądiĴiČąĬ ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ eœĴĨêĄeĬ.

CeĬ iąąČōaĴiČąĬ ą'ČąĴ ĥaĬ ĬeĹþeĄeąĴ aĄéþiČĨé þe cČąfČĨĴ eĴ þeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ, eþþeĬ ČąĴ 
aĹĬĬi ĨadicaþeĄeąĴ accéþéĨé þa ĥĨČgĨeĬĬiČą deĬ ĥĨaĴiħĹaąĴĬ. Eą fČĹĨąiĬĬaąĴ deĬ 
aąaþŔĬeĬ de ĥeĨfČĨĄaące gĨaąĹþaiĨeĬ, þa ĴechąČþČgie ĥeĨĄeĴ Ĺą aĥĥĨeąĴiĬĬage eĴ Ĺą 
eąĴĨaîąeĄeąĴ hŔĥeĨ-ĥeĨĬČąąaþiĬé. SeþČą Ĺąe éĴĹde de þ'UąiōeĨĬiĴé de SĴaąfČĨd 
ĥĹbþiée eą 2023, þeĬ ĬĹĨfeĹĨĬ débĹĴaąĴĬ ĹĴiþiĬaąĴ deĬ ĥþaącheĬ cČąąecĴéeĬ eĴ 
béąéficiaąĴ de ĨeĴČĹĨĬ de dČąąéeĬ ĬĥécifiħĹeĬ ōČieąĴ þeĹĨ ĥĨČgĨeĬĬiČą Ĭ'accéþéĨeĨ de 
øĹĬħĹ'à 55% ĥaĨ ĨaĥĥČĨĴ à ceĹœ Ĭ'eąĴĨaîąaąĴ aōec dĹ ĄaĴéĨieþ cþaĬĬiħĹe. CeĴĴe caĥaciĴé 
à ħĹaąĴifieĨ, ōiĬĹaþiĬeĨ eĴ ĄêĄe ĬiĄĹþeĨ þeĬ ĥĨČgĨèĬ ĄČĴiōe þeĬ aĴhþèĴeĬ eĴ þeĬ aide à 
ideąĴifieĨ ĥĨéciĬéĄeąĴ þeĹĨĬ ĥČiąĴĬ faibþeĬ (eœ. : déĬéħĹiþibĨe daąĬ þeĬ ōiĨageĬ bacûĬide, 
ĄaąħĹe de ĥĹiĬĬaące daąĬ þeĬ Ĵaûe-ČffĬ) aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą iąédiĴe.

AĹ-deþà de þ'éħĹiĥeĄeąĴ, þa ĴechąČþČgie faciþiĴe égaþeĄeąĴ þe cČachiąg à diĬĴaące eĴ 
ĨeąfČĨce þa cČĄĄĹąaĹĴé. DeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ ĬČciaþeĬ cČĄĄe "RideSeąĬe CČąąecĴ" 
ĥeĨĄeĴĴeąĴ aĹœ ĨideĨĬ de ĥaĨĴageĨ þeĹĨĬ ĄéĴĨiħĹeĬ, de cČĄĥaĨeĨ þeĹĨĬ ĬĴaĴiĬĴiħĹeĬ 
aōec þeĹĨĬ ĥaiĨĬ eĴ ĄêĄe de ĨeceōČiĨ deĬ cČąĬeiþĬ ĥeĨĬČąąaþiĬéĬ d'eąĴĨaîąeĹĨĬ 
ĥĨČfeĬĬiČąąeþĬ ČĹ d'IA baĬée ĬĹĨ þ'aąaþŔĬe de þeĹĨĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ ĥaĬĬéeĬ. 
L'iąĴeþþigeące aĨĴificieþþe øČĹe d'aiþþeĹĨĬ Ĺą Ĩďþe cĨČiĬĬaąĴ, caĥabþe de ĥĨédiĨe þeĬ 
ĄeiþþeĹĨeĬ ĴĨaøecĴČiĨeĬ ĬĹĨ Ĺąe ōagĹe eą fČącĴiČą de ĄĹþĴiĥþeĬ ĥaĨaĄèĴĨeĬ ČĹ 
d'ČĥĴiĄiĬeĨ þeĬ eąchaîąeĄeąĴĬ de figĹĨeĬ daąĬ Ĺą ĬûaĴeĥaĨû ōiĨĴĹeþ. De ĥþĹĬ, 
þ'aōèąeĄeąĴ deĬ hŔdĨČfČiþĬ eĴ deĬ e-fČiþĬ a ČĹōeĨĴ de ąČĹōeþþeĬ diĄeąĬiČąĬ à þa gþiĬĬe 
eą ĥeĨĄeĴĴaąĴ aĹœ adeĥĴeĬ de « ōČþeĨ » þiĴĴéĨaþeĄeąĴ aĹ-deĬĬĹĬ de þ'eaĹ aōec Ĺąe 
efficaciĴé éąeĨgéĴiħĹe eĴ Ĺąe ĬeąĬaĴiČą de fþĹidiĴé iąédiĴeĬ, gĨâce à deĬ ĬŔĬĴèĄeĬ de 
ĥĨČĥĹþĬiČą éþecĴĨiħĹe ĬiþeącieĹœ eĴ deĬ deĬigąĬ hŔdĨČdŔąaĄiħĹeĬ iąĬĥiĨéĬ de 
þ'aéĨČąaĹĴiħĹe.

Eąfią, þa RecheĨche & DéōeþČĥĥeĄeąĴ (R&D) daąĬ þeĬ ĄaĴéĨiaĹœ ĨeĥČĹĬĬe 
cČąĬĴaĄĄeąĴ þeĬ þiĄiĴeĬ de þ'iągéąieĨie. LeĬ ąaąČĴechąČþČgieĬ ĬČąĴ eœĥþČĨéeĬ ĥČĹĨ 
cĨéeĨ deĬ ĬĹĨfaceĬ eącČĨe ĥþĹĬ ĨéĬiĬĴaąĴeĬ aĹœ chČcĬ eĴ ĹþĴĨa-hŔdĨČĥhČbeĬ, ĴaądiĬ ħĹe 
þeĬ ĄaĴéĨiaĹœ biČĬČĹĨcéĬ à baĬe d'aþgĹeĬ ČĹ de þią eĴ þeĬ cČĄĥČĬiĴeĬ ĨecŔcþéĬ gagąeąĴ 
dĹ ĴeĨĨaią, cČĄbiąaąĴ ĥeĨfČĨĄaące de ĥČiąĴe eĴ ĨeĬĥecĴ de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ. La 
ĴechąČþČgie ąe Ĭe cČąĴeąĴe ĥþĹĬ de "ĄaĬĴeĨiĬeĨ" þa gþiĬĬe, eþþe þ'iąĬcĨiĴ dĹĨabþeĄeąĴ 
daąĬ Ĺąe èĨe de ĥeĨfČĨĄaące ČĥĴiĄiĬée, d'acceĬĬibiþiĴé éþaĨgie eĴ de ĥeĨĬČąąaþiĬaĴiČą 
ĥČĹĬĬée, ĴČĹĴ eą ōiĬaąĴ Ĺąe eĄĥĨeiąĴe écČþČgiħĹe ĄiąiĄaþe.



Drones et caméras : La révolution visuelle

La déĄČcĨaĴiĬaĴiČą fĹþgĹĨaąĴe deĬ dĨČąeĬ eĴ deĬ caĄéĨaĬ d'acĴiČą a eąĴĨaîąé Ĺąe ōéĨiĴabþe ĨéōČþĹĴiČą ōiĬĹeþþe, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ chaħĹe ĬeĬĬiČą de 
gþiĬĬe eą Ĺą ĬĥecĴacþe ciąéĄaĴiħĹe ĥČĴeąĴieþ. CeĬ ČĹĴiþĬ, aĹĴĨefČiĬ þ'aĥaąage deĬ ĥĨČdĹcĴiČąĬ hČþþŔŎČČdieąąeĬ eĴ deĬ dČcĹĄeąĴaiĨeĬ eœĴĨêĄeĬ, ĬČąĴ 
aĹøČĹĨd'hĹi acceĬĬibþeĬ à ĴČĹĬ, ĥĨČōČħĹaąĴ Ĺąe eœĥþČĬiČą ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ de cČąĴeąĹ ōiĬĹeþ ĬĥecĴacĹþaiĨe eĴ iĄĄeĨĬif diffĹĬéĬ iąĬĴaąĴaąéĄeąĴ 
ĄČądiaþeĄeąĴ. CeĴĴe acceĬĬibiþiĴé a ąČą ĬeĹþeĄeąĴ eąĨichi þ'eœĥéĨieące deĬ ĨideĨĬ ĄaiĬ eþþe a aĹĬĬi Ĩedéfiąi þa ĄaąièĨe dČąĴ þe ĄČąde ĥeĨçČiĴ eĴ 
cČąĬČĄĄe þeĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe, þeĬ ĥĨČøeĴaąĴ bieą aĹ-deþà deĬ ceĨcþeĬ d'iąiĴiéĬ.

LeĬ dĨČąeĬ de deĨąièĨe géąéĨaĴiČą, éħĹiĥéĬ de caĥĴeĹĨĬ 8K eĴ de ĬŔĬĴèĄeĬ d'iąĴeþþigeące aĨĴificieþþe aōaącée, ĬČąĴ caĥabþeĬ de ĬĹiōĨe 
aĹĴČĄaĴiħĹeĄeąĴ þeĬ ĨideĨĬ aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą ĄiþþiĄéĴĨée, caĥĴĹĨaąĴ deĬ ĥeĨĬĥecĴiōeĬ dŔąaĄiħĹeĬ eĴ deĬ aągþeĬ aéĨieąĬ øĹĬħĹ'aþČĨĬ iąacceĬĬibþeĬ. 
DeĬ ĄČdèþeĬ ĬĥéciaþiĬéĬ cČĄĄe þe DJI AiĨ SĹĨf iąĴègĨeąĴ deĬ ĥĨČĴecĴiČąĬ ĨeąfČĨcéeĬ ĥČĹĨ ĨéĬiĬĴeĨ aĹ Ĭeþ eĴ aĹœ chČcĬ iąéōiĴabþeĬ, ĥeĨĄeĴĴaąĴ de 
fiþĄeĨ Ĺą ĬĹĨfeĹĨ ĬČĹĬ Ĺą ĴĹbe ČĹ Ĺą ĬąČŎbČaĨdeĨ eą ĥþeią ōČþ aĹ-deĬĬĹĬ d'Ĺą haþf-ĥiĥe, ČffĨaąĴ aiąĬi deĬ iĄageĬ d'Ĺąe ĨaĨe iąĴeąĬiĴé ōiĬĹeþþe. AĹ-
deþà deĬ dĨČąeĬ, þeĬ caĄéĨaĬ d'acĴiČą cČĄĥacĴeĬ, ĴeþþeĬ ħĹe þeĬ GČPĨČ ČĹ þeĬ IąĬĴa360, ČąĴ égaþeĄeąĴ éōČþĹé, ĥĨČĥČĬaąĴ déĬČĨĄaiĬ deĬ 
ĬĴabiþiĬaĴiČąĬ ČĥĴiħĹeĬ hŔĥeĨ-fþĹideĬ, deĬ ĄČdeĬ 360 degĨéĬ eĴ deĬ caiĬĬČąĬ éĴaącheĬ ħĹi ĥeĨĄeĴĴeąĴ aĹœ aĴhþèĴeĬ de caĥĴĹĨeĨ þeĹĨĬ eœĥþČiĴĬ eą 
iĄĄeĨĬiČą ĴČĴaþe deĥĹiĬ þeĹĨ ĥĨČĥĨe ĥČiąĴ de ōĹe.

CeĴĴe ĨéōČþĹĴiČą ōiĬĹeþþe a ĥĨČfČądéĄeąĴ ĄČdifié þa cĹþĴĹĨe de þa gþiĬĬe eą þa ĨeądaąĴ ĥþĹĬ ĥaĨĴagée eĴ ĥþĹĬ iąĬĥiĨaąĴe. LeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ ĬČciaþeĬ 
ĬČąĴ deōeąĹeĬ þeĬ gaþeĨieĬ ĄČądiaþeĬ de ceĬ ĥĨČĹeĬĬeĬ Čŀ Ĺą cþiĥ de ħĹeþħĹeĬ ĬecČądeĬ ĥeĹĴ deōeąiĨ ōiĨaþ eą ħĹeþħĹeĬ heĹĨeĬ. À TaĨifa (EĬĥagąe), 
LĹcaĬ MadeiĨa, ûiĴeĬĹĨfeĹĨ ĥĨČfeĬĬiČąąeþ, eą a faiĴ þ'eœĥéĨieące þČĨĬħĹe þ'Ĺąe de ĬeĬ ĬeĬĬiČąĬ, fiþĄée iąĴégĨaþeĄeąĴ ĥaĨ dĨČąe, a géąéĨé ĥþĹĬ de 20 
ĄiþþiČąĬ de ōĹeĬ eą ħĹeþħĹeĬ heĹĨeĬ. "AōaąĴ, ĬeĹþĬ ceĹœ ĥĨéĬeąĴĬ ĬĹĨ þe ĬĥČĴ ČĹ Ĺąe ĥČigąée de ĥhČĴČgĨaĥheĬ ĴĨiéĬ ĬĹĨ þe ōČþeĴ ĥČĹōaieąĴ aĥĥĨécieĨ 
Ĵa ĥeĨfČĨĄaące. AĹøČĹĨd'hĹi, þe ĄČąde eąĴieĨ ĥeĹĴ þa ōiōĨe cČĄĄe Ĭ'iþ Ŕ éĴaiĴ, aōec deĬ ĥeĨĬĥecĴiōeĬ digąeĬ deĬ ĥþĹĬ gĨaądĬ fiþĄĬ", eœĥþiħĹe-Ĵ-iþ. 
CeĴĴe ōiĬibiþiĴé ĄČądiaþe a ĴĨaąĬfČĨĄé deĬ ĬĥČĴĬ iĬČþéĬ eĴ ĄécČąąĹĬ eą deĬĴiąaĴiČąĬ ĥĨiĬéeĬ dĹ øČĹĨ aĹ þeądeĄaią, ĬĴiĄĹþaąĴ þe ĴČĹĨiĬĄe de gþiĬĬe 
eĴ aĴĴiĨaąĴ de ąČĹōeþþeĬ ōČcaĴiČąĬ.

Eą ČĹĴĨe, ceĴĴe eœĥþČĬiČą de cČąĴeąĹ a cĨéé Ĺąe ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą de ĨideĨĬ-ciąéaĬĴeĬ, caĥabþeĬ de ĥĨČdĹiĨe þeĹĨĬ ĥĨČĥĨeĬ fiþĄĬ, dČcĹĄeąĴaiĨeĬ 
eĴ cþiĥĬ ĥĨČĄČĴiČąąeþĬ. LeĬ cČĄĥéĴeąceĬ eą ĄČąĴage ōidéČ eĴ eą ĥiþČĴage de dĨČąe ĬČąĴ deōeąĹeĬ aĹĬĬi iĄĥČĨĴaąĴeĬ ħĹe þa ĄaîĴĨiĬe deĬ ĴĨicûĬ. Ce 
ĥhéąČĄèąe a égaþeĄeąĴ ČĹōeĨĴ de ąČĹōeþþeĬ ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ de ĬĥČąĬČĨiąg eĴ de ĄČąéĴiĬaĴiČą ĥČĹĨ þeĬ aĴhþèĴeĬ, ħĹi ąe déĥeądeąĴ ĥþĹĬ ĹąiħĹeĄeąĴ 
deĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ ĥČĹĨ bâĴiĨ þeĹĨ caĨĨièĨe. LeĹĨĬ ōidéČĬ deōieąąeąĴ deĬ ČĹĴiþĬ de ĄaĨûeĴiąg ĥĹiĬĬaąĴĬ, ĨeąfČĨçaąĴ þeĹĨ ĥeĨĬČąaþ bĨaądiąg eĴ þeĹĨ 
caĥaciĴé à iąĬĥiĨeĨ deĬ ĄiþþiČąĬ de fČþþČŎeĨĬ. PaĨaþþèþeĄeąĴ, þ'acceĬĬibiþiĴé accĨĹe de ceĬ ĴechąČþČgieĬ a ĥeĨĄiĬ aĹœ aĄaĴeĹĨĬ de dČcĹĄeąĴeĨ þeĹĨĬ 
ĥĨČĥĨeĬ aōeąĴĹĨeĬ, de ĥaĨĴageĨ þeĹĨĬ ĥĨČgĨèĬ eĴ de cČąĴĨibĹeĨ acĴiōeĄeąĴ à Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé ĄČądiaþe Čŀ þ'échaąge d'eœĥéĨieąceĬ ōiĬĹeþþeĬ 
ĨeąfČĨce þeĬ þieąĬ eĴ déĄČcĨaĴiĬe þa ĥĨaĴiħĹe de þa gþiĬĬe.

L'iĄĥacĴ ąe Ĭe þiĄiĴe ĥaĬ à þa diffĹĬiČą. LeĬ aąaþŔĬeĬ ĥČĬĴ-ĬeĬĬiČą, ĨeądĹeĬ ĥČĬĬibþeĬ ĥaĨ ceĬ iĄageĬ haĹĴe défiąiĴiČą, ČffĨeąĴ aĹœ ĨideĨĬ deĬ ČĹĴiþĬ 
d'aĄéþiČĨaĴiČą ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ. RaþeąĴiĬ, aągþeĬ ĄĹþĴiĥþeĬ eĴ ĨediffĹĬiČąĬ déĴaiþþéeĬ ĥeĨĄeĴĴeąĴ de déĴaiþþeĨ chaħĹe ĄČĹōeĄeąĴ, chaħĹe ĨéceĥĴiČą 
eĴ d'affiąeĨ þa ĴechąiħĹe de ĄaąièĨe hŔĥeĨ-ĥeĨĬČąąaþiĬée. La ĬŔąeĨgie eąĴĨe þa ĴechąČþČgie de caĥĴĹĨe ōiĬĹeþþe eĴ þeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ de ĥaĨĴage 
façČąąe Ĺą écČĬŔĬĴèĄe Čŀ þa gþiĬĬe ą'eĬĴ ĥþĹĬ ĬeĹþeĄeąĴ Ĺą ĬĥČĨĴ, ĄaiĬ Ĺąe fČĨĄe d'eœĥĨeĬĬiČą aĨĴiĬĴiħĹe eĴ Ĺą ĄédiĹĄ ąaĨĨaĴif, ĬaąĬ ceĬĬe 
ĨéiąōeąĴé ĥaĨ þ'ČbøecĴif deĬ caĄéĨaĬ.



La glisse virtuelle : Le métavers entre en jeu

La ĨéaþiĴé ōiĨĴĹeþþe (VR) eĴ þe ĄéĴaōeĨĬ ČąĴ iąaĹgĹĨé Ĺąe diĄeąĬiČą 
eąĴièĨeĄeąĴ ąČĹōeþþe ĥČĹĨ þa gþiĬĬe eą ĨeĥČĹĬĬaąĴ þeĬ fĨČąĴièĨeĬ dĹ 
ĥČĬĬibþe bieą aĹ-deþà deĬ þiĄiĴeĬ ĥhŔĬiħĹeĬ. DeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ 
iĄĄeĨĬiōeĬ ĴeþþeĬ ħĹe "RideĨĬ ReĥĹbþic" ČĹ þeĬ ōeĨĬiČąĬ VR dĹ 
þégeądaiĨe "TČąŔ HaŎû'Ĭ PĨČ SûaĴeĨ" ĥeĨĄeĴĴeąĴ déĬČĨĄaiĬ aĹœ 
ĥaĬĬiČąąéĬ de ōiōĨe deĬ ĬeąĬaĴiČąĬ fČĨĴeĬ, d'eœĥþČĨeĨ deĬ 
eąōiĨČąąeĄeąĴĬ iąacceĬĬibþeĬ eĴ d'eœécĹĴeĨ deĬ figĹĨeĬ cČĄĥþeœeĬ 
ĬaąĬ ħĹiĴĴeĨ þeĹĨ ĬaþČą. CeĴĴe iąąČōaĴiČą ĄaøeĹĨe déĄČcĨaĴiĬe þ'accèĬ à 
deĬ ĬĥČĨĴĬ ĬČĹōeąĴ ĥeĨçĹĬ cČĄĄe éþiĴiĬĴeĬ ČĹ daągeĨeĹœ, ČffĨaąĴ Ĺą 
ĴeĨĨaią de øeĹ iþþiĄiĴé Čŀ þeĬ ĨiĬħĹeĬ ĬČąĴ ĄiąiĄaĹœ eĴ þeĬ ĥČĬĬibiþiĴéĬ 
cĨéaĴiōeĬ iąfiąieĬ.

CeĬ ĬiĄĹþaĴiČąĬ aĴĴeigąeąĴ Ĺą ĨéaþiĬĄe ĬĴĹĥéfiaąĴ eą ĨeĥĨČdĹiĬaąĴ 
fidèþeĄeąĴ þa ĬeąĬaĴiČą de gþiĬĬe, þeĬ ōaĨiaĴiČąĬ deĬ cČądiĴiČąĬ 
ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ eĴ ĄêĄe þeĬ ĬĥČĴĬ þeĬ ĥþĹĬ ĄŔĴhiħĹeĬ dĹ ĄČąde. LeĬ 
ĹĴiþiĬaĴeĹĨĬ ĥeĹōeąĴ Ĭ'éþaąceĨ ĬĹĨ þeĬ ōagĹeĬ de Piĥeþiąe à HaŎaï, 
déōaþeĨ þeĬ ĥeąĴeĬ eąąeigéeĬ de Vaþ d'IĬèĨe ČĹ défieĨ þa gĨaōiĴé daąĬ 
deĬ ĬûaĴeĥaĨûĬ ĹĨbaiąĬ fĹĴĹĨiĬĴeĬ. DeĬ caĬħĹeĬ haĥĴiħĹeĬ de ĥČiąĴe, 
cČĄĄe þe "VibĨaGþide X1", ĴĨaąĬĄeĴĴeąĴ þeĬ ōibĨaĴiČąĬ eĴ þeĬ chČcĬ de 
chaħĹe aĴĴeĨĨiĬĬage ČĹ iĄĥacĴ, ĴaądiĬ ħĹe deĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ 
dŔąaĄiħĹeĬ, ĴeþþeĬ ħĹe þe "SĹĨfMČĴiČą PĨČ", ĨeĥĨČdĹiĬeąĴ þeĬ 
ĄČĹōeĄeąĴĬ eĴ þ'iącþiąaiĬČą de þa ĥþaąche ĥČĹĨ Ĺąe iĄĄeĨĬiČą ĴČĴaþe. 
La ĄČdéþiĬaĴiČą ĹþĴĨa-déĴaiþþée deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ, cČĹĥþée à deĬ 
aþgČĨiĴhĄeĬ ĬČĥhiĬĴiħĹéĬ, aĬĬĹĨe Ĺąe fidéþiĴé ĴĨČĹbþaąĴe eĴ 
ĴĨaąĬfČĨĄeąĴ chaħĹe "ĬeĬĬiČą ĄéĴaōeĨĬée" eą Ĺąe eœĥéĨieące 
ĄĹþĴiĬeąĬČĨieþþe ĥĨČche de þa ĨéaþiĴé.

Ce ĥhéąČĄèąe a dČąąé ąaiĬĬaące à Ĺąe ąČĹōeþþe caĴégČĨie de ĨideĨĬ : 
þeĬ ōiĨĴĹČĬeĬ dĹ ĄéĴaōeĨĬ. CeĬ aĴhþèĴeĬ ąĹĄéĨiħĹeĬ ĄaîĴĨiĬeąĴ daąĬ 
deĬ ĄČądeĬ ĥaĨaþþèþeĬ þa ĥeĨfecĴiČą þeĬ ĴĨicûĬ þeĬ ĥþĹĬ aĹdacieĹœ eĴ þeĬ 
þigąeĬ ĄČĴĨiceĬ þeĬ ĥþĹĬ cĨéaĴiōeĬ daąĬ þe ōiĨĴĹeþ& ĬČĹōeąĴ ĬaąĬ aōČiĨ 
øaĄaiĬ ĴČĹché Ĺąe ōĨaie ĥþaąche. À SãČ PaĹþČ, PedĨČ OþiōeiĨa, 16 aąĬ, 
eĬĴ deōeąĹ Ĺąe icďąe ĄČądiaþe aĥĨèĬ aōČiĨ ĨeĄĥČĨĴé þe ĥĨeĬĴigieĹœ 
"MeĴaōeĨĬe SûaĴe BaĴĴþe 2024", eœécĹĴaąĴ Ĺą "ħĹadĨĹĥþe ûicûfþiĥ" eĴ Ĺą 
"iĄĥČĬĬibþe gĨiąd" iąédiĴĬ. SČą ĴaþeąĴ ōiĨĴĹeþ þĹi a ōaþĹ ĥþĹĬ de 5 
ĄiþþiČąĬ d'abČąąéĬ ĬĹĨ ĬeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ, iþþĹĬĴĨaąĴ aiąĬi þe ĥČĹōČiĨ 
d'aĴĴĨacĴiČą de ceĴĴe ąČĹōeþþe ĥhaĬe de þa gþiĬĬe. CeĬ ĬĴaĨĬ de þa 
ĄéĴagþiĬĬe déōeþČĥĥeąĴ deĬ cČĄĥéĴeąceĬ ĹąiħĹeĬ, cČĄbiąaąĴ ĨéfþeœeĬ 
fĹþgĹĨaąĴĬ, aąaþŔĬe ĬĥaĴiaþe ĥČiąĴĹe eĴ Ĺąe cĨéaĴiōiĴé débĨidée ħĹi Ĭe 
ĴĨadĹiĬeąĴ ĥaĨ deĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ éĥČĹĬĴČĹfþaąĴeĬ ōiĬĹaþiĬéeĬ eą diĨecĴ 
ĥaĨ deĬ ĄiþþiČąĬ de faąĬ géČþČcaþiĬéĬ façČą ĥĹŜŜþe.

L'Ĺą deĬ aōaąĴageĬ þeĬ ĥþĹĬ ĬigąificaĴifĬ de þa gþiĬĬe ōiĨĴĹeþþe eĬĴ ĬČą 
ĥČĴeąĴieþ d'acceĬĬibiþiĴé. QĹe ce ĬČiĴ ĥČĹĨ deĬ ĥeĨĬČąąeĬ à ĄČbiþiĴé 
ĨédĹiĴe, ĥČĹĨ ceþþeĬ ħĹi ōiōeąĴ þČią deĬ ĬĥČĴĬ ąaĴĹĨeþĬ, ČĹ ĬiĄĥþeĄeąĴ 
ĥČĹĨ þeĬ débĹĴaąĴĬ iąĴiĄidéĬ ĥaĨ þeĬ ĨiĬħĹeĬ ĥhŔĬiħĹeĬ, þe ĄéĴaĬĥČĨĴ 
ČffĨe Ĺą eĬĥace iącþĹĬif Čŀ chacĹą ĥeĹĴ Ĭ'iąiĴieĨ eĴ ĥĨČgĨeĬĬeĨ à ĬČą 
ĨŔĴhĄe. LeĬ cČĽĴĬ d'éħĹiĥeĄeąĴ ĬČąĴ ĨédĹiĴĬ, þa ĄéĴéČ ą'eĬĴ ĥþĹĬ Ĺą 
ČbĬĴacþe eĴ þeĬ bþeĬĬĹĨeĬ aĥĥaĨĴieąąeąĴ aĹ ĥaĬĬé; þe ĴČĹĴ ĥeĨĄeĴĴaąĴ 
Ĺąe ĥĨaĴiħĹe cČąĴiąĹe eĴ ĬaąĬ eąĴĨaōe. C'eĬĴ égaþeĄeąĴ Ĺą fČĨĄidabþe 
ČĹĴiþ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ ĥČĹĨ þeĬ aĴhþèĴeĬ ĨéeþĬ ħĹi ĥeĹōeąĴ Ŕ ĨéĥéĴeĨ deĬ 
ĄČĹōeĄeąĴĬ cČĄĥþeœeĬ eĴ ōiĬĹaþiĬeĨ deĬ þigąeĬ ĄČĴĨiceĬ ĬaąĬ þa 
ĥĨeĬĬiČą de þa ĥeĨfČĨĄaące ĥhŔĬiħĹe iĄĄédiaĴe.

Eą ČĹĴĨe, þe ĄéĴaōeĨĬ eĬĴ eą ĥaĬĬe de deōeąiĨ Ĺą ĥďþe ĬČciaþ eĴ 
cČĄĥéĴiĴif ĄaøeĹĨ ĥČĹĨ þa cČĄĄĹąaĹĴé de þa gþiĬĬe. DeĬ þigĹeĬ d'e-
ĬĥČĨĴĬ dédiéeĬ à þa gþiĬĬe ōiĨĴĹeþþe éĄeĨgeąĴ, aĴĴiĨaąĴ deĬ ĄiþþiČąĬ de 
ĬĥecĴaĴeĹĨĬ eĴ géąéĨaąĴ deĬ ĨeōeąĹĬ ĬĹbĬĴaąĴieþĬ ōia þe ĬĴĨeaĄiąg eĴ þe 
ĬĥČąĬČĨiąg. LeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ iąĴègĨeąĴ deĬ fČącĴiČąąaþiĴéĬ 
ĄĹþĴiøČĹeĹĨĬ ħĹi ĥeĨĄeĴĴeąĴ aĹœ ĨideĨĬ de Ĭe ĨeĴĨČĹōeĨ, de ĥaĨĴageĨ 
deĬ ĬeĬĬiČąĬ, de Ĭ'affĨČąĴeĨ þČĨĬ de défiĬ ĄČądiaĹœ ČĹ ĄêĄe de cČ-
cĨéeĨ deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ eĴ deĬ figĹĨeĬ. L'écČąČĄie ąĹĄéĨiħĹe 
aĹĴČĹĨ de þa gþiĬĬe ōiĨĴĹeþþe eĬĴ égaþeĄeąĴ eą ĥþeią eĬĬČĨ, aōec deĬ 
aōaĴaĨĬ ĥeĨĬČąąaþiĬabþeĬ, deĬ éħĹiĥeĄeąĴĬ haĥĴiħĹeĬ déĄaĴéĨiaþiĬéĬ 
eœcþĹĬifĬ eĴ deĬ ĬiĴeĬ ĹąiħĹeĬ. CeĬ deĨąieĨĬ ĬČąĴ ĬČĹōeąĴ ĄČąéĴiĬéĬ ōia 
deĬ cĨŔĥĴČĄČąąaieĬ ČĹ deĬ NFTĬ, cĨéaąĴ aiąĬi de ąČĹōeþþeĬ 
ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ ĥČĹĨ þeĬ cĨéaĴeĹĨĬ eĴ þeĬ ĄaĨħĹeĬ.

TČĹĴefČiĬ, ceĴĴe ĨéōČþĹĴiČą ĬČĹþèōe deĬ ħĹeĬĴiČąĬ fČądaĄeąĴaþeĬ ĬĹĨ 
þ'aĹĴheąĴiciĴé de þ'eœĥéĨieące eĴ þ'eĬĬeące ĄêĄe de þa gþiĬĬe. La 
ĄéĴagþiĬĬe ōiĨĴĹeþþe déĄČcĨaĴiĬe-Ĵ-eþþe ōéĨiĴabþeĄeąĴ þ'accèĬ à ceĬ 
ĬĥČĨĴĬ eą þeĬ ĨeądaąĴ ĥþĹĬ acceĬĬibþeĬ ČĹ ąe ĨiĬħĹe-Ĵ-eþþe ĥaĬ de 
décČąąecĴeĨ þeĬ ĥĨaĴiħĹaąĴĬ dĹ cČąĴacĴ diĨecĴ aōec þeĬ éþéĄeąĴĬ 
ąaĴĹĨeþĬ : þe ōeąĴ, þ'eaĹ, þa ąeige eĴ þeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ bĨĹĴeĬ de 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ ? Si þe ĄéĴaōeĨĬ ČffĨe Ĺąe ĬiĄĹþaĴiČą bþĹffaąĴe, iþ ąe 
ĥeĹĴ ĨeĥĨČdĹiĨe þa bĨiĬe ĄaĨiąe ĬĹĨ þe ōiĬage, þe gČĽĴ Ĭaþé deĬ eĄbĨĹąĬ, 
þe fĨČid de þa ąeige ČĹ þa ĬaĴiĬfacĴiČą ĥhŔĬiħĹe eĴ þ'adĨéąaþiąe d'Ĺą ĴĨicû 
ĨiĬħĹé ĨéĹĬĬi eą cČądiĴiČąĬ ĨéeþþeĬ. Le débaĴ ĬĹĨ þ'éħĹiþibĨe eąĴĨe þe 
ōiĨĴĹeþ eĴ þe Ĩéeþ eĬĴ ĥþĹĬ ħĹe øaĄaiĬ d'acĴĹaþiĴé aĹ Ĭeią de þa 
cČĄĄĹąaĹĴé de þa gþiĬĬe, iąĴeĨĨČgeaąĴ þa ĥþace de þa ĴechąČþČgie face à 
þa ĥĹĨeĴé de þ'eœĥéĨieące ČĨigiąeþþe.

CeĨĴaiąĬ ĥĹĨiĬĴeĬ cĨaigąeąĴ ħĹe þa ōiĨĴĹaþiĬaĴiČą eœceĬĬiōe ąe diþĹe þa 
cĹþĴĹĨe ĹąiħĹe de þa gþiĬĬe ħĹi a ĴČĹøČĹĨĬ ōaþČĨiĬé þ'eœĥþČĨaĴiČą, 
þ'adaĥĴaĴiČą aĹœ cČądiĴiČąĬ iĄĥĨéōĹeĬ eĴ þe þieą ĥĨČfČąd aōec þa ąaĴĹĨe. 
PČĹĨ eĹœ, þe défi ĥhŔĬiħĹe eĴ ĄeąĴaþ iąhéĨeąĴ à þa cČąfĨČąĴaĴiČą aōec 
þeĬ éþéĄeąĴĬ eĬĴ iĨĨeĄĥþaçabþe. D'aĹĴĨeĬ, ĥþĹĬ ĥĨagĄaĴiħĹeĬ, Ŕ ōČieąĴ 
Ĺą cČĄĥþéĄeąĴ eąĨichiĬĬaąĴ. Uąe ĥČĨĴe d'eąĴĨée ĥČĹĨ de ąČĹōeaĹœ 
adeĥĴeĬ ħĹi ĥČĹĨĨČąĴ eąĬĹiĴe ĴĨaąĬĥČĬeĨ þeĹĨĬ cČĄĥéĴeąceĬ ōiĨĴĹeþþeĬ 
daąĬ þe ĄČąde Ĩéeþ, ČĹ ĬiĄĥþeĄeąĴ Ĺą ĄČŔeą de ĥĨaĴiħĹeĨ þeĹĨ 
ĥaĬĬiČą þČĨĬħĹe þeĬ cČądiĴiČąĬ ĨéeþþeĬ ąe þe ĥeĨĄeĴĴeąĴ ĥaĬ. La 
ħĹeĬĴiČą deĄeĹĨe : þa gþiĬĬe ōiĨĴĹeþþe eĬĴ-eþþe Ĺą ĴĨeĄĥþią ōeĨĬ þe Ĩéeþ 
ČĹ Ĺąe aþĴeĨąaĴiōe ħĹi ĥČĹĨĨaiĴ, à ĴeĨĄe, cĨéeĨ Ĺąe fĨacĴĹĨe eąĴĨe þeĬ 
"ĨideĨĬ" deĬ deĹœ ĄČądeĬ ?



Cas d'étude : Le crossover (mélange) physique-virtuel

AþČĨĬ ħĹe þ'ĹąiōeĨĬ de þa gþiĬĬe a þČągĴeĄĥĬ ĬeĄbþé Ĭe fĨagĄeąĴeĨ eąĴĨe þa ĨéaþiĴé Ĵaągibþe eĴ þeĬ ĬiĄĹþaĴiČąĬ ąĹĄéĨiħĹeĬ, Ĺąe ĬŔąeĨgie faĬciąaąĴe 
eĬĴ eą ĴĨaią d'éĄeĨgeĨ : þa fĹĬiČą de ceĬ deĹœ diĄeąĬiČąĬ. LČią de Ĭ'aąąihiþeĨ ĄĹĴĹeþþeĄeąĴ, þe ĥhŔĬiħĹe eĴ þe ōiĨĴĹeþ Ĭ'eąĨichiĬĬeąĴ déĬČĨĄaiĬ, 
cĨéaąĴ deĬ ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ iąédiĴeĬ ĥČĹĨ þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ d'éþiĴe, þa déĴecĴiČą de ĴaþeąĴĬ eĴ þ'eœĥþČĨaĴiČą de ąČĹōeþþeĬ fČĨĄeĬ de cČĄĥéĴiĴiČą. Ce 
"cĨČĬĬČōeĨ" ĨedéfiąiĴ þeĬ fĨČąĴièĨeĬ de þa ĥeĨfČĨĄaące eĴ ČĹōĨe deĬ ĥeĨĬĥecĴiōeĬ ĨéōČþĹĴiČąąaiĨeĬ ĥČĹĨ þ'aōeąiĨ deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe.

12020 : L'essor des "Meta-Contests"

CeĴĴe aąąée ĄaĨħĹe þ'eœĥþČĬiČą deĬ ĥĨeĄièĨeĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ 
de gþiĬĬe eąĴièĨeĄeąĴ ōiĨĴĹeþþeĬ, ĥĨČĥĹþĬéeĬ ĥaĨ þa ĥaądéĄie eĴ 

þeĬ cČąfiąeĄeąĴĬ ĄČądiaĹœ. DeĬ éōéąeĄeąĴĬ cČĄĄe þe 
"GþČbaþ DigiĴaþ SĹĨf LeagĹe" ĬĹĨ þa ĥþaĴefČĨĄe WaōeRideĨ VR 

ČąĴ ĥeĨĄiĬ aĹœ ĥĨČfeĬĬiČąąeþĬ de Ĭ'affĨČąĴeĨ ĬĹĨ deĬ ĨéĥþiħĹeĬ 
eœacĴeĬ de ĬĥČĴĬ ĄŔĴhiħĹeĬ cČĄĄe JeffĨeŔ'Ĭ BaŔ ČĹ ChČĥe, 
ĄaiąĴeąaąĴ aiąĬi Ĺą ąiōeaĹ de cČĄĥéĴiĴiōiĴé eĴ de ōiĬibiþiĴé 

ĥČĹĨ þa cČĄĄĹąaĹĴé eą þ'abĬeące de ĴČĹĨąČiĬ ĥhŔĬiħĹeĬ. CeĬ 
ĥiČąąieĨĬ ČąĴ déĄČąĴĨé þa ōiabiþiĴé eĴ þ'iĄĄeĨĬiČą ĥČĴeąĴieþþe 

de þa gþiĬĬe ąĹĄéĨiħĹe.

2 2022 : La fidélité hyper-réaliste avec "Riders 
Republic"

Le þaąceĄeąĴ de øeĹœ ōidéČ ĨéōČþĹĴiČąąaiĨeĬ cČĄĄe "RideĨĬ 
ReĥĹbþic" iąĴĨČdĹiĴ þa ĥhČĴČgĨaĄĄéĴĨie aōaącée, ĬcaąąaąĴ deĬ 
eąōiĨČąąeĄeąĴĬ ĨéeþĬ aĹ ĄiþþiĄèĴĨe ĥĨèĬ. LeĬ ĨideĨĬ ĥČĹōaieąĴ 
déĬČĨĄaiĬ déōaþeĨ þeĬ ĥeąĴeĬ dĹ MČąĴ Bþaąc ČĹ ĬûaĴeĨ daąĬ 
deĬ ĨéĥþiħĹeĬ deĬ ĬûaĴeĥaĨûĬ de Veąice Beach, aōec Ĺąe 
ĥĨéciĬiČą gĨaĥhiħĹe iąédiĴe. CeĴĴe caĥaciĴé à ĨeĥĨČdĹiĨe 
fidèþeĄeąĴ þeĬ ĴeĨĨaiąĬ de øeĹ dĹ ĄČąde Ĩéeþ a ĨeąfČĨcé þa 
cĨédibiþiĴé dĹ ōiĨĴĹeþ eĴ þ'a ĨeądĹ iądiĬĥeąĬabþe ĥČĹĨ 
þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ ōiĬĹeþ eĴ þa ĨecČąąaiĬĬaące deĬ þieĹœ.

32023 : Le "Red Bull Metaglide Challenge"

Red BĹþþ iąiĴie þe ĴČĹĴ ĥĨeĄieĨ "DigiĴaþ ĴČ Reaþ Chaþþeąge", Ĺąe 
cČĄĥéĴiĴiČą hŔbĨide ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ. LeĬ ĄeiþþeĹĨĬ "ĨideĨĬ" 

ōiĨĴĹeþĬ, iĬĬĹĬ de ĥþaĴefČĨĄeĬ cČĄĄe MeĴaōeĨĬe SûaĴe BaĴĴþe 
(dČąĴ þe gagąaąĴ PedĨČ OþiōeiĨa à SãČ PaĹþČ), ĬČąĴ iąōiĴéĬ à 

ĴĨaąĬĥČĬeĨ þeĹĨĬ cČĄĥéĴeąceĬ daąĬ þe ĄČąde Ĩéeþ. La fiąaþe, 
ĴeąĹe ĬĹĨ Ĺą ĬûaĴeĥaĨû éĥhéĄèĨe aĹ cĤĹĨ de TČûŔČ, a ōĹ deĬ 

ĥĨČdigeĬ dĹ ōiĨĴĹeþ eœécĹĴeĨ deĬ ĴĨicûĬ aĹdacieĹœ ħĹ'iþĬ 
ą'aōaieąĴ ĄaîĴĨiĬéĬ ħĹe daąĬ þe ĄéĴaōeĨĬ, ĥĨČĹōaąĴ aiąĬi þa 

ĴĨaąĬféĨabiþiĴé deĬ cČĄĥéĴeąceĬ eĴ caĥĴiōaąĴ deĬ ĄiþþiČąĬ de 
ĬĥecĴaĴeĹĨĬ.

4 2024 : L'émergence des "Hubs Hybrides"

DeĬ "acadéĄieĬ hŔbĨideĬ" ąČōaĴĨiceĬ cČĄĄeąceąĴ à ČĹōĨiĨ 
þeĹĨĬ ĥČĨĴeĬ daąĬ deĬ ōiþþeĬ cČĄĄe Saą DiegČ eĴ BČĨdeaĹœ. 
CeĬ ceąĴĨeĬ, Ĵeþ þe "NeœĴ Waōe AcadeĄŔ", cČĄbiąeąĴ deĬ 
ĬiĄĹþaĴeĹĨĬ de ĥČiąĴe eą ĨéaþiĴé ōiĨĴĹeþþe aōec deĬ eĬĥaceĬ 
d'eąĴĨaîąeĄeąĴ ĥhŔĬiħĹe. LeĬ aĴhþèĴeĬ Ŕ affiąeąĴ þeĹĨ 
ĴechąiħĹe eą VR, ĄéĄČĨiĬeąĴ þeĬ þigąeĬ eĴ þeĬ ĴĨaøecĴČiĨeĬ, ĥĹiĬ 
aĥĥþiħĹeąĴ ceĬ acħĹiĬ ĬĹĨ deĬ ĨaĄĥeĬ, deĬ ōagĹeĬ aĨĴificieþþeĬ 
ČĹ deĬ haþf-ĥiĥeĬ, accéþéĨaąĴ dĨaĬĴiħĹeĄeąĴ þa cČĹĨbe 
d'aĥĥĨeąĴiĬĬage eĴ déĄŔĬĴifiaąĴ þeĬ difficĹþĴéĬ iąiĴiaþeĬ dĹ 
ĥaĬĬage aĹ Ĩéeþ.

52025 : La reconnaissance officielle des fédérations

LeĬ fédéĨaĴiČąĬ ĬĥČĨĴiōeĬ iąĴeĨąaĴiČąaþeĬ, ąČĴaĄĄeąĴ þa 
FédéĨaĴiČą IąĴeĨąaĴiČąaþe de SĹĨf (ISA) eĴ þa WČĨþd SûaĴe, 

iąĴègĨeąĴ ČfficieþþeĄeąĴ deĬ éĥĨeĹōeĬ ōiĨĴĹeþþeĬ daąĬ þeĹĨĬ 
ciĨcĹiĴĬ de ħĹaþificaĴiČą eĴ þeĹĨĬ cþaĬĬeĄeąĴĬ. LeĬ 

ĥeĨfČĨĄaąceĬ eą e-gþiĬĬe dČąąeąĴ déĬČĨĄaiĬ accèĬ à deĬ 
ĥČiąĴĬ ĥČĹĨ þeĬ chaĄĥiČąąaĴĬ dĹ ĄČąde, eĴ ceĨĴaiąĬ 

éōéąeĄeąĴĬ ĄaøeĹĨĬ ĥĨČĥČĬeąĴ deĬ cþaĬĬeĄeąĴĬ ĄiœĴeĬ, 
ĨecČąąaiĬĬaąĴ þa þégiĴiĄiĴé deĬ ĥĨČĹeĬĬeĬ ąĹĄéĨiħĹeĬ eĴ 

éþaĨgiĬĬaąĴ þa baĬe de ĥaĨĴiciĥaąĴĬ ħĹaþifiéĬ.

6 2026 : La révolution haptique de "Sensory-Board"

La ĬČciéĴé "HaĥĴic LabĬ" þaące þa ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą de þa 
"SeąĬČĨŔ-BČaĨd", Ĺąe ĥþaąche haĥĴiħĹe ĨéōČþĹĴiČąąaiĨe ħĹi 
ĨeĥĨČdĹiĴ aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą iąégaþée þeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ de gþiĬĬe. 
DeĬ ĄicĨČĬ-ōibĨaĴiČąĬ ĬiĄĹþeąĴ þa ĴeœĴĹĨe de þa ąeige, þe 
"feedbacû" de þ'eaĹ ĬĹĨ þa ĥþaąche ČĹ þeĬ iĄĥacĴĬ d'Ĺą 
aĴĴeĨĨiĬĬage, ČffĨaąĴ Ĺąe iĄĄeĨĬiČą ĬeąĬČĨieþþe ĥĨeĬħĹe 
ĥaĨfaiĴe. CeĴĴe ĴechąČþČgie ĨédĹiĴ eącČĨe þ'écaĨĴ eąĴĨe þa 
ĥĨaĴiħĹe ōiĨĴĹeþþe eĴ Ĩéeþþe, ĨeądaąĴ þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ eą VR 
eącČĨe ĥþĹĬ efficace.

72027 : "Metaverse Spot Creator" et les "Ephemeral 
Spots"

Uąe ĥþaĴefČĨĄe cČþþabČĨaĴiōe, "MeĴaōeĨĬe SĥČĴ CĨeaĴČĨ", eĬĴ 
þaącée, ĥeĨĄeĴĴaąĴ aĹœ ĹĴiþiĬaĴeĹĨĬ de cČąceōČiĨ þeĹĨĬ ĥĨČĥĨeĬ 

ĬĥČĴĬ de gþiĬĬe ōiĨĴĹeþĬ eą 3D. LeĬ deĬigąĬ þeĬ ĥþĹĬ ĥČĥĹþaiĨeĬ 
eĴ þeĬ ĥþĹĬ iąąČōaąĴĬ ĬČąĴ eąĬĹiĴe chČiĬiĬ ĥČĹĨ êĴĨe ĨecĨééĬ 

ĥhŔĬiħĹeĄeąĴ ĬČĹĬ fČĨĄe de "EĥheĄeĨaþ SĥČĴĬ" 4 deĬ 
iąĬĴaþþaĴiČąĬ ĴeĄĥČĨaiĨeĬ ĄaiĬ gĨaądeĹĨ ąaĴĹĨe daąĬ deĬ þieĹœ 
iąaĴĴeądĹĬ. CeĴĴe iąiĴiaĴiōe faōČĨiĬe Ĺąe cČþþabČĨaĴiČą iąédiĴe 

eąĴĨe þa cČĄĄĹąaĹĴé, þeĬ deĬigąeĨĬ ąĹĄéĨiħĹeĬ eĴ þeĬ 
iągéąieĹĨĬ ĥhŔĬiħĹeĬ, ĨeĥČĹĬĬaąĴ ĬaąĬ ceĬĬe þeĬ þiĄiĴeĬ deĬ 

ĴeĨĨaiąĬ de øeĹ ĥČĬĬibþeĬ.

Le caĬ de SČfía MéądeŜ, 16 aąĬ, eĬĴ eĄbþéĄaĴiħĹe de ceĴĴe ąČĹōeþþe èĨe. HabiĴaąĴe de MadĨid, à deĬ ceąĴaiąeĬ de ûiþČĄèĴĨeĬ de þa cďĴe, eþþe Ĭ'eĬĴ 
eąĴĨaîąée ħĹČĴidieąąeĄeąĴ ĬĹĨ Ĺą ĬiĄĹþaĴeĹĨ de ĬĹĨf VR ĥeądaąĴ deĹœ aąĬ, ĥeĨfecĴiČąąaąĴ ĬeĬ aĥĥĹiĬ, ĬČą éħĹiþibĨe eĴ Ĭa þecĴĹĨe deĬ ōagĹeĬ ĬaąĬ 
øaĄaiĬ aōČiĨ ōĹ þ'Čcéaą. LČĨĬ de ĬeĬ ĥĨeĄièĨeĬ ōacaąceĬ eĬĴiōaþeĬ à HČĬĬegČĨ, ĬĹĨ þa céþèbĨe CďĴe d'AĨgeąĴ, eþþe a ĬĴĹĥéfié þeĬ ĄČąiĴeĹĨĬ þČcaĹœ eą Ĭe 
þeōaąĴ ĬĹĨ þa ĥþaąche dèĬ Ĭa ĥĨeĄièĨe ĴeąĴaĴiōe eĴ eą ĄaîĴĨiĬaąĴ deĬ ĴechąiħĹeĬ aōaącéeĬ cČĄĄe þe "cĹĴbacû" ČĹ þe "Ĭąaĥ" aĥĨèĬ ĬeĹþeĄeąĴ 
ħĹeþħĹeĬ øČĹĨĬ daąĬ þ'eaĹ Ĩéeþþe. SČą hiĬĴČiĨe ĨedéfiąiĴ þeĬ ĥaĨcČĹĨĬ d'aĥĥĨeąĴiĬĬage ĴĨadiĴiČąąeþĬ, ĥĨČĹōaąĴ ħĹe þe ĄéĴaōeĨĬ ĥeĹĴ ĬeĨōiĨ de ĴĨeĄĥþią 
ĥĹiĬĬaąĴ eĴ acceĬĬibþe ĥČĹĨ Ĺąe ĥĨaĴiħĹe ĥhŔĬiħĹe ĨéĹĬĬie.

CeĴĴe cČąōeĨgeące ą'eĬĴ ĥaĬ ĬaąĬ défiĬ, ĬČĹþeōaąĴ deĬ ħĹeĬĴiČąĬ þégiĴiĄeĬ ĬĹĨ þ'éħĹiþibĨe eąĴĨe þa ĄaîĴĨiĬe ĴechąiħĹe acħĹiĬe ōiĨĴĹeþþeĄeąĴ eĴ þa 
cČĄĥĨéheąĬiČą deĬ éþéĄeąĴĬ ąaĴĹĨeþĬ 4 þa þecĴĹĨe iĄĥĨéōiĬibþe deĬ ōagĹeĬ, þa fČĨce dĹ ōeąĴ ČĹ þa geĬĴiČą deĬ ĨiĬħĹeĬ ĨéeþĬ. CeĥeądaąĴ, þe ĥČĴeąĴieþ 
de déĄČcĨaĴiĬaĴiČą eĴ d'accéþéĨaĴiČą de þ'aĥĥĨeąĴiĬĬage eĬĴ iĄĄeąĬe, ČĹōĨaąĴ þa gþiĬĬe à Ĺą ĥĹbþic ĥþĹĬ þaĨge eĴ diōeĨĬifié ħĹe øaĄaiĬ. L'aōeąiĨ de þa 
gþiĬĬe Ĭe deĬĬiąe aiąĬi cČĄĄe Ĺąe daąĬe haĨĄČąieĹĬe eĴ cČąĬĴaąĴe eąĴĨe þe ĥiœeþ eĴ þe Ĩéeþ, Čŀ chaħĹe diĄeąĬiČą eąĨichiĴ þ'aĹĴĨe, ĥĨČĄeĴĴaąĴ Ĺąe 
éōČþĹĴiČą cČąĴiąĹe dĹ ĬĥČĨĴ eĴ de Ĭa cĹþĴĹĨe.



Chapitre 2 : La Vibe Fun, branchée 
sur la 5G
La culture de la glisse est aujourd'hui intrinsèquement liée à la connectivité et aux 
réseaux sociaux, véritables catalyseurs de son essor. Ce qui n'était jadis qu'une 
expérience éphémère, partagée entre quelques initiés sur place, se propage 
désormais instantanément à l'échelle mondiale via des plateformes comme TikTok, 
Instagram ou YouTube en forgeant ainsi une communauté digitale vaste qui 
transcende les frontières géographiques et les fuseaux horaires.

Cette mutation a radicalement transformé la perception et la pratique de la glisse. 
Les riders ne sont plus de simples athlètes mais des créateurs de contenu, des 
conteurs visuels et des influenceurs à part entière. Des figures emblématiques telles 
que Chloe Kim, l'athlète-influenceuse, inspirent des millions de personnes grâce à 
des vidéos captivantes de ses tricks innovants, des photos dynamiques de ses 
sessions et des récits personnels partagés en temps réel. La viralité des exploits 
sportifs et la diffusion des sessions spontanées ont "démocratisé" l'accès à cette 
culture tout en rendant les figures les plus complexes et les spots les plus reculés 
accessibles à un public élargi.

Ce chapitre explorera comment les médias sociaux ont élevé la glisse au rang de 
phénomène socio-culturel global. Au-delà de la simple diffusion, ils ont généré de 
nouvelles formes d'engagement et de participation. Nous verrons comment la 
diversification des pratiquants 3 en termes d'âge, de genre, d'origines et de 
capacités, comme en témoigne une récente session communautaire à Dakar 3 a 
considérablement enrichi cet univers, brisant les stéréotypes et favorisant une 
inclusion sans précédent. Nous analyserons également l'imbrication profonde entre 
l'esthétique visuelle, la musique et ces sports qui est illustrée par l'étude de cas d'un 
clip viral de Los Angeles. Ce dernier a forgé une identité visuelle et sonore distinctive 
et reconnaissable renforçant ainsi l'attrait et la portée de la glisse dans la culture 
populaire.

Enfin, nous nous pencherons sur la vie des nouvelles icônes qui incarnent cette 
évolution : des athlètes devenus de véritables influenceurs, à l'instar de Chloe Kim et 
des personnalités émergentes comme Aisha Tahir qui traduit l'énergie de la glisse en 
Suvres d'art. Leur parcours et leur impact illustrent parfaitement cette phase où la 
passion pour la glisse se propage aussi vite que la 5G en connectant les esprits et les 
corps bien au-delà des rivages et des pentes enneigées.



Les réseaux, carburant de la glisse

LeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ ĬČciaþeĬ ĬČąĴ deōeąĹeĬ de ōéĨiĴabþeĬ ĄégaĥhČąeĬ 
ĥČĹĨ þa cĹþĴĹĨe gþiĬĬe eą ĨéōČþĹĴiČąąaąĴ Ĭa ĥĨaĴiħĹe, ĬČą ĥaĨĴage eĴ Ĭa 
ĥeĨceĥĴiČą. DeĬ géaąĴĬ cČĄĄe TiûTČû, IąĬĴagĨaĄ eĴ YČĹTĹbe ĬeĨōeąĴ 
déĬČĨĄaiĬ de ōiĴĨiąeĬ ĄČądiaþeĬ Čŀ Ĺą "RČdeČ 720" fiþĄé à Baþi ĥeĹĴ 
deōeąiĨ ōiĨaþ eą ħĹeþħĹeĬ heĹĨeĬ. CeĴĴe diffĹĬiČą Ĩaĥide iąĬĥiĨe deĬ 
ĄiþþieĨĬ de ĨideĨĬ à ĴĨaōeĨĬ þe gþČbe fČĨgeaąĴ aiąĬi Ĺąe ąČĹōeþþe fČĨĄe 
d'échaąge cĹþĴĹĨeþ eĴ ĴechąiħĹe ĬaąĬ aĹcĹą ĥĨécédeąĴ ideąĴifiabþe. CeĬ 
ĥþaĴefČĨĄeĬ ČąĴ cĨéé Ĺą écČĬŔĬĴèĄe Čŀ chaħĹe ĬeĬĬiČą ĬĥČąĴaąée 
ĥeĹĴ ĥČĴeąĴieþþeĄeąĴ Ĭe ĴĨaąĬfČĨĄeĨ eą ĥhéąČĄèąe, caĴaĥĹþĴaąĴ deĬ 
ĨideĨĬ aąČąŔĄeĬ eą figĹĨeĬ iąfþĹeąĴeĬ eĴ "déĄČcĨaĴiĬaąĴ" þ'accèĬ aĹœ 
ĥĨČĹeĬĬeĬ ĴechąiħĹeĬ aĹĴĨefČiĬ ĨéĬeĨōéeĬ aĹœ ceĨcþeĬ d'iąiĴiéĬ. LeĬ 
ĴĹĴČĨieþĬ déĴaiþþéĬ, þeĬ "hČŎ-ĴČ" eĴ þeĬ défiĬ þaącéĬ ĥaĨ deĬ aĴhþèĴeĬ de 
haĹĴ ąiōeaĹ ĬČąĴ déĬČĨĄaiĬ ĬĹiōiĬ eĴ ĨeĥĨČdĹiĴĬ ĥaĨ deĬ ĄiþþiČąĬ de 
ĥaĬĬiČąąéĬ à ĴĨaōeĨĬ þe ĄČąde, accéþéĨaąĴ aiąĬi þ'aĥĥĨeąĴiĬĬage eĴ 
þ'iąąČōaĴiČą aĹ Ĭeią de þa cČĄĄĹąaĹĴé ĄČądiaþe de þa gþiĬĬe.

L'iĄĥacĴ ąĹĄéĨiħĹe Ĭe ĄaąifeĬĴe ĥaĨ deĬ chiffĨeĬ éþČħĹeąĴĬ : þe 
haĬhĴag #SĹĨfTČû cĹĄĹþe ĥþĹĬ de 2 ĄiþþiaĨdĬ de ōĹeĬ ĴaądiĬ ħĹe deĬ 
cČĄĥĴeĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ cČĄĄe @ĬĹĨfþiąe ČĹ @beĨĨicĬ déĥaĬĬeąĴ þeĬ 
10 ĄiþþiČąĬ d'abČąąéĬ, ĬČĹþigąaąĴ þ'aĄĥþeĹĨ eœceĥĴiČąąeþþe dĹ 
ĥhéąČĄèąe. LeĬ aþgČĨiĴhĄeĬ ĬČĥhiĬĴiħĹéĬ deĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ 
ĥeĨĄeĴĴeąĴ aĹøČĹĨd'hĹi à deĬ ĴaþeąĴĬ iĬČþéĬ d'éĄeĨgeĨ eĴ de gagąeĨ Ĺąe 
ōiĬibiþiĴé iąédiĴe ĄêĄe ĬaąĬ þe ĬČĹĴieą deĬ ĬĴĨĹcĴĹĨeĬ ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ. 
PaĨ eœeĄĥþe, eą féōĨieĨ 2024, Ĺąe ōidéČ de ĬąČŎbČaĨd fiþĄée à Laaœ 
(SĹiĬĬe) ĥaĨ LĹcaĬ DĹbČiĬ, Ĺą ĨideĨ aĄaĴeĹĨ de 19 aąĬ, a aĴĴeiąĴ 50 
ĄiþþiČąĬ de ōĹeĬ eą ĄČiąĬ d'Ĺąe ĬeĄaiąe gĨâce à Ĺą ĄČąĴage iąąČōaąĴ 
ĬĹĨ Ĺąe ĄĹĬiħĹe éþecĴĨČ ōiĨaþe ĥĨČĹōaąĴ aiąĬi þa ĥĹiĬĬaące iąégaþée dĹ 
bČĹche-à-ČĨeiþþe ąĹĄéĨiħĹe. CeĴĴe hŔĥeĨ-cČąąecĴiōiĴé ĥeĨĄeĴ 
égaþeĄeąĴ aĹœ aĴhþèĴeĬ de ĥaĨĴageĨ þeĹĨ ħĹČĴidieą, þeĹĨĬ 
eąĴĨaîąeĄeąĴĬ iąĴeąĬifĬ, þeĹĨĬ échecĬ fČĨĄaĴeĹĨĬ eĴ þeĹĨĬ ōicĴČiĨeĬ 
ĥČĹĨ ĴiĬĬeĨ aiąĬi Ĺą þieą ĥþĹĬ ĥĨČfČąd eĴ aĹĴheąĴiħĹe aōec þeĹĨ ĥĹbþic.

CeĴĴe ĴĨaąĬfČĨĄaĴiČą ąĹĄéĨiħĹe a ĨeĄČdeþé þ'écČąČĄie de þa gþiĬĬe : 
þeĬ ĬĥČąĬČĨĬ ĨecheĨcheąĴ déĬČĨĄaiĬ deĬ aĴhþèĴeĬ aōec Ĺąe fČĨĴe 
ĥĨéĬeące digiĴaþe eĴ Ĺą eągageĄeąĴ cČĄĄĹąaĹĴaiĨe ĥĹiĬĬaąĴ ōeąaąĴ 
eą cČĄĥþéĄeąĴ de ĥeĨfČĨĄaąceĬ ĬĥČĨĴiōeĬ eœceĥĴiČąąeþþeĬ. 
L'eągageĄeąĴ ĬĹĨ þeĬ ĨéĬeaĹœ, ĄeĬĹĨé ĥaĨ þeĬ þiûeĬ, þeĬ ĥaĨĴageĬ eĴ þeĬ 
cČĄĄeąĴaiĨeĬ, eĬĴ deōeąĹ Ĺą iądicaĴeĹĨ cþé de þa ōaþeĹĨ eĴ de 
þ'iąfþĹeące d'Ĺą ĨideĨ. Ceþa a eągeądĨé Ĺąe ąČĹōeþþe fČĨĄe de 
ĥĨČfeĬĬiČąąaþiĬaĴiČą Čŀ þa ĥeĨĬČąąaþiĴé, þ'aĹĴheąĴiciĴé eĴ þa caĥaciĴé à 
fédéĨeĨ Ĺąe aĹdieące ĬČąĴ aĹĬĬi cĨĹciaþeĬ ħĹe þeĬ ĥĨČĹeĬĬeĬ 
ĴechąiħĹeĬ ĬĹĨ þ'eaĹ ČĹ þa ąeige. DeĬ ĄaĨħĹeĬ éĴabþieĬ aĹœ ĥeĴiĴĬ 
cĨéaĴeĹĨĬ iądéĥeądaąĴĬ, ĴČĹĬ ĨiōaþiĬeąĴ ĥČĹĨ caĥĴeĨ þ'aĴĴeąĴiČą de 
ceĴĴe cČĄĄĹąaĹĴé ōibĨaąĴe eĴ eągagée, faiĬaąĴ deĬ ĨéĬeaĹœ Ĺą ĄČĴeĹĨ 
écČąČĄiħĹe eĴ cĹþĴĹĨeþ ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ ĥČĹĨ þ'iądĹĬĴĨie de þa gþiĬĬe.

TČĹĴefČiĬ, ceĴĴe ĨéōČþĹĴiČą ąĹĄéĨiħĹe ĥĨéĬeąĴe égaþeĄeąĴ ĬeĬ ŜČąeĬ 
d'ČĄbĨe. La cČĹĨĬe iąceĬĬaąĴe aĹœ þiûeĬ eĴ aĹœ ōĹeĬ ĥeĹĴ géąéĨeĨ Ĺąe 
ĥĨeĬĬiČą iąédiĴe ħĹi ĥČĹĬĬe ceĨĴaiąĬ ĨideĨĬ à deĬ ĥĨiĬeĬ de ĨiĬħĹe 
eœceĬĬiōeĬ eĴ daągeĨeĹĬeĬ afią de ĥĨČdĹiĨe dĹ cČąĴeąĹ ĴČĹøČĹĨĬ ĥþĹĬ 
ĬĥecĴacĹþaiĨe ĥČĹĨ ĄaiąĴeąiĨ þeĹĨ ōiĬibiþiĴé eą þigąe. CeĴĴe ħĹêĴe de þa 
ĥeĨfČĨĄaące "ōiĨĴĹeþþe" ĥeĹĴ ĥaĨfČiĬ écþiĥĬeĨ þe ĥþaiĬiĨ ĥĹĨ eĴ 
déĬiąĴéĨeĬĬé de þa gþiĬĬe eą ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ Ĺąe ĥaĬĬiČą ČĨgaąiħĹe eą 
Ĺąe ČbþigaĴiČą de ĥĨČdĹcĴiČą de cČąĴeąĹ. De ĥþĹĬ, þa ĬĹĨeœĥČĬiĴiČą 
cČąĬĴaąĴe eĴ þeĬ cČĄĄeąĴaiĨeĬ eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ ĥeĹōeąĴ eąĴĨaîąeĨ de 
ĬéĨieĹĬeĬ ĥĨČbþéĄaĴiħĹeĬ de ĬaąĴé ĄeąĴaþe cheŜ þeĬ aĴhþèĴeĬ 
cČąfĨČąĴéĬ aĹœ cĨiĴiħĹeĬ aceĨbeĬ eĴ aĹœ aĴĴeąĴeĬ déĄeĬĹĨéeĬ d'Ĺąe 
aĹdieące ĄČądiaþe.

Le ĥhéąČĄèąe deĬ "ĬĥČĴĬ bĨĽþéĬ" 3 ceĬ þieĹœ aĹĴĨefČiĬ ĬecĨeĴĬ, 
ĥĨéĬeĨōéĬ eĴ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ, ĬČĹdaiąeĄeąĴ eąōahiĬ eĴ déąaĴĹĨéĬ aĥĨèĬ 
êĴĨe deōeąĹĬ ōiĨaĹœ ĬĹĨ þeĬ ĨéĬeaĹœ 3 ĬĹĬciĴe égaþeĄeąĴ de ōiōeĬ 
ĴeąĬiČąĬ aĹ Ĭeią deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ þČcaþeĬ. SČĹōeąĴ déĥČĬiĴaiĨeĬ deĬ 
ōaþeĹĨĬ ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ eĴ de þ'éĴhiħĹe de þa gþiĬĬe, ceĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ 
ōČieąĴ þeĹĨĬ ĬiĴeĬ hiĬĴČĨiħĹeĬ ĄeąacéĬ. L'affþĹœ ĄaĬĬif de ĥĨaĴiħĹaąĴĬ 
ąČą ĥĨéĥaĨéĬ ĥeĹĴ eąĴĨaîąeĨ Ĺąe dégĨadaĴiČą eąōiĨČąąeĄeąĴaþe 
accéþéĨée cČĄĄe þ'accĹĄĹþaĴiČą de décheĴĬ ĬĹĨ deĬ ĥþageĬ iĬČþéeĬ ČĹ 
þ'éĨČĬiČą deĬ dĹąeĬ. Iþ eą décČĹþe égaþeĄeąĴ deĬ cČąfþiĴĬ d'ĹĬage aōec 
þeĬ ĨéĬideąĴĬ þČcaĹœ eĴ Ĺąe ĥeĨĴe iĨĨéōeĨĬibþe d'aĹĴheąĴiciĴé ħĹi diþĹe 
þ'eĬĥĨiĴ ČĨigiąeþ de ceĬ "þieĹœ ĬacĨéĬ" de þa gþiĬĬe. La déĄČcĨaĴiĬaĴiČą de 
þ'accèĬ aĹœ ĬĥČĴĬ ōia þeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ, bieą ħĹe béąéfiħĹe à ceĨĴaiąĬ 
égaĨdĬ, ĥČĬe aiąĬi þa ħĹeĬĴiČą déþicaĴe de þa ĥĨéĬeĨōaĴiČą de 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ eĴ de þa cĹþĴĹĨe þČcaþe face à þa cČĄĄeĨciaþiĬaĴiČą 
agĨeĬĬiōe eĴ à þa ĄaĬĬificaĴiČą iącČąĴĨďþée de þa ĥĨaĴiħĹe.



Chloa Kamir : La glisseuse-influenceuse

L'ČþŔĄĥieąąe øaĥČąaiĬe ChþČa KaĄiĨ iącaĨąe ĥaĨfaiĴeĄeąĴ ceĴĴe ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą d'aĴhþèĴeĬ ħĹi ąaōigĹeąĴ aōec Ĺąe aiĬaące ĨeĄaĨħĹabþe eąĴĨe 
eœĥþČiĴĬ ĬĥČĨĴifĬ eĴ iąfþĹeące digiĴaþe. Née eą 2002 daąĬ þa ĥĨéfecĴĹĨe de NagaąČ, beĨceaĹ deĬ ĬĥČĨĴĬ d'hiōeĨ, ChþČa a d'abČĨd caĥĴiōé þeĬ fČĹþeĬ ĥaĨ 
ĬeĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ aĹdacieĹĬeĬ ĬĹĨ þeĬ ĥiĬĴeĬ de ĬąČŎbČaĨd. AĹœ JeĹœ ČþŔĄĥiħĹeĬ d'hiōeĨ de Péûią eą 2022, eþþe a décĨČché Ĺąe Ąédaiþþe d'aĨgeąĴ aĹ 
Haþf-Piĥe, ĄaĨħĹaąĴ þeĬ eĬĥĨiĴĬ aōec Ĺą SŎiĴch DČĹbþe CČĨû 1080 ĥaĨfaiĴeĄeąĴ eœécĹĴé. CeĥeądaąĴ, c'eĬĴ Ĭa caĥaciĴé à ĴĨaąĬfČĨĄeĨ ceĴĴe 
eœceþþeące aĴhþéĴiħĹe eą Ĺąe ĥĨéĬeące ąĹĄéĨiħĹe eœĥČąeąĴieþþe ħĹi þ'a ĥĨČĥĹþĬée aĹ Ĩaąg d'icďąe. Aōec ĥþĹĬ de 10 ĄiþþiČąĬ d'abČąąéĬ cĹĄĹþéĬ ĬĹĨ 
ĬeĬ difféĨeąĴeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ (4,5 ĄiþþiČąĬ ĬĹĨ IąĬĴagĨaĄ, 3,2 ĄiþþiČąĬ ĬĹĨ TiûTČû eĴ 2,3 ĄiþþiČąĬ ĬĹĨ YČĹTĹbe), eþþe ą'eĬĴ ĥþĹĬ ĬeĹþeĄeąĴ Ĺąe aĴhþèĴe de 
haĹĴ ąiōeaĹ ; eþþe eĬĴ deōeąĹe Ĺąe ōéĨiĴabþe ĄaĨħĹe à eþþe ĬeĹþe, ĨedéfiąiĬĬaąĴ þeĬ cČąĴČĹĨĬ de þa céþébĨiĴé ĬĥČĨĴiōe à þ'èĨe ąĹĄéĨiħĹe.

SČą cČĄĥĴe IąĬĴagĨaĄ, ōéĨiĴabþe ōiĴĨiąe de Ĭa ōie ĄĹþĴifaceĴĴe, aþĴeĨąe habiþeĄeąĴ eąĴĨe deĬ ĨĹąĬ ĬĥecĴacĹþaiĨeĬ eą cČĄĥéĴiĴiČą 4 cČĄĄe ĬČą 
faĄeĹœ BacûĬide 900 þČĨĬ deĬ X-GaĄeĬ d'AĬĥeą, fiþĄé aōec deĬ dĨČąeĬ ciąéĄaĴiħĹeĬ eĴ deĬ caĄéĨaĬ eĄbaĨħĹéeĬ 4 eĴ deĬ ĬeĬĬiČąĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ 
iąĴeąĬeĬ ħĹi ĨéōèþeąĴ þa diĬciĥþiąe eĴ þe ĴĨaōaiþ achaĨąé eą cČĹþiĬĬeĬ. AĹ-deþà deĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ ĬĥČĨĴiōeĬ, ChþČa ĥaĨĴage égaþeĄeąĴ deĬ aĥeĨçĹĬ ĴĨèĬ 
ĥeĨĬČąąeþĬ de ĬČą ħĹČĴidieą : ĬeĬ ōČŔageĬ de ĬĹĨf eą NČĹōeþþe-Zéþaąde, ĬeĬ ĄČĄeąĴĬ de déĴeąĴe aōec ĬeĬ aĄiĬ à TČûŔČ, eĴ ĄêĄe ĬeĬ défiĬ 
ĥeĨĬČąąeþĬ face à þa ĥĨeĬĬiČą ĄédiaĴiħĹe. CeĴĴe aĹĴheąĴiciĴé þĹi ĥeĨĄeĴ de ĴiĬĬeĨ Ĺą þieą ĥĨČfČąd aōec ĬČą aĹdieące. CeĴĴe diōeĨĬiĴé de cČąĴeąĹ eĬĴ 
ĬĴĨaĴégiħĹe eą þĹi ĥeĨĄeĴĴaąĴ de ĴČĹcheĨ Ĺą ĥĹbþic bieą ĥþĹĬ þaĨge ħĹe þeĬ ĬeĹþĬ aĄaĴeĹĨĬ de ĬąČŎbČaĨd, iącþĹaąĴ deĬ ĥaĬĬiČąąéĬ de ĄČde gĨâce à 
ĬeĬ cČþþabČĨaĴiČąĬ ĨéĹĬĬieĬ aōec deĬ ĄaĨħĹeĬ de þĹœe cČĄĄe LČĹiĬ VĹiĴĴČą ČĹ DiČĨ ČĹ eącČĨe deĬ øeĹąeĬ eą ħĹêĴe d'iąĬĥiĨaĴiČą eą ĄaĴièĨe de 
bieą-êĴĨe.

La fČĨce de ChþČa ĨéĬide aĹĬĬi daąĬ Ĭa caĥaciĴé à ĹĴiþiĬeĨ Ĭa ĥþaĴefČĨĄe ĥČĹĨ deĬ caĹĬeĬ ħĹi þĹi ĴieąąeąĴ à cĤĹĨ. "Je ąe ĬĹiĬ ĥaĬ øĹĬĴe Ĺąe 
ĬąČŎbČaĨdeĹĬe, øe ĬĹiĬ Ĺąe cĨéaĴĨice de cČąĴeąĹ, Ĺąe bĹĬiąeĬĬŎČĄaą eĴ Ĺąe ĄiþiĴaąĴe," eœĥþiħĹe-Ĵ-eþþe aōec cČąōicĴiČą. SeĬ ĥĨiĬeĬ de ĥČĬiĴiČą 
affiĨĄéeĬ ĬĹĨ þa ĬaąĴé ĄeąĴaþe deĬ aĴhþèĴeĬ, bĨiĬaąĴ þeĬ ĴabČĹĬ eĴ eącČĹĨageaąĴ þe diaþČgĹe ČĹ cČąĴĨe þe ĨaciĬĄe aąĴi-aĬiaĴiħĹe, ČąĴ ĨéĬČąąé bieą 
aĹ-deþà dĹ ĄČąde de þa gþiĬĬe ĥČĹĨ faiĨe d'eþþe Ĺąe ōČiœ iąfþĹeąĴe eĴ ĨeĬĥecĴée de Ĭa géąéĨaĴiČą. PaĨ eœeĄĥþe, Ĭa ĬéĨie de ōidéČĬ "Miąd OōeĨ 
MČĹąĴaią", þaącée eą ĄaĨĬ 2023, Čŀ eþþe ĥaĨĴage ĬeĬ ĥĨČĥĨeĬ þĹĴĴeĬ cČąĴĨe þe ĬĴĨeĬĬ eĴ þa ĥĨeĬĬiČą de þa cČĄĥéĴiĴiČą, a géąéĨé ĥþĹĬ de 20 ĄiþþiČąĬ 
d'iąĴeĨacĴiČąĬ eĴ a eącČĹĨagé deĬ ĄiþþieĨĬ de øeĹąeĬ aĴhþèĴeĬ à cheĨcheĨ de þ'aide eĴ à ČĬeĨ eą ĥaĨþeĨ ĥĹbþiħĹeĄeąĴ. SČą caĬ iþþĹĬĴĨe ĥaĨfaiĴeĄeąĴ 
cČĄĄeąĴ þeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ ČąĴ ĴĨaąĬfČĨĄé þeĬ ĨideĨĬ eą ĥeĨĬČąąaþiĴéĬ ĄédiaĴiħĹeĬ ĄĹþĴidiĄeąĬiČąąeþþeĬ caĥabþeĬ d'iąfþĹeąceĨ þeĬ ĴeądaąceĬ 
ĬĥČĨĴiōeĬ, cĹþĴĹĨeþþeĬ eĴ ĄêĄe ĬČciéĴaþeĬ.

L'iĄĥacĴ de ChþČa KaĄiĨ Ĭe ĄeĬĹĨe ąČą ĬeĹþeĄeąĴ à ĬeĬ ōicĴČiĨeĬ ĄaiĬ aĹĬĬi à Ĭa caĥaciĴé à iąĬĥiĨeĨ eĴ à ĄČbiþiĬeĨ Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé ĄČądiaþe. Sa 
ĨéĹĬĬiĴe ĴéĄČigąe de þa ĥĹiĬĬaące deĬ ĄédiaĬ ĬČciaĹœ cČĄĄe ĴĨeĄĥþią ĥČĹĨ þa ĨecČąąaiĬĬaące eĴ þ'eągageĄeąĴ, ĥĨČĹōaąĴ ħĹe þ'aĹĴheąĴiciĴé eĴ þa 
ĥČþŔōaþeące ĬČąĴ déĬČĨĄaiĬ deĬ aĴČĹĴĬ ĄaøeĹĨĬ daąĬ þe ĥaŔĬage ĬĥČĨĴif eĴ ąĹĄéĨiħĹe cČąĴeĄĥČĨaią. Eþþe iącaĨąe ceĴĴe ąČĹōeþþe èĨe Čŀ þa 
ĥeĨfČĨĄaące Ĭe cČąøĹgĹe aōec þ'iąfþĹeące eĴ Čŀ chaħĹe ĥČĬĴ, chaħĹe ĬĴČĨŔ, cČąĴĨibĹe à cČąĬĴĨĹiĨe Ĺą héĨiĴage ħĹi déĥaĬĬe þaĨgeĄeąĴ þeĬ ĬeĹþĬ 
ĨéĬĹþĴaĴĬ ĬĥČĨĴifĬ.



Diversité et inclusion : La glisse sans frontières

Rayssa Leal : L'Icône du 
Skate Brésilien Démocratise 
le Sport

À seulement 13 ans, la "Fée du 
Skate" brésilienne, Rayssa Leal, est 
devenue un symbole mondial en 
remportant la médaille d'argent 
aux Jeux Olympiques de Tokyo 
2020. Issue d'un milieu modeste 
d'Imperatriz, Maranhão, son 
parcours a inspiré plus de 200 
000 jeunes filles au Brésil à 
adopter le skateboard depuis sa 
victoire. Son authenticité, visible à 
travers ses vidéos de tricks en 
jupe de fée sur TikTok et sa joie de 
vivre contagieuse sur les réseaux 
sociaux avec plus de 7 millions de 
followers sur Instagram, l'ont 
érigée en ambassadrice 
incontournable de la diversité et 
de l'accessibilité dans le sport.

Son influence directe a conduit à 
la création de plus de 75 écoles de 
skate pour filles, notamment dans 
les favelas emblématiques de Rio 
de Janeiro (comme la Rocinha et le 
Complexo do Alemão), São Paulo 
(Paraisópolis) et Salvador 
(Candeal). Ces initiatives, souvent 
soutenues par des ONG locales 
telles que "Skate para Todos" et 
"Girls Skate Brazil" depuis 2021, ne 
se limitent pas à l'enseignement 
du skateboard. Elles offrent des 
espaces sécurisés, des mentors 
féminins et des opportunités 
éducatives, contribuant à 
l'autonomisation de plus de 5 000 
jeunes femmes et à la 
démocratisation de la glisse bien 
au-delà des stéréotypes sociaux et 
économiques. En 2023, le nombre 
de participantes féminines aux 
compétitions nationales juniors a 
augmenté de 120%.

Taghazout Surf Club : La 
Vague Marocaine de 
l'Inclusion Éducative

Dans le village de pêcheurs 
marocain de Taghazout, 
désormais un spot de surf de 
renommée mondiale, le Taghazout 
Surf Club a formé plus de 1 500 
jeunes locaux, âgés de 8 à 25 ans, 
depuis sa fondation en 2020 par 
un groupe de surfeurs et 
d'activistes environnementaux 
locaux. En combinant un 
programme éducatif rigoureux 3 
incluant des cours quotidiens de 
surf encadrés par des instructeurs 
certifiés (ISA), des ateliers 
hebdomadaires de sensibilisation 
écologique à la préservation du 
littoral (nettoyage de plages, 
recyclage) et des cours d'anglais 
conversationnel deux fois par 
semaine pour faciliter les 
échanges avec les touristes 3 
cette initiative a fait émerger une 
nouvelle génération de surfeurs 
marocains. Le club brise ainsi les 
barrières traditionnelles et 
économiques qui limitaient l'accès 
à la glisse pour les jeunes de la 
région.

Devenu un pilier communautaire 
grâce à un financement initial via 
une campagne de crowdfunding 
et des partenariats avec des 
marques de surfwear éthiques 
comme Patagonia, le club favorise 
l'inclusion en accueillant des 
participants de tous horizons 
sociaux et économiques. Un 
indicateur clé de son succès est 
que les filles représentent 
désormais près de 45% des élèves, 
contre moins de 5% en 2019, 
marquant un changement radical 
dans un contexte culturel où la 
pratique du surf était auparavant 
peu commune pour elles. Le club 
a également lancé un programme 
de bourses pour permettre aux 
talents les plus prometteurs de 
participer à des compétitions 
régionales et nationales, prouvant 
que la glisse peut être un puissant 
vecteur d'émancipation, de 
cohésion sociale et de progrès au 
sein des communautés en 
développement.

Le Surf Adapté : Repousser 
les Limites de la Glisse et 
l'Accessibilité

Les disciplines adaptatives dans la 
glisse ont connu un essor 
fulgurant, enregistrant une 
croissance annuelle de 20% au 
cours des cinq dernières années, 
grâce à des athlètes 
extraordinaires comme Alana 
Nichols (parasurfeuse américaine 
et championne paralympique de 
ski alpin) ou Mike Coots (surfeur 
hawaïen, amputé d'une jambe 
suite à une attaque de requin et 
pionnier du surf adapté). Ils 
redéfinissent les limites du 
possible et inspirent une nouvelle 
génération de pratiquants en 
situation de handicap. La 
Wheelchair Skating Association, 
par exemple, compte désormais 
plus de 7 000 membres actifs dans 
40 pays, témoignant d'une 
croissance exponentielle de 
l'engagement dans ces sports, 
avec une augmentation de 150% 
des participants au cours des cinq 
dernières années aux 
championnats mondiaux.

Des innovations technologiques, 
telles que les planches de surf 
équipées de poignées 
stabilisatrices ou de sièges 
adaptés, ainsi que des fauteuils de 
skate spécialement conçus avec 
des suspensions amorties, ont 
permis l'émergence d'une scène 
compétitive florissante. Ces 
équipements offrent aux athlètes 
des plateformes uniques pour 
exceller et se connecter, comme 
en témoigne la participation 
record de 120 athlètes de 30 
nations au Championnat du 
Monde de Surf Adaptatif 2023 en 
Californie. Cette dynamique a 
culminé avec l'inclusion officielle 
du surf adapté aux Jeux 
Paralympiques de Los Angeles en 
2028, marquant une 
reconnaissance majeure de ces 
disciplines et ouvrant de nouvelles 
perspectives pour l'accessibilité 
universelle et l'intégration dans le 
monde de la glisse.

La Glisse 
Intergénérationnelle : 
Passion Sans Âge et 
Communautés Unies

Au-delà des frontières 
géographiques et des capacités 
physiques, la glisse transcende 
également les barrières 
générationnelles. Des 
programmes novateurs tels que 
"Skate Mums" au Royaume-Uni, 
qui rassemble plus de 500 mères 
apprenant le skateboard avec 
leurs enfants dans des villes 
comme Bristol et Manchester, ou 
"Silver Surfers" en Californie, qui 
encourage les seniors de 60 à 85 
ans à pratiquer le surf sur les 
plages de Malibu et La Jolla, voient 
le jour partout dans le monde. Ces 
initiatives créent des 
communautés dynamiques où 
l'apprentissage et le partage 
d'expérience se déploient entre 
les âges, prouvant que la passion 
de la glisse n'a pas de date de 
péremption et est accessible à 
tous, de 7 à 77 ans et plus.

Ces groupes contribuent à 
démystifier la glisse, la rendant 
accessible à un public plus large et 
diversifié. Ils mettent en lumière 
les nombreux bienfaits physiques 
(amélioration de l'équilibre, de la 
coordination, renforcement 
musculaire) et mentaux (réduction 
du stress, augmentation de la 
confiance en soi, connexion 
sociale) de ces sports, quel que 
soit l'âge. En favorisant le 
maintien de l'activité physique et 
la connexion sociale via des 
événements comme les "Family 
Shred Sessions" mensuelles, ces 
initiatives renforcent l'idée que la 
glisse est véritablement un cri 
universel, un espace où chacun, 
quel que soit son âge, peut 
trouver sa place et s'épanouir 
pleinement.



Témoignage : Une session communautaire à Dakar

Yacine Samb, 24 ans, fondatrice et figure emblématique de la communauté surf sénégalaise, partage son expérience avec fierté et espoir : "Chaque 
samedi matin, dès 7h, la plage de Ngor, face au phare des Mamelles, se métamorphose en un carrefour vibrant d'énergie et de joie, grâce à notre 
collectif 'Vagues d'Espoir'. Lancée modestement en 2021 avec cinq planches d'occasion, offertes par l'ONG californienne 'Ocean Guardians', notre 
initiative a connu une croissance incroyable. Aujourd'hui, nous sommes fiers de compter plus de 150 riders locaux, un nombre qui continue 
d'augmenter de 30% par an, porté par le bouche-à-oreille et les réseaux sociaux. Le plus remarquable ? Près de la moitié de nos membres, soit 70, 
sont des filles, dont beaucoup viennent de quartiers comme Grand Yoff ou Médina, où l'accès à de telles activités était auparavant impensable. 
C'est une communauté qui se construit vague après vague, intégrant chacun.e, quelle que soit son origine sociale ou son niveau."

"Avant 'Vagues d'Espoir', le surf était perçu ici comme un loisir exotique, un 'sport de Toubabs' (étrangers), réservé aux touristes aisés totalement 
inaccessible pour la jeunesse locale. Mais nous avons prouvé que la glisse n'a pas de couleur, pas de frontière sociale ou économique. Elle est 
devenue un symbole puissant de fierté pour notre communauté, une affirmation de notre identité et de notre capacité à exceller. Le plus 
émouvant, c'est de voir les parents qui, au début, s'opposaient farouchement à ce que leurs filles se jettent à l'eau 3 par crainte ou conservatisme 3 
venir désormais sur la plage chaque samedi pour les encourager avec des cris de joie et des chants traditionnels. Ce changement de regard est 
monumental et dépasse toutes nos attentes."

"Au-delà des sessions de surf quotidiennes, nous avons développé des initiatives concrètes qui bénéficient directement à la communauté. En 2022, 
nous avons créé un petit atelier de réparation de planches directement sur la plage, sous un auvent de fortune. Ce lieu n'est pas seulement un 
espace d'entretien de notre matériel, c'est aussi un centre de formation et d'autonomisation. Il a déjà formé et emploie aujourd'hui cinq jeunes du 
quartier, leur offrant non seulement un revenu stable mais aussi des compétences techniques précieuses en shape, résine et fibre de verre, ainsi 
qu'un sens aigu des responsabilités. C'est notre façon de montrer que le surf peut aussi générer des opportunités économiques locales durables."

"Ce qui me touche le plus, au-delà des compétences techniques que nous transmettons, c'est de voir comment le surf métamorphose la confiance 
de ces jeunes. Quand ils luttent, tombent des dizaines de fois, puis réussissent enfin à 'dompter' une vague imposante de deux mètres après des 
mois d'efforts, quelque chose d'inexplicable change dans leur regard. Ils réalisent que cette même persévérance et cette même audace peuvent 
être appliquées aux défis de leur vie quotidienne, qu'il s'agisse de réussir leurs examens scolaires, de trouver un emploi stable, ou de surmonter 
des obstacles personnels. Le surf est devenu bien plus qu'un sport pour nous ; ici à Dakar, c'est un véritable outil de transformation sociale, un 
catalyseur pour l'épanouissement individuel et collectif. Chaque vague surfée est une leçon de vie, une preuve tangible que l'espoir peut 
véritablement flotter sur l'eau."



Esthétique et son : La glisse en tant qu'art 

Évolution musicale : Le rythme de la glisse

La bande-son de la glisse a connu une profonde métamorphose au fil 
des décennies, s'érigeant en véritable reflet culturel. Des riffs punk 
bruts et énergiques des années 80 et 90, incarnés par des groupes 
comme Black Flag ou Bad Brains pour le skate, et le rock 
psychédélique de Dick Dale pour le surf, ont laissé place à 
l'omniprésence du rap, du hip-hop et de l'électro dans les playlists 
actuelles. Des titres iconiques tels que "California Dreamin'" des 
Mamas and the Papas pour le surf, ou des morceaux de The Clash 
("London Calling") et les Beastie Boys ("Sabotage") pour le skate, ont 
marqué l'histoire de cette culture.

Aujourd'hui, des playlists Spotify thématiques comme "Surf Session 
Anthems" (plus de 2,5 millions d'abonnés) ou "Skate Vibes Playlist" (1,8 
million d'heures d'écoute par mois) sont devenues des références 
mondiales. Des artistes contemporains tels que Frank Ocean, Tyler, 
The Creator, Mac Miller, ou même des pionniers du hip-hop des 
années 90 comme A Tribe Called Quest et Gang Starr, revendiquent 
leur inspiration profonde de cette culture, intégrant ses codes et son 
énergie à leurs Suvres, souvent via des collaborations avec des 
vidéastes de glisse. Cette symbiose musicale ne se limite pas à l'écoute 
passive : de nombreux événements de glisse accueillent des DJ sets 
live et des concerts, créant une ambiance immersive qui renforce le 
sentiment de communauté.

Esthétique visuelle : L'art en mouvement

Bien au-delà de la simple capture d'images, les montages vidéo de 
glisse se sont hissés au rang de véritables Suvres d'art 
cinématographiques. Les riders-cinéastes emploient des techniques 
sophistiquées 3 filtres colorimétriques inspirés du cinéma argentique, 
ralentis dramatiques sur les figures acrobatiques, plans séquences 
immersifs capturés au drone ou au fisheye, et transitions créatives qui 
rythment l'action 3 pour transformer chaque session en une 
expérience visuelle et émotionnelle captivante.

Des réalisateurs indépendants produisant des court-métrages 
acclamés comme "View From a Blue Moon" (surf) ou "Propeller" 
(skate), aux grandes productions de marques telles que Red Bull Media 
House, l'objectif est de raconter une histoire, de capturer l'essence du 
mouvement et la beauté des paysages, qu'il s'agisse des vagues 
tubulaires d'Hawaii ou des spots urbains de Barcelone. Des 
plateformes comme YouTube, Instagram et TikTok sont devenues les 
galeries mondiales de ces créations, où des vidéos virales atteignant 
des dizaines de millions de vues (comme le récent clip "Skate 
Euphoria" du collectif parisien 'Concrete Waves') inspirent de 
nouvelles générations. L'accès à des outils d'édition performants tels 
que CapCut, InShot ou DaVinci Resolve a démocratisé ces techniques, 
permettant à chacun, armé d'un simple smartphone, de produire des 
clips de qualité professionnelle et de nourrir un flot continu de 
contenu visuel riche et diversifié qui façonne l'imaginaire de la glisse.

Stylisme et mode : De la rue aux podiums

L'esthétique de la glisse a franchi les frontières de la rue pour 
s'imposer comme une influence majeure dans l'univers de la haute 
couture et du prêt-à-porter. Le "streetwear skate", caractérisé par des 
silhouettes amples, des matières confortables (coton épais, denim 
brut), des logos graphiques audacieux et une attitude décontractée 
mais affirmée, a été adopté et réinterprété par les plus grandes 
maisons de luxe.

Des marques emblématiques comme Louis Vuitton (sous la direction 
visionnaire de Virgil Abloh, avec notamment la collection LV Skate 
Sneaker), Dior (via des collaborations pour des skates en édition 
limitée), Gucci ou Balenciaga ont intégré des éléments issus de cette 
subculture dans leurs collections, proposant des baskets iconiques 
(comme les Vans Old Skool ou les Converse Chuck Taylor montantes 
revisitées), des hoodies oversized, des jeans baggy et des accessoires 
inspirés par l'équipement des riders. L'exemple de Supreme, marque 
new-yorkaise née du skate et devenue un phénomène mondial grâce à 
ses lancements limités et ses collaborations avec des artistes et des 
maisons de luxe, qui a atteint une valorisation de 2 milliards de 
dollars, témoigne de l'impact économique et culturel phénoménal de 
ce mouvement. Le style des riders, mêlant fonctionnalité pour la 
pratique sportive et expression personnelle audacieuse, est devenu 
une référence mondiale en matière de tendance, influençant non 
seulement la mode mais aussi le design, la publicité et la culture 
populaire dans son ensemble. C'est une fusion réussie entre 
l'authenticité d'un sport et le raffinement de l'art vestimentaire, 
marquant son empreinte des skateparks aux podiums de Paris et 
Milan.



Étude de cas : Le clip viral de Los Angeles

En mars 2024, le monde de la glisse a été captivé par la sortie de "Concrete Echoes", un clip de skate audacieux filmé au cSur du lit asséché de la 
Los Angeles River, entre le Fourth Street Bridge et le First Street Bridge. Loin des skateparks traditionnels, ce paysage quasi apocalyptique, façonné 
par la sécheresse californienne persistante, a offert une toile de fond brute et puissante. Réalisé par Elena Rodriguez, jeune cinéaste indépendante 
de 22 ans, ce montage percutant de 3 minutes et 15 secondes transcendait la simple prouesse sportive. Il mettait en scène son crew de skaters, les 
"Vagabond Wheels", exécutant des figures techniques et fluides 3 ollies vertigineux, slides audacieux sur des parois inclinées et kickflips 
synchronisés 3 sublimées par la lumière dorée d'un coucher de soleil californien. La bande-son, une production originale intitulée "Echoes of the 
Asphalt" du célèbre producteur hip-hop Metro Boomin, fusionnait des rythmes trap et des samples lo-fi avec l'énergie viscérale du mouvement, 
créant une expérience immersive.

La résonance du clip fut immédiate et explosive. En seulement deux semaines, "Concrete Echoes" a cumulé plus de 80 millions de vues, avec un pic 
de 15 millions en 24 heures, sur des plateformes comme YouTube, Vimeo et TikTok, générant des centaines de milliers de commentaires élogieux 
et des millions de partages. Cette viralité s'explique par son esthétique visuelle époustouflante, caractérisée par des plans innovants au drone 
(notamment un plan séquence suivant un rider sur près d'une minute), des ralentis dramatiques et un grain cinématographique qui évoquait les 
productions indépendantes des années 90. Le New York Times, dans un article du 25 mars, l'a salué comme un "chef-d'Suvre visuel qui transcende 
le sport pour atteindre le statut d'art contemporain, redéfinissant les codes de la vidéo de glisse". Des universités de cinéma prestigieuses, comme 
l'USC School of Cinematic Arts, l'ont intégré à leurs programmes d'études, analysant son utilisation novatrice des perspectives. Des célébrités 
comme Tony Hawk et Pharrell Williams ont partagé le clip, renforçant sa portée mondiale.

Au-delà de ses qualités artistiques et techniques, ce clip illustre parfaitement la convergence dynamique entre sport, art visuel et musique qui 
définit la culture glisse contemporaine. Il a démontré comment une production indépendante, portée par une vision créative forte et un budget de 
seulement 15 000 dollars, peut non seulement divertir mais aussi éclairer des problématiques sociétales majeures. Le choix du lit de la Los Angeles 
River n'était pas anodin : Elena Rodriguez et son crew ont utilisé leur visibilité pour attirer l'attention sur la crise de l'eau qui frappe la Californie, 
transformant leur terrain de jeu en une métaphore puissante des défis environnementaux actuels. Ils ont activement encouragé les spectateurs à 
soutenir des initiatives locales de conservation de l'eau, telles que "Heal the Bay" et "Los Angeles Waterkeeper", en ajoutant des liens directs vers 
leurs sites web dans la description de la vidéo. Ce phénomène a renforcé l'idée que la glisse n'est pas qu'un simple passe-temps, mais un vecteur 
potentiel de messages profonds et un catalyseur pour l'engagement civique, capable d'inspirer au-delà des cercles habituels de riders et de 
transformer des zones désolées en plateformes d'activisme.



Les icônes modernes

John John Florence

Double champion du monde de surf 
(2016, 2017), l'Hawaïen est bien plus qu'un 
athlète d'exception. Cinéaste accompli, 
écologiste engagé et navigateur émérite, 
il incarne la polyvalence des riders 
modernes. Son style aérien 
révolutionnaire a redéfini l'approche 
technique du surf, tandis que ses 
documentaires comme "Tokyo Rising" ont 
élevé la vidéo de surf au rang d'art. Sa 
marque de vêtements durables, Florence 
Marine X, illustre l'engagement 
écologique croissant des icônes de la 
glisse.

Nyjah Huston

Le skateur le plus titré de l'histoire avec 
13 médailles d'or aux X Games, Huston a 
transformé le business du skateboard. 
Son empire comprend sa propre marque 
de skate, des lignes de vêtements, des 
applications de coaching et même une 
série de NFTs qui se sont vendus pour 
plus de 3 millions de dollars. Avec 7 
millions d'abonnés sur Instagram, il a 
démontré comment un rider pouvait 
devenir une marque globale. Son style 
technique impeccable et sa consistance 
en compétition ont redéfini les standards 
de performance.

Leticia Bufoni

La skateuse brésilienne a brisé 
d'innombrables barrières dans un sport 
dominé par les hommes. Sextuple 
championne des X Games, elle est 
devenue la première femme à figurer sur 
la couverture du magazine Thrasher en 
2021. Son activisme pour l'égalité des 
genres dans le skateboard a conduit à 
l'instauration de prize money égaux dans 
plusieurs compétitions majeures. Son 
documentaire "Leticia: Beyond the Board" 
a été nommé aux Emmy Awards, portant 
la voix des femmes de la glisse à un public 
mainstream.



Les nouveaux visages : Aisha Tahir

Née daąĬ þe ōiþþage cďĴieĨ de Sidi BČĹŜid, ĥĨèĬ de RabaĴ, AiĬha TahiĨ, 19 aąĬ, a ĄaĨħĹé þ'hiĬĴČiĨe eą 2023 eą deōeąaąĴ þa ĥĨeĄièĨe MaĨČcaiąe à 
iąĴégĨeĨ þe ĥĨeĬĴigieĹœ ChaĄĥiČąĬhiĥ TČĹĨ de þa WČĨþd SĹĨf LeagĹe. SČą ĥaĨcČĹĨĬ eœceĥĴiČąąeþ ĬŔĄbČþiĬe þ'ČĹōeĨĴĹĨe cĨČiĬĬaąĴe dĹ ĄČąde de þa 
gþiĬĬe à de ąČĹōeþþeĬ cĹþĴĹĨeĬ eĴ géČgĨaĥhieĬ, bĨiĬaąĴ þeĬ ĬĴéĨéČĴŔĥeĬ eĴ ČĹōĨaąĴ þa ōČie à Ĺąe géąéĨaĴiČą iąédiĴe de ĴaþeąĴĬ.

IąiĴiée aĹ ĬĹĨf à þ'âge de 12 aąĬ gĨâce à þ'ONG þČcaþe "VagĹeĬ d'EĬĥČiĨ", AiĬha a dĽ faiĨe face à d'iĄĥČĨĴaąĴĬ ČbĬĴacþeĬ cĹþĴĹĨeþĬ eĴ écČąČĄiħĹeĬ. "Ma 
faĄiþþe ĬČĹhaiĴaiĴ ħĹe øe Ąe cČąceąĴĨe ĬĹĨ ĄeĬ éĴĹdeĬ eĴ Ąe ĄaĨie øeĹąe," Ĭe ĬČĹōieąĴ-eþþe, éōČħĹaąĴ þeĬ ĥĨéøĹgéĬ eĴ þeĬ cČąĴĨaiąĴeĬ fiąaącièĨeĬ. 
"SĹĨfeĨ aōec Ĺą hiøab adaĥĴé ą'éĴaiĴ ĥaĬ ĬiĄĥþe, eĴ øe deōaiĬ aideĨ Ąa faĄiþþe de ĥêcheĹĨĬ chaħĹe ĄaĴią aōaąĴ þ'écČþe, ce ħĹi ĨédĹiĬaiĴ 
cČąĬidéĨabþeĄeąĴ ĄČą ĴeĄĥĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ." SČą éħĹiĥeĄeąĴ Ĭe þiĄiĴaiĴ aþČĨĬ à Ĺąe ĥþaąche ĹĬée eĴ Ĺą ĄaiþþČĴ de baią déąiché aĹ ĄaĨché aĹœ 
ĥĹceĬ.

Sa ĥeĨĬéōéĨaące iąébĨaąþabþe eĴ ĬČą ĴaþeąĴ iąąé þĹi ČąĴ ĥeĨĄiĬ de ĬĹĨĄČąĴeĨ ceĬ défiĬ. SČą ĬĴŔþe diĬĴiącĴif, ĄéþaągeaąĴ þa ĴechąiħĹe ĥĹiĬĬaąĴe deĬ 
ĬĹĨfeĹĨĬ ČccideąĴaĹœ à Ĺąe fþĹidiĴé gĨacieĹĬe iąĬĥiĨée deĬ daąĬeĬ ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ ĄaĨČcaiąeĬ, a ĨaĥideĄeąĴ caĥĴé þ'aĴĴeąĴiČą deĬ ĄédiaĬ 
ĬĥéciaþiĬéĬ. SeĬ "AĨabiaą AeĨiaþĬ" 3 deĬ figĹĨeĬ aéĨieąąeĬ Čŀ eþþe iąĴègĨe deĬ ĄČĹōeĄeąĴĬ ČądĹþaĴČiĨeĬ 3 ĬČąĴ deōeąĹeĬ Ĭa ĬigąaĴĹĨe. DéĬČĨĄaiĬ 
ĬĥČąĬČĨiĬée ĥaĨ deĬ ĄaĨħĹeĬ ĥĨeĬĴigieĹĬeĬ cČĄĄe QĹiûĬiþōeĨ eĴ RČœŔ, eþþe dédie Ĺąe ĥaĨĴ ĬigąificaĴiōe de ĬeĬ ĨeōeąĹĬ aĹ fiąaąceĄeąĴ de "LeĬ 
SiĨèąeĬ de þ'Océaą", Ĺąe écČþe de ĬĹĨf ĥČĹĨ fiþþeĬ daąĬ ĬČą ōiþþage ąaĴaþ. L'écČþe ĥĨČĥČĬe deĬ cČĹĨĬ gĨaĴĹiĴĬ, dĹ ĄaĴéĨieþ eĴ Ĺą ĬČĹĴieą édĹcaĴif, 
ĥeĨĄeĴĴaąĴ aĹœ øeĹąeĬ fiþþeĬ de Ĭa cČĄĄĹąaĹĴé de cČącĨéĴiĬeĨ þeĹĨĬ ĨêōeĬ aĹ-deþà deĬ cČąōeąĴiČąĬ.

"Je ōeĹœ ĄČąĴĨeĨ aĹœ fiþþeĬ ĄaĨČcaiąeĬ ħĹ'eþþeĬ ĥeĹōeąĴ ČĬeĨ ĨêōeĨ gĨaąd," affiĨĄe-Ĵ-eþþe. "La ĄeĨ ą'aĥĥaĨĴieąĴ à ĥeĨĬČąąe ; eþþe eĬĴ à ĴČĹĬ ceĹœ ħĹi 
þa ĨeĬĥecĴeąĴ." Aōec ĥþĹĬ de 2 ĄiþþiČąĬ d'abČąąéĬ ĬĹĨ TiûTČû, AiĬha ĹĴiþiĬe Ĭa ĥþaĴefČĨĄe ĥČĹĨ ĥĨČĄČĹōČiĨ acĴiōeĄeąĴ þ'aĹĴČąČĄiĬaĴiČą féĄiąiąe eĴ 
þa ĥĨČĴecĴiČą deĬ cďĴeĬ ĄaĨČcaiąeĬ, ĄeąacéeĬ ĥaĨ þa ĥČþþĹĴiČą ĥþaĬĴiħĹe eĴ þeĬ déōeĨĬeĄeąĴĬ d'hŔdĨČcaĨbĹĨeĬ. SeĬ ōidéČĬ, aþĴeĨąaąĴ ĬeĬĬiČąĬ de 
ĬĹĨf ĬĥecĴacĹþaiĨeĬ eĴ ĄeĬĬageĬ de ĬeąĬibiþiĬaĴiČą, Ĭe cČącþĹeąĴ ĬČĹōeąĴ ĥaĨ þe haĬhĴag #SaōeOĹĨOceaąĬMaĨČc, ĄČbiþiĬaąĴ deĬ ĄiþþieĨĬ de øeĹąeĬ 
ĥČĹĨ deĬ acĴiČąĬ de ąeĴĴČŔage eĴ deĬ ĥéĴiĴiČąĬ eą þigąe. Ce ĥhéąČĄèąe déĄČąĴĨe ħĹe þa gþiĬĬe ą'eĬĴ ĥaĬ ħĹ'Ĺą ĬiĄĥþe ĥaĬĬe-ĴeĄĥĬ, ĄaiĬ Ĺą 
ĥĹiĬĬaąĴ ōecĴeĹĨ de ĄeĬĬageĬ ĥĨČfČądĬ eĴ Ĺą caĴaþŔĬeĹĨ d'eągageĄeąĴ ciōiħĹe.



Chapitre 3 : Les tempêtes à rider
La gþiĬĬe cČąĴeĄĥČĨaiąe ąaōigĹe eą eaĹœ ĴĹĄĹþĴĹeĹĬeĬ eą éĴaąĴ cČąfĨČąĴée à deĬ 
défiĬ ĄaøeĹĨĬ ħĹi iąĴeĨĨČgeąĴ ĬČą ideąĴiĴé eĴ ĬeĬ ōaþeĹĨĬ fČądaĄeąĴaþeĬ. AþČĨĬ ħĹe Ĭa 
ĥČĥĹþaĨiĴé ĄČądiaþe ąe ceĬĬe de cĨČîĴĨe eĴ ħĹ'eþþe Ĭ'iąĴègĨe aĹ ĄaiąĬĴĨeaĄ 
ĄédiaĴiħĹe, eþþe faiĴ face à deĬ ĄeąaceĬ eąōiĨČąąeĄeąĴaþeĬ, de þa ĥČþþĹĴiČą ĥþaĬĴiħĹe 
deĬ ĥþageĬ de Baþi aĹ ĨecĹþ deĬ gþacieĨĬ ĄeąaçaąĴ þeĬ ĬČĄĄeĴĬ aþĥiąĬ. Uąe 
cČĄĄeĨciaþiĬaĴiČą gaþČĥaąĴe ĬČĹþèōe eą ČĹĴĨe deĬ débaĴĬ ĬĹĨ þ'aĹĴheąĴiciĴé de þa 
ĥĨaĴiħĹe eĴ þe Ĩďþe dĹ ĬĥČąĬČĨiąg, ĴaądiĬ ħĹ'Ĺąe ħĹêĴe "ĬĥiĨiĴĹeþþe" ĨeąČĹōeþée 
Ĭ'eœĥĨiĄe ĥaĨ eœeĄĥþe à ĴĨaōeĨĬ deĬ ĨeĴĨaiĴeĬ de ĬĹĨf-ŔČga à TĹþĹĄ. Eą ĥaĨaþþèþe, deĬ 
ĴeąĬiČąĬ cČĄĄĹąaĹĴaiĨeĬ éĄeĨgeąĴ ĬĹĨ þeĬ ōagĹeĬ ĬĹĨĥeĹĥþéeĬ de Piĥeþiąe ČĹ 
d'HČĬĬegČĨ. LeĬ ĨideĨĬ d'aĹøČĹĨd'hĹi ĬČąĴ aiąĬi cČąĴĨaiąĴĬ de ĨedéfiąiĨ þeĹĨ ĨaĥĥČĨĴ à 
þeĹĨ ĥĨČĥĨe ĥĨaĴiħĹe eĴ à þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ.

Ce chaĥiĴĨe eœĥþČĨeĨa eą ĥĨČfČądeĹĨ cČĄĄeąĴ þa cČĄĄĹąaĹĴé de þa gþiĬĬe affĨČąĴe 
ceĬ ČbĬĴacþeĬ aōec ĨéĬiþieące eĴ cĨéaĴiōiĴé eą þeĬ ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ ĬČĹōeąĴ eą 
ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ d'iąąČōaĴiČą, d'eągageĄeąĴ ĬČciaþ eĴ de cČąĬcieąĴiĬaĴiČą écČþČgiħĹe. 
DeĬ ĬeĬĬiČąĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ à Baþi, ĬŔĄbČþeĬ de þa cĨiĬe ĥþaĬĴiħĹe ĄČądiaþe, aĹœ 
gþacieĨĬ aþĥiąĬ ĄeąacéĬ, ąČĹĬ eœaĄiąeĨČąĬ cČĄĄeąĴ ceĬ ĴeąĬiČąĬ ĨefþèĴeąĴ þeĬ 
cČąĴĨadicĴiČąĬ de ąČĴĨe ĬČciéĴé cČąĴeĄĥČĨaiąe ĄaiĬ aĹĬĬi þ'iącĨČŔabþe caĥaciĴé 
d'adaĥĴaĴiČą de þa gþiĬĬe. NČĹĬ ĥþČągeĨČąĬ égaþeĄeąĴ daąĬ þ'ĹąiōeĨĬ deĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ 
ĹþĴĨa-cČĄĄeĨciaþeĬ eĴ deĬ ĨeĴĨaiĴeĬ ĬĥiĨiĴĹeþþeĬ eą ĥþeiąe ąaĴĹĨe, déĄČąĴĨaąĴ þa 
dĹaþiĴé d'Ĺąe cĹþĴĹĨe eą cČąĬĴaąĴe éōČþĹĴiČą, ĴČĹøČĹĨĬ eą ħĹêĴe d'éħĹiþibĨe eąĴĨe 
ĥeĨfČĨĄaące, ĥĨČfiĴ eĴ ĥĨČfČąde cČąąeœiČą aōec ĬČą eĬĬeące.



Écologie : Sauver les vagues et la neige

Le þieą iąĴĨiąĬèħĹe eąĴĨe þeĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe eĴ þa ąaĴĹĨe ą'a øaĄaiĬ éĴé aĹĬĬi fĨagiþe. PČĹĨ þeĬ ĬĹĨfeĹĨĬ, þeĬ ōagĹeĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ Ĭe ĴĨaąĬfČĨĄeąĴ 
eą déchaĨgeĬ fþČĴĴaąĴeĬ. PČĹĨ þeĬ ĬąČŎbČaĨdeĨĬ eĴ ĬûieĹĨĬ, þeĬ ĬČĄĄeĴĬ aĹĴĨefČiĬ éĴeĨąeþĬ fČądeąĴ ĬČĹĬ þeĹĨĬ ĥiedĬ, þaiĬĬaąĴ aĥĥaĨaîĴĨe þa ĨČche 
ąĹe. MêĄe þeĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ ĹĨbaiąĬ, ĴeĨĨaiąĬ de øeĹ deĬ ĬûaĴeĹĨĬ, ĬČąĴ de ĥþĹĬ eą ĥþĹĬ ĥČþþĹéĬ eĴ béĴČąąéĬ. CeĬ ĄeąaceĬ ąe ĬČąĴ ĥþĹĬ de 
ĬiĄĥþeĬ ĬĴaĴiĬĴiħĹeĬ þČiąĴaiąeĬ ; eþþeĬ Ĭe ĄaąifeĬĴeąĴ cČącĨèĴeĄeąĴ, faiĬaąĴ de chaħĹe ĬeĬĬiČą de gþiĬĬe Ĺą ĴéĄČigąage diĨecĴ eĴ ĬČĹōeąĴ déchiĨaąĴ 
deĬ ĹĨgeąceĬ écČþČgiħĹeĬ.

CeĬ ĄeąaceĬ eœiĬĴeąĴieþþeĬ ČąĴ ĴĨaąĬfČĨĄé de ąČĄbĨeĹœ ĨideĨĬ eą ĄiþiĴaąĴĬ écČþČgiĬĴeĬ. La ĥĨiĬe de cČąĬcieące eĬĴ d'aĹĴaąĴ ĥþĹĬ fČĨĴe ħĹe ceĬ 
ĬĥČĨĴifĬ ĬČąĴ aĹœ ĥĨeĄièĨeĬ þČgeĬ ĥČĹĨ ČbĬeĨōeĨ þa dégĨadaĴiČą de þeĹĨĬ ĴeĨĨaiąĬ de øeĹ ąaĴĹĨeþĬ. "QĹaąd ĴĹ ĨaĄeĬ daąĬ Ĺąe eaĹ ĨeĄĥþie de ĬacĬ 
ĥþaĬĴiħĹeĬ, ČĹ ħĹe Ĵa ĥČĹdĨeĹĬe ĥĨéféĨée eĬĴ ĨeĄĥþacée ĥaĨ de þa gþace, þ'ĹĨgeące cþiĄaĴiħĹe ą'eĬĴ ĥþĹĬ Ĺąe abĬĴĨacĴiČą þČiąĴaiąe 4 c'eĬĴ þa ĨéaþiĴé 
bĨĹĴaþe de ĴČą ħĹČĴidieą," ĴéĄČigąe LĹcaĬ ChĹĄbČ, þe ĬĹĨfeĹĨ de gĨČĬĬeĬ ōagĹeĬ bĨéĬiþieą, cČąąĹ ĥČĹĨ ĬeĬ ĬeĬĬiČąĬ eą eaĹ ĴĨČĹbþe eĴ ĬeĬ ĥĨiĬeĬ de 
ĥaĨČþe eągagéeĬ. CeĴĴe ĥĨČœiĄiĴé ōiĬcéĨaþe aōec þeĬ éþéĄeąĴĬ ĥČĹĬĬe þeĬ aĴhþèĴeĬ de gþiĬĬe à deōeąiĨ deĬ aĄbaĬĬadeĹĨĬ ąaĴĹĨeþĬ de þa caĹĬe 
eąōiĨČąąeĄeąĴaþe, ĹĴiþiĬaąĴ þeĹĨ ĥþaĴefČĨĄe eĴ þeĹĨ ĥaĬĬiČą ĥČĹĨ ĬeąĬibiþiĬeĨ Ĺą ĥĹbþic ĥþĹĬ þaĨge.

Face à þa dégĨadaĴiČą Ĩaĥide de þeĹĨĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ de ĥĨaĴiħĹe, þeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de gþiĬĬe ČąĴ iąiĴié Ĺąe ōagĹe de ĨéĬiĬĴaące acĴiōe eĴ cĨéaĴiōe. 
DeĬ þégeądeĬ dĹ ĬĹĨf cČĄĄe KeþþŔ SþaĴeĨ, ħĹi a iąōeĬĴi deĬ ĄiþþiČąĬ daąĬ deĬ ĴechąČþČgieĬ de ōagĹeĬ aĨĴificieþþeĬ dĹĨabþeĬ eĴ deĬ feĨĄeĬ de 
ĥĨČdĹcĴiČą de ĥþaącheĬ écČþČgiħĹeĬ, aĹœ øeĹąeĬ ĴaþeąĴĬ cČĄĄe AiĬha TahiĨ, ħĹi ĹĴiþiĬe acĴiōeĄeąĴ TiûTČû ĥČĹĨ ČĨgaąiĬeĨ deĬ ąeĴĴČŔageĬ de ĥþageĬ 
ĄaĬĬifĬ eĴ deĬ caĄĥagąeĬ de ĬeąĬibiþiĬaĴiČą, þ'eągageĄeąĴ eĬĴ ĥaþĥabþe à ĴČĹĬ þeĬ ąiōeaĹœ. CeĬ iąiĴiaĴiōeĬ ōČąĴ aĹ-deþà de þa ĬiĄĥþe ĥĨČĴecĴiČą de 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ ; eþþeĬ iącaĨąeąĴ Ĺąe ĥhiþČĬČĥhie ħĹi ĨecČąąaîĴ þ'iąĴeĨdéĥeądaące ĥĨČfČąde eąĴĨe þ'hĹĄaią eĴ þa ąaĴĹĨe, Ĺą ĥĨiąciĥe fČądaĄeąĴaþ 
ĥČĹĨ þa ĬĹĨōie eĴ þ'éĥaąČĹiĬĬeĄeąĴ ĄêĄe de þa cĹþĴĹĨe de þa gþiĬĬe. Le ĥĨČchaią ĬegĄeąĴ eœĥþČĨeĨa ĥþĹĬ eą déĴaiþ þeĬ acĴiČąĬ cČącĨèĴeĬ eĴ þeĬ débaĴĬ 
ħĹi aąiĄeąĴ ceĴĴe cČĄĄĹąaĹĴé face à þa cĨiĬe écČþČgiħĹe.

Pollution plastique

ChaħĹe aąąée, ĥþĹĬ de 8 ĄiþþiČąĬ de ĴČąąeĬ 
de ĥþaĬĴiħĹe ĬČąĴ déōeĨĬéeĬ daąĬ þeĬ ČcéaąĬ, 

fČĨĄaąĴ de ōéĨiĴabþeĬ "cČąĴiąeąĴĬ de 
décheĴĬ". DeĬ ĬĥČĴĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ cČĄĄe 

KĹĴa Beach à Baþi ĬČąĴ cČąfĨČąĴéĬ à deĬ 
"ĄaĨéeĬ ĥþaĬĴiħĹeĬ" ĬaiĬČąąièĨeĬ, ĨeądaąĴ þe 

ĬĹĨf iĄĥĨaĴicabþe eĴ ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þ'eaĹ eą 
Ĺąe ĬČĹĥe de débĨiĬ ĄĹþĴicČþČĨeĬ.

Réchauffement climatique

Uąe diĄiąĹĴiČą aþaĨĄaąĴe de 40% de 
þ'eąąeigeĄeąĴ a éĴé ČbĬeĨōée daąĬ þeĬ AþĥeĬ 
deĥĹiĬ 1970, ĥĨČōČħĹaąĴ þa feĨĄeĴĹĨe 
ĥĨécČce de ĬĴaĴiČąĬ de Ĭûi eĴ þa diĬĥaĨiĴiČą 
de ĥiĬĴeĬ þégeądaiĨeĬ. L'éþéōaĴiČą dĹ ąiōeaĹ 
deĬ ĄeĨĬ Ąeąace diĨecĴeĄeąĴ deĬ ĬĥČĴĬ 
ĄŔĴhiħĹeĬ cČĄĄe MaþibĹ eĴ NaŜaĨé, dČąĴ 
þeĬ baącĬ de Ĭabþe eĴ þeĬ ōagĹeĬ ĥaĨfaiĴeĬ 
ĥČĹĨĨaieąĴ êĴĨe ĬĹbĄeĨgéĬ eą ħĹeþħĹeĬ 
déceąąieĬ.

Urbanisation et surdéveloppement

PĨèĬ de 30% deĬ ĬĥČĴĬ de ĬĹĨf ĄČądiaĹœ 
ĬČąĴ ĄeąacéĬ d'ici 2030 ĥaĨ deĬ ĥĨČøeĴĬ 
iĄĄČbiþieĨĬ ĄaĬĬifĬ, déĴĨĹiĬaąĴ þ'accèĬ aĹœ 
ĥþageĬ eĴ aþĴéĨaąĴ iĨĨéĄédiabþeĄeąĴ þeĬ 
écČĬŔĬĴèĄeĬ cďĴieĨĬ. La béĴČąiĬaĴiČą deĬ 
þiĴĴČĨaĹœ ĄČdifie ąČą ĬeĹþeĄeąĴ þeĬ baącĬ 
de Ĭabþe, ĄaiĬ ĥeĨĴĹĨbe égaþeĄeąĴ þeĬ 
cČĹĨaąĴĬ, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ deĬ ōagĹeĬ øadiĬ 
ĥaĨfaiĴeĬ eą ĬiĄĥþeĬ ĨČĹþeaĹœ ĬaąĬ âĄe.

Qualité des eaux

JĹĬħĹ'à 62% deĬ ĬĹĨfeĹĨĬ décþaĨeąĴ aōČiĨ éĴé 
ĄaþadeĬ (iąfecĴiČąĬ gaĬĴĨČ-iąĴeĬĴiąaþeĬ, 

cĹĴaąéeĬ ČĹ ĨeĬĥiĨaĴČiĨeĬ) aĥĨèĬ Ĺąe ĬeĬĬiČą 
daąĬ deĬ eaĹœ ōiĬibþeĄeąĴ ĥČþþĹéeĬ. La 
ĥĨČþiféĨaĴiČą d'aþgĹeĬ ĴČœiħĹeĬ dĹe aĹœ 
eągĨaiĬ agĨicČþeĬ eĴ aĹœ ĨeøeĴĬ ĹĨbaiąĬ 

ĴĨaąĬfČĨĄe deĬ þagČąĬ ĥaĨadiĬiaħĹeĬ eą 
éĴeądĹeĬ d'eaĹ ąČciōeĬ ĥČĹĨ þa ĬaąĴé eĴ þa 

ōie ĄaĨiąe, ĥaĨfČiĬ ĨecČĹōeĨĴeĬ 
d'effþČĨeĬceąceĬ aþgaþeĬ ĨČĹgeĬ 

fþĹČĨeĬceąĴeĬ.



Initiatives écologiques : Préserver le terrain de jeu

Matériel éco-responsable

L'industrie du matériel de glisse est en pleine révolution, adoptant des 
pratiques plus durables et une transparence accrue. **Firewire 
Surfboards**, portée par la légende Kelly Slater, conçoit des planches 
"Timbertek" à la fois performantes et écologiques. Elles intègrent un 
**noyau EPS 100% recyclé**, du bois certifié FSC et des résines bio-
sourcées, réduisant ainsi leur empreinte carbone de **plus de 40%** 
par rapport aux méthodes traditionnelles, tout en offrant durabilité et 
légèreté. Des marques comme Aviso explorent des composites à base 
de fibres naturelles (lin, basalte) pour diminuer leur dépendance aux 
pétrochimiques. Dans le snowboard, **Burton** a inauguré sa ligne 
"Green Mountain Process", fabriquant des snowboards avec des 
matériaux recyclés (bases, carres issues de chutes), des colles sans 
solvants et des procédés à faible impact énergétique, ce qui **réduit 
les émissions de 25% par planche**. Pionnier de la mode durable, 
**Patagonia** applique aussi ses principes au surfwear, proposant des 
combinaisons en caoutchouc naturel Yulex, une alternative au 
néoprène pétrosourcé **qui diminue les émissions de CO2 de 80%** 
et consomme moins d'eau.

Événements verts

Le "Green Surf Fest" de Peniche (Portugal) est devenu le modèle des 
compétitions éco-responsables à l'échelle mondiale. Cet événement 
phare bannit le plastique à usage unique (offrant des gourdes 
réutilisables), utilise une énergie 100% renouvelable grâce à des 
panneaux solaires temporaires, et compense l'empreinte carbone des 
athlètes via des projets de reforestation locaux. Son succès prouve que 
performance et durabilité peuvent coexister, inspirant d'autres 
circuits majeurs. La **World Surf League (WSL)** s'est ainsi engagée à 
rendre toutes ses compétitions neutres en carbone d'ici 2026, avec un 
objectif intermédiaire de **réduction de 50% d'ici 2024**. Ceci inclut 
l'optimisation logistique (moins de vols, plus de fret maritime), la 
promotion de transports à faible émission pour les équipes, et la 
collaboration avec les communautés locales pour minimiser l'impact 
des infrastructures temporaires. Les **X Games**, couvrant les 
disciplines hivernales et urbaines, cherchent également à réduire leur 
empreinte, notamment par une gestion responsable des déchets (tri 
sélectif, compostage) et la promotion des transports alternatifs pour 
les spectateurs, **visant 70% de déchets détournés des décharges**.

Activisme communautaire

La mobilisation collective est la clé de la préservation des 
environnements de glisse. La **Surfrider Foundation**, avec ses 90 
antennes mondiales, organise des nettoyages mensuels qui 
rassemblent **plus de 80 000 bénévoles** sur les plages et berges 
chaque année, collectant des tonnes de déchets (microplastiques, 
filets fantômes, mégots) qui menacent les écosystèmes marins. Leur 
action ne se limite pas là : ils mènent aussi un plaidoyer pour des 
politiques de protection côtière plus strictes et l'interdiction des 
plastiques à usage unique auprès des gouvernements. À Bali, face aux 
marées de plastiques, l'initiative "Bali Clean Waves" a transformé le 
nettoyage des plages en un rituel collectif avant les sessions de surf, 
renforçant le lien entre les riders et leur environnement, avec des 
nettoyages **deux fois par semaine sur 12 spots clés**. En France, 
l'association "Mountain Riders" organise des opérations similaires en 
fin de saison hivernale, récoltant plusieurs tonnes de déchets sur les 
pistes et en altitude, avec **plus de 100 stations participantes** 
chaque année. Ces actions renforcent le sentiment d'appartenance et 
la prise de conscience collective, transformant chaque participant en 
gardien de son terrain de jeu.

Innovations technologiques

La technologie est un allié essentiel dans cette quête de préservation. 
Des startups audacieuses comme **The Ocean Cleanup**, fondée par 
Boyan Slat, développent des technologies pour intercepter les déchets 
plastiques avant qu'ils n'atteignent l'océan, utilisant des systèmes 
passifs de récupération en haute mer (**le System 002 "Jenny" a déjà 
collecté plus de 200 000 kg de plastique**) et des "Interceptors" pour 
capturer les plastiques dans les rivières (avec **plus de 100 
Interceptors déployés ou en cours de déploiement**). Ces initiatives, 
bien que complexes, représentent un espoir majeur pour inverser la 
tendance de la pollution marine. Dans les stations de ski, le projet 
"Snow Guardian" utilise l'intelligence artificielle pour optimiser 
l'enneigement artificiel, analysant les conditions météorologiques et la 
topographie afin de produire plus de neige avec moins d'eau et 
d'énergie, **réduisant la consommation d'eau de 15% et d'énergie de 
10%**. Des innovations émergent également dans la création de 
vagues artificielles écologiques, comme le "Wavegarden Cove" qui 
minimise la consommation d'eau et d'énergie grâce à un système en 
circuit fermé, offrant des alternatives aux spots naturels menacés. 
Enfin, le développement d'applications mobiles de prévision des 
vagues et de partage de spots comme **Surfline ou Magicseaweed** 
aide à mieux répartir les foules, réduisant la pression sur les lieux 
emblématiques et promouvant une pratique plus respectueuse et 
durable de la glisse.



Témoignage : Une session à Bali

Sarah Lefèvre, surfeuse française de 28 ans originaire de Biarritz, partage son expérience marquante à Bali en mars 2023 : "Je rêvais depuis des 
années de surfer les vagues parfaites d'Uluwatu, ces cylindres cristallins et puissants vus dans les magazines. L'image était idyllique, gravée dans 
mon esprit. Mais en arrivant en 2023, mon excitation s'est heurtée à une réalité inattendue dès ma première session. Pour atteindre le line-up, j'ai 
dû pagayer à travers une véritable soupe de déchets plastiques : des sacs de supermarché s'enroulant autour de ma planche, des centaines de 
bouteilles en PET de toutes tailles flottant comme des bouées sinistres, et des emballages multicolores dansant au gré des vagues. L'odeur 
familière de l'océan se mêlait désormais à celle du plastique décomposé, une dissonance sensorielle insupportable."

"Le contraste était saisissant, surréel : d'un côté, des vagues magnifiques, parfaites pour des rides exceptionnels ; de l'autre, un environnement 
marin dévasté, une pollution omniprésente qui rendait chaque coup de pagaie plus lourd, chaque respiration plus difficile. Cette vision ne me 
quittait plus. C'est alors que j'ai rencontré 'Bali Eco-Riders', une incroyable communauté locale de pêcheurs et de surfeurs qui organisait des 
nettoyages quotidiens, bien avant l'aube. Leur détermination et leur amour pour l'océan m'ont profondément touchée. Sans hésitation, j'ai 
commencé à les rejoindre chaque matin à 5h, les mains dans le sable, à ramasser inlassablement ces déchets. Nous remplissions des dizaines de 
sacs de 50 litres, souvent plus d'une tonne de débris par semaine, avec l'espoir de faire une réelle différence. Mais, malheureusement, la marée 
ramenait le lendemain autant, voire plus, de déchets, un cycle incessant et décourageant."

"Cette expérience, bien plus qu'une simple session de surf, a transformé ma vision du sport et de mon rôle en tant que pratiquante. J'ai compris 
que rider des vagues, ressentir cette connexion unique avec l'océan, était indissociable de la protection de cet environnement fragile. De retour en 
France, armée d'une nouvelle conscience et d'une détermination inébranlable, j'ai agi. J'ai créé l'association 'Vagues Propres', dédiée à la 
sensibilisation environnementale, organisant des ateliers interactifs dans les écoles de la Côte Basque et des Landes, et des journées de nettoyage 
sur nos propres côtes. En un an et 20 événements, nous avons déjà collecté plus de 5 tonnes de déchets. Chaque session de surf est désormais 
pour moi un rappel constant de cette responsabilité collective. Ce n'est plus seulement une passion, c'est un engagement profond. La véritable 
beauté de ce sport, au-delà de la performance et de la liberté, réside aussi dans notre capacité à préserver son terrain de jeu pour les générations 
futures, à être les gardiens de ces merveilles naturelles qui nous offrent tant."



Débat : Sponsoring et authenticité

1

L'âge d'or du sponsoring

LeĬ ĄaĨħĹeĬ ĄČądiaþeĬ iąōeĬĴiĬĬeąĴ 
ĄaĬĬiōeĄeąĴ daąĬ þa cĹþĴĹĨe gþiĬĬe, 
ĥĨČĥĹþĬaąĴ ce ħĹi éĴaiĴ aĹĴĨefČiĬ Ĺą þČiĬiĨ 
de ąiche ōeĨĬ Ĺąe iądĹĬĴĨie 
ĥĨČfeĬĬiČąąeþþe fþČĨiĬĬaąĴe. CeĬ 
iąōeĬĴiĬĬeĄeąĴĬ ČĹōĨeąĴ deĬ ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ 
ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ ĥČĹĨ þeĬ aĴhþèĴeĬ, þeĹĨ 
ĥeĨĄeĴĴaąĴ de ōiōĨe ĥþeiąeĄeąĴ de þeĹĨ 
ĥaĬĬiČą. DeĬ géaąĴĬ cČĄĄe Red Bull, aōec 
Ĺą bĹdgeĴ déĥaĬĬaąĴ ĨégĹþièĨeĄeąĴ þeĬ 
300 millions d'euros ĥČĹĨ þeĬ ĬĥČĨĴĬ 
eœĴĨêĄeĬ, ĬČĹĴieąąeąĴ ĥþĹĬ de 500 
athlètes à ĴĨaōeĨĬ þe gþČbe, cČĹōĨaąĴ þeĹĨĬ 
fĨaiĬ de déĥþaceĄeąĴ, d'eąĴĨaîąeĄeąĴ eĴ 
de cČĄĥéĴiĴiČą. LeĹĨ iĄĥþicaĴiČą daąĬ deĬ 
éōéąeĄeąĴĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ ĴeþĬ ħĹe þe 
"Red BĹþþ RaĄĥage" eą VTT ČĹ þe "Red BĹþþ 
Caĥe FeaĨ" eą ĬĹĨf iþþĹĬĴĨe Ĺąe ĬĴĨaĴégie de 
ōiĬibiþiĴé agĨeĬĬiōe. DeĬ ĄaĨħĹeĬ ĥhaĨeĬ 
cČĄĄe GoPro, Quiksilver eĴ Nike SB ČąĴ 
ĴĨaąĬfČĨĄé deĬ ĨideĨĬ ĴaþeąĴĹeĹœ, 
aĹĴĨefČiĬ ĄécČąąĹĬ, eą ĬĹĥeĨĬĴaĨĬ 
iąĴeĨąaĴiČąaþeĬ. Oą ĥeąĬe à deĬ figĹĨeĬ 
cČĄĄe Kelly Slater ČĹ Tony Hawk dČąĴ 
þeĬ caĨĨièĨeĬ ČąĴ éĴé ĄéĴaĄČĨĥhČĬéeĬ ĥaĨ 
deĬ cČąĴĨaĴĬ þĹcĨaĴifĬ eĴ deĬ aĥĥaĨiĴiČąĬ 
ĄédiaĴiħĹeĬ, ceĨĴaiąĬ aĴĴeigąaąĴ deĬ 
ĨeōeąĹĬ aąąĹeþĬ de ĥþĹĬieĹĨĬ ĄiþþiČąĬ de 
dČþþaĨĬ gĨâce à deĬ ĥaĨĴeąaĨiaĴĬ 
ĥþĹĨiaąąĹeþĬ eĴ deĬ cþaĹĬeĬ de 
ĥeĨfČĨĄaące.

AĹ-deþà dĹ ĬČĹĴieą iądiōidĹeþ aĹœ aĴhþèĴeĬ, 
ceĬ ĬĥČąĬČĨĬ øČĹeąĴ Ĺą Ĩďþe cĨĹciaþ daąĬ þe 
fiąaąceĄeąĴ eĴ þa ĥĨČdĹcĴiČą de cČąĴeąĹ 
ōiĬĹeþ de ĴĨèĬ haĹĴe ħĹaþiĴé. DeĬ fiþĄĬ 
eĄbþéĄaĴiħĹeĬ ĴeþĬ ħĹe "The Art of 
Flight" (ĬąČŎbČaĨd, ĥĨČdĹcĴiČą Red BĹþþ 
Media HČĹĬe) ČĹ "View From a Blue 
Moon" (ĬĹĨf, ĥĨČdĹcĴiČą BĨaią FaĨĄ & 
HĹĨþeŔ) ČąĴ béąéficié de bĹdgeĴĬ 
éħĹiōaþeąĴĬ à ceĹœ de ĥĨČdĹcĴiČąĬ 
hČþþŔŎČČdieąąeĬ, aĴĴeigąaąĴ ĬČĹōeąĴ 
plusieurs millions de dollars (eĬĴiĄaĴiČąĬ 
à 10 ĄiþþiČąĬ ĥČĹĨ "The AĨĴ Čf FþighĴ"). CeĬ 
ĥĨČdĹcĴiČąĬ iąĴègĨeąĴ deĬ ĴechąiħĹeĬ de 
ĴČĹĨąage iąąČōaąĴeĬ, deĬ dĨČąeĬ 
ciąéĄaĴČgĨaĥhiħĹeĬ, deĬ caĄéĨaĬ ĬČĹĬ-
ĄaĨiąeĬ ĬĴabiþiĬéeĬ eĴ deĬ éħĹiĥeĬ de 
ĥČĬĴ-ĥĨČdĹcĴiČą de ĥČiąĴe. CeĬ ĤĹōĨeĬ 
ciąéĄaĴČgĨaĥhiħĹeĬ ČąĴ ąČą ĬeĹþeĄeąĴ 
éþeōé ceĬ ĬĥČĨĴĬ aĹ Ĩaąg d'aĨĴ ōiĬĹeþ, ĄaiĬ 
þeĬ ČąĴ égaþeĄeąĴ ĨeądĹĬ acceĬĬibþeĬ eĴ 
déĬiĨabþeĬ ĥČĹĨ Ĺą ĥĹbþic bieą ĥþĹĬ þaĨge, 
aĹ-deþà deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de ĥĨaĴiħĹaąĴĬ, 
géąéĨaąĴ deĬ diŜaiąeĬ de ĄiþþiČąĬ de ōĹeĬ 
ĬĹĨ þeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ de ĬĴĨeaĄiąg. LeĹĨĬ 
caĄĥagąeĬ ĄaĨûeĴiąg, ĬČĹōeąĴ 
ĬĥecĴacĹþaiĨeĬ eĴ diffĹĬéeĬ ĄČądiaþeĄeąĴ, 
ČąĴ cČąĴĨibĹé à déĄČcĨaĴiĬeĨ þ'iĄage de þa 
gþiĬĬe, eą eą faiĬaąĴ Ĺą ĬŔĄbČþe de þibeĨĴé, 
de ĥeĨfČĨĄaące eĴ d'iąąČōaĴiČą.
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La dictature de l'image

CeĥeądaąĴ, ceĴĴe Ąaąąe fiąaącièĨe eĴ 
ceĴĴe eœĥČĬiĴiČą ĄédiaĴiħĹe ąe ĬČąĴ ĥaĬ 
ĬaąĬ iącČąōéąieąĴĬ. Le ĬŔĬĴèĄe dĹ 
ĬĥČąĬČĨiąg iĄĥČĬe Ĺąe ĥĨeĬĬiČą 
gĨaądiĬĬaąĴe ĬĹĨ þeĬ ĨideĨĬ, ħĹi ĬČąĴ de 
ĥþĹĬ eą ĥþĹĬ ĬČĹōeąĴ ĨédĹiĴĬ aĹ ĬĴaĴĹĴ 
d'"aĴhþèĴeĬ-iąfþĹeąceĹĨĬ". De ąČĄbĨeĹœ 
ĴéĄČigąageĬ ĨéōèþeąĴ þa þČĹĨdeĹĨ de þa 
Ĵâche : ĄaiąĴeąiĨ Ĺąe iĄage ĥaĨfaiĴe eĴ 
cČhéĨeąĴe ĬĹĨ þeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ, 
ĥĨČdĹiĨe cČąĬĴaĄĄeąĴ dĹ cČąĴeąĹ 
eągageaąĴ eĴ cČĨĨeĬĥČądĨe 
ĬcĨĹĥĹþeĹĬeĄeąĴ aĹœ aĴĴeąĴeĬ eĬĴhéĴiħĹeĬ 
eĴ cČĄĄeĨciaþeĬ deĬ ĄaĨħĹeĬ. LeĬ 
cČąĴĨaĴĬ de ĬĥČąĬČĨiąg iącþĹeąĴ 
déĬČĨĄaiĬ deĬ cþaĹĬeĬ eœigeaąĴeĬ eą 
ĄaĴièĨe de ōiĬibiþiĴé digiĴaþe, ĬĴiĥĹþaąĴ 
ĥaĨfČiĬ Ĺą ĄiąiĄĹĄ de 3 publications 
hebdomadaires ĬĹĨ IąĬĴagĨaĄ ČĹ TiûTČû, 
ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ chaħĹe ĬeĬĬiČą eą Ĺąe 
ĥČĴeąĴieþþe Ĭéaące ĥhČĴČ ČĹ ōidéČ 
ĥþaąifiée.

"PaĨfČiĬ, øe Ąe ĨeĴĨČĹōe à ĥaĬĬeĨ ĥþĹĬ de 
ĴeĄĥĬ à fiþĄeĨ eĴ à édiĴeĨ ĄeĬ ĬĴČĨieĬ ĥČĹĨ 
IąĬĴagĨaĄ ħĹ'à ĨéeþþeĄeąĴ ĨideĨ þeĬ 
ōagĹeĬ," cČąfie Ana Luísa, ĬąČŎbČaĨdeĹĬe 
bĨéĬiþieąąe de 24 aąĬ, dČąĴ þe ħĹČĴidieą 
eĬĴ déĬČĨĄaiĬ dicĴé ĥaĨ þeĬ eœigeąceĬ de 
ĬeĬ ĬĥČąĬČĨĬ. "LČĨĬ de ĄČą deĨąieĨ ĴĨiĥ eą 
AþaĬûa, ĄČą cČąĴĨaĴ Ą'ČbþigeaiĴ à caĥĴĹĨeĨ 
cinq visuels 'parfaits' par jour ĥČĹĨ ĄČą 
ĬĥČąĬČĨ de bČiĬĬČą éąeĨgéĴiħĹe. CeĨĴaiąĬ 
ĬĥČĴĬ ĬČąĴ déĬČĨĄaiĬ chČiĬiĬ ĄČiąĬ ĥČĹĨ 
þa ħĹaþiĴé de þa gþiĬĬe ČĹ þa beaĹĴé dĹ 
ĥaŔĬage ħĹe ĥČĹĨ þeĹĨ ĥČĴeąĴieþ 
'iąĬĴagĨaĄĄabþe'. Oą ĨecheĨche þa þĹĄièĨe 
ĥaĨfaiĴe, þe cadĨe idéaþ ĥČĹĨ þa ĥhČĴČ 
ōiĨaþe, ħĹiĴĴe à ĬacĨifieĨ deĬ cČądiĴiČąĬ de 
gþiĬĬe eœceĥĴiČąąeþþeĬ, ōČiĨe deĬ øČĹĨĬ de 
fĨeeĨide ĥĹĨ. C'eĬĴ Ĺąe fČĨĄe de 
ĥeĨfČĨĄaące ĥeĨĄaąeąĴe, Ĺąe ħĹêĴe 
cČąĬĴaąĴe d'aĥĥĨČbaĴiČą ōiĨĴĹeþþe ħĹi, aĹ 
fiþ dĹ ĴeĄĥĬ, ĥeĹĴ ōideĨ þe ĥþaiĬiĨ ĥĹĨ, 
þ'aĹĴheąĴiciĴé eĴ þa ĬĥČąĴaąéiĴé de þa 
ĥĨaĴiħĹe. La ĥaĬĬiČą Ĭe ĴĨaąĬfČĨĄe aþČĨĬ 
eą ČbþigaĴiČą ĄaĨûeĴiąg, eĴ þa cČąąeœiČą 
ČĨgaąiħĹe aōec þa ąaĴĹĨe cède þa ĥþace à 
Ĺą eąōiĨČąąeĄeąĴ hŔĥeĨ-ĄédiaĴiĬé."

CeĴĴe "dicĴaĴĹĨe de þ'iĄage" ĬČĹþèōe 
égaþeĄeąĴ deĬ ħĹeĬĴiČąĬ ĬĹĨ þa ĬaąĴé 
ĄeąĴaþe deĬ aĴhþèĴeĬ, cČąfĨČąĴéĬ ąČą 
ĬeĹþeĄeąĴ à þa ĥĨeĬĬiČą deĬ ĨéĬĹþĴaĴĬ 
ĬĥČĨĴifĬ, ĄaiĬ aĹĬĬi à ceþþe de þa cĨéaĴiČą 
de cČąĴeąĹ eĴ de þa geĬĴiČą de þeĹĨ iĄage 
ĥĹbþiħĹe. LeĬ ĄaĨħĹeĬ, eą ħĹêĴe de 
ōiĬibiþiĴé ĄaœiĄaþe, dicĴeąĴ ĬČĹōeąĴ þeĬ 
cČdeĬ ĬĴŔþiĬĴiħĹeĬ eĴ þeĬ ąaĨĨaĴifĬ à 
adČĥĴeĨ, ĥČĹĬĬaąĴ þeĬ ĨideĨĬ à Ĭe 
cČąfČĨĄeĨ à deĬ ĄČdèþeĬ ĥĨédéfiąiĬ. Ceþa 
ĥeĹĴ aþĴéĨeĨ þeĹĨ þibeĨĴé d'eœĥĨeĬĬiČą eĴ 
þ'ČĨigiąaþiĴé ħĹi caĨacĴéĨiĬeąĴ 
iąĴĨiąĬèħĹeĄeąĴ þa gþiĬĬe, ĄeąaąĴ à deĬ 
caĬ de bĹĨą-ČĹĴ ČĹ de ĥeĨĴe de 
ĄČĴiōaĴiČą.
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Les alternatives émergentes

Face à ceĬ ĴeąĬiČąĬ eąĴĨe aĹĴheąĴiciĴé eĴ 
iĄĥéĨaĴifĬ cČĄĄeĨciaĹœ, de ąČĹōeaĹœ 
ĄČdèþeĬ eĴ iąiĴiaĴiōeĬ éĄeĨgeąĴ aĹ Ĭeią de 
þa cČĄĄĹąaĹĴé gþiĬĬe, cheĨchaąĴ à 
ĨedéfiąiĨ þe ĬČĹĴieą aĹœ aĴhþèĴeĬ eĴ aĹœ 
ĥĨČøeĴĬ cĨéaĴifĬ. DeĬ cČþþecĴifĬ 
iądéĥeądaąĴĬ, cČĄĄe þe céþèbĨe "Free 
Ride Collective" eą ĬąČŎbČaĨd, ĨefĹĬeąĴ 
déþibéĨéĄeąĴ ĴČĹĴ ĬĥČąĬČĨiąg cČĨĥČĨaĴe 
ĄaøeĹĨ. LeĹĨ ČbøecĴif eĬĴ de ĥĨéĬeĨōeĨ Ĺąe 
þibeĨĴé cĨéaĴiōe ĴČĴaþe, de fiþĄeĨ eĴ de 
ĨideĨ ĬaąĬ þeĬ cČąĴĨaiąĴeĬ deĬ ĄaĨħĹeĬ, eą 
Ĭe cČąceąĴĨaąĴ ĬĹĨ þa ĥĹĨeĴé dĹ geĬĴe eĴ 
þ'eœĥþČĨaĴiČą de ąČĹōeaĹœ ĴeĨĨiĴČiĨeĬ. 
LeĹĨĬ ĥĨČdĹcĴiČąĬ, ĬČĹōeąĴ bĨĹĴeĬ eĴ 
aĹĴheąĴiħĹeĬ (cČĄĄe þeĹĨ ĬéĨie 
"UąĴĨacûed SČĹþĬ", ħĹi a cĹĄĹþé plus de 5 
millions de vues ĬĹĨ YČĹTĹbe ĬaąĬ bĹdgeĴ 
ĄaĨûeĴiąg), ĨéĬČąąeąĴ aōec Ĺą ĥĹbþic eą 
ħĹêĴe de ĬiącéĨiĴé eĴ de ĨeĴČĹĨ aĹœ 
ĬČĹĨceĬ.

PaĨaþþèþeĄeąĴ, þeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ de 
cĨČŎdfĹądiąg ČffĨeąĴ Ĺąe ōČie de 
fiąaąceĄeąĴ aþĴeĨąaĴiōe, ĥeĨĄeĴĴaąĴ aĹœ 
ĨideĨĬ de ĬČþþiciĴeĨ diĨecĴeĄeąĴ þeĹĨ 
cČĄĄĹąaĹĴé de faąĬ eĴ de ĬĹĥĥČĨĴeĨĬ. 
DeĬ ĥĨČøeĴĬ de fiþĄĬ, deĬ eœĥédiĴiČąĬ 
þČiąĴaiąeĬ ČĹ þe déōeþČĥĥeĄeąĴ de 
ąČĹōeaĹœ ĴaþeąĴĬ ĬČąĴ aiąĬi fiąaącéĬ ĥaĨ 
deĬ ĄicĨČ-cČąĴĨibĹĴiČąĬ, cĨéaąĴ Ĺą þieą 
ĥþĹĬ diĨecĴ eĴ aĹĴheąĴiħĹe eąĴĨe þ'aĴhþèĴe 
eĴ ĬČą ĥĹbþic. Ce ĄČdèþe ĨeąfČĨce 
þ'aĹĴČąČĄie deĬ ĨideĨĬ eĴ þeĹĨ ĥeĨĄeĴ de 
ĥČĹĨĬĹiōĨe þeĹĨĬ ōiĬiČąĬ ĬaąĬ cČĄĥĨČĄiĬ 
cČĄĄeĨciaþ. PaĨ eœeĄĥþe, þe ĬĹĨfeĹĨ Kai 
Lenny a ĹĴiþiĬé þe cĨČŎdfĹądiąg ĥČĹĨ 
ĬČĹĴeąiĨ ĬeĬ ĥĨČøeĴĬ de déōeþČĥĥeĄeąĴ de 
fČiþĬ eĴ d'iąąČōaĴiČą ĴechąČþČgiħĹe daąĬ þe 
ĬĹĨf, ĨéĹĬĬiĬĬaąĴ à þeōeĨ près de 200 000 
dollars ĥČĹĨ ĬČą ĥĨČgĨaĄĄe "HŔdĨČ-FþČŎ 
IąiĴiaĴiōe", iĄĥþiħĹaąĴ Ĭa cČĄĄĹąaĹĴé à 
chaħĹe éĴaĥe de ĬeĬ ĨecheĨcheĬ.

Eąfią, þ'éĄeĨgeące de "ĄaĨħĹeĬ 
cČąĬcieące" ĄaĨħĹe Ĺą ĴČĹĨąaąĴ 
ĬigąificaĴif. DeĬ eąĴĨeĥĨiĬeĬ cČĄĄe 
Patagonia daąĬ þe ĄiþieĹ dĹ ĬąČŎbČaĨd ČĹ 
Vissla daąĬ þe ĬĹĨf Ĭe diĬĴiągĹeąĴ ĥaĨ Ĺąe 
aĥĥĨČche éĴhiħĹe eĴ eąōiĨČąąeĄeąĴaþe. 
LeĹĨĬ ĥaĨĴeąaĨiaĴĬ aōec þeĬ aĴhþèĴeĬ ąe 
ĬČąĴ ĥaĬ ĹąiħĹeĄeąĴ baĬéĬ ĬĹĨ þa ōiĬibiþiĴé 
ČĹ þa ĥeĨfČĨĄaące, ĄaiĬ ĬĹĨ Ĺą 
aþigąeĄeąĴ de ōaþeĹĨĬ ĥĨČfČądeĬ, 
ĥĨiōiþégiaąĴ þ'eągageĄeąĴ écČþČgiħĹe, þa 
dĹĨabiþiĴé deĬ ĥĨČdĹiĴĬ (ĹĴiþiĬaĴiČą de 
ĄaĴéĨiaĹœ ĨecŔcþéĬ, chaîąeĬ 
d'aĥĥĨČōiĬiČąąeĄeąĴ éĴhiħĹeĬ) eĴ þa 
ĥĨČĄČĴiČą d'Ĺą ĄČde de ōie ĨeĬĥecĴĹeĹœ 
de þa ąaĴĹĨe. CeĬ ĄaĨħĹeĬ ĨecheĨcheąĴ 
deĬ aĄbaĬĬadeĹĨĬ ħĹi iącaĨąeąĴ 
ōéĨiĴabþeĄeąĴ þeĹĨĬ ĥĨiąciĥeĬ, 
ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þe ĬĥČąĬČĨiąg eą Ĺąe 
cČþþabČĨaĴiČą ĬigąificaĴiōe eĴ 
ĄĹĴĹeþþeĄeąĴ eąĨichiĬĬaąĴe, þČią de þa 
ĬiĄĥþe ĴĨaąĬacĴiČą cČĄĄeĨciaþe eĴ ōeĨĬ 
Ĺąe ōéĨiĴabþe cČ-cĨéaĴiČą de ĬeąĬ.



La quête de sens : Glisse et spiritualité

PČĹĨ þeĬ géąéĨaĴiČąĬ Z eĴ Aþĥha, ħĹi ąaōigĹeąĴ daąĬ Ĺą fþĹœ iąceĬĬaąĴ d'iąfČĨĄaĴiČąĬ eĴ fČąĴ face à Ĺąe aąœiéĴé eœiĬĴeąĴieþþe cĨČiĬĬaąĴe, þa gþiĬĬe 
ĴĨaąĬceąde þe ĬiĄĥþe cadĨe ĬĥČĨĴif. Eþþe deōieąĴ Ĺąe ōéĨiĴabþe ħĹêĴe de ĬeąĬ eĴ de cČąąeœiČą ĥĨČfČąde. LČią de þa ĬeĹþe ĨecheĨche d'adĨéąaþiąe ČĹ 
de ĥeĨfČĨĄaące ĥhŔĬiħĹe, ceĬ ĥĨaĴiħĹeĬ ĬČąĴ de ĥþĹĬ eą ĥþĹĬ ĥeĨçĹeĬ cČĄĄe Ĺą cheĄiąeĄeąĴ ĬĥiĨiĴĹeþ. DaąĬ Ĺą ĄČąde hŔĥeĨ-cČąąecĴé ĄaiĬ 
ĥaĨadČœaþeĄeąĴ fĨagĄeąĴé, þe ĬĹĨf, þe ĬûaĴe ČĹ þe ĬąČŎbČaĨd ČffĨeąĴ Ĺą eœĹĴČiĨe ĥĹiĬĬaąĴ, Ĺą ĄČŔeą caĴhaĨĴiħĹe de Ĭe ĨecČąąecĴeĨ à þa fČĨce bĨĹĴe 
de þa ąaĴĹĨe, à ĬČą ĥĨČĥĨe cČĨĥĬ, à ĬČą eĬĥĨiĴ, eĴ ĬČĹōeąĴ à Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé ĥaĨĴageaąĴ deĬ ōaþeĹĨĬ d'aĹĴheąĴiciĴé eĴ de þibeĨĴé.

CeĴĴe aĬĥiĨaĴiČą à þ'aĹĴheąĴiciĴé eĴ à þa ĥĨČfČądeĹĨ ĬĥiĨiĴĹeþþe ĨeĥĨéĬeąĴe Ĺąe Ĵeądaące ĄaøeĹĨe. Uąe éĴĹde de 2023 dĹ Centre de Recherche sur 
les Tendances Jeunesse de l'Université de Californie à Santa Cruz Ĩéōèþe ħĹe 78% deĬ øeĹąeĬ ĨideĨĬ (18-25 aąĬ) décþaĨeąĴ ĥĨaĴiħĹeĨ þeĹĨ ĬĥČĨĴ 
aōaąĴ ĴČĹĴ ĥČĹĨ "Ĭe ĬeąĴiĨ eą haĨĄČąie abĬČþĹe aōec þa ąaĴĹĨe eĴ ĬeĬ éþéĄeąĴĬ", ĴaądiĬ ħĹe 65% Ŕ ōČieąĴ "Ĺąe fČĨĄe de ĄédiĴaĴiČą acĴiōe, Ĺąe 
ĄaąièĨe de ōideĨ ĬČą eĬĥĨiĴ eĴ de Ĭe ĨeceąĴĨeĨ face aĹ ĴĹĄĹþĴe ħĹČĴidieą". CeĴĴe diĄeąĬiČą iąĴĨiąĬèħĹeĄeąĴ ĬĥiĨiĴĹeþþe ą'eĬĴ ĥaĬ ąČĹōeþþe 3 þeĬ 
ĬĹĨfeĹĨĬ haŎaïeąĬ ĴĨadiĴiČąąeþĬ, ĥaĨ eœeĄĥþe, cČąĬidéĨaieąĴ déøà þeĹĨ ĥĨaĴiħĹe cČĄĄe Ĺą rituel sacré appelé "He»e nalu", Ĺąe daąĬe aōec þ'Čcéaą 
ceąĬée ąČĹĨĨiĨ þ'âĄe eĴ hČąČĨeĨ þeĬ dieĹœ. CeĥeądaąĴ, eþþe cČąąaîĴ aĹøČĹĨd'hĹi Ĺą ĨeąČĹōeaĹ ĬĥecĴacĹþaiĨe, Ĭ'adaĥĴaąĴ aĹœ eœigeąceĬ eĴ aĹœ 
aĬĥiĨaĴiČąĬ cČąĴeĄĥČĨaiąeĬ.

La ħĹêĴe de þ'éĴaĴ de "fþČŎ" 3 ce ĄČĄeąĴ de cČąceąĴĨaĴiČą abĬČþĹe Čŀ þ'Čą eĬĴ ĴČĴaþeĄeąĴ iĄĄeĨgé daąĬ þ'acĴiČą eĴ Čŀ þe ĴeĄĥĬ ĬeĄbþe Ĭ'aĨĨêĴeĨ 3 
deōieąĴ Ĺąe eœĥéĨieące ħĹaĬi ĄŔĬĴiħĹe ĥČĹĨ beaĹcČĹĥ. QĹe ce ĬČiĴ eą défiaąĴ þa cČĹĨbe ĥaĨfaiĴe d'Ĺąe ōagĹe défeĨþaąĴe ĬĹĨ þa cďĴe caþifČĨąieąąe, 
eą ĬcĹþĥĴaąĴ Ĺąe þigąe iĄĄacĹþée ĬĹĨ Ĺąe ĥeąĴe eąąeigée ōieĨge deĬ AþĥeĬ, ČĹ eą ĴĨČĹōaąĴ Ĺą éħĹiþibĨe ĥaĨfaiĴ ĬĹĨ Ĺą bČŎþ de ĬûaĴeĥaĨû eą béĴČą, 
ceĬ iąĬĴaąĴĬ iąĴeąĬeĬ de gþiĬĬe ĥeĹōeąĴ ĥĨČōČħĹeĨ Ĺąe ĬeąĬaĴiČą de ĴĨaąĬceądaące. C'eĬĴ Ĺą ĬeąĴiĄeąĴ d'ĹąiĴé ĥaĨfaiĴe aōec þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ, Ĺą 
þâcheĨ-ĥĨiĬe ĴČĴaþ face aĹœ ĥĨéČccĹĥaĴiČąĬ ħĹČĴidieąąeĬ, eĴ Ĺąe cþaĨĴé ĄeąĴaþe iąaĴĴeądĹe. CeĴĴe fĹĬiČą ĬŔąeĨgiħĹe eąĴĨe þe cČĨĥĬ eą ĄČĹōeĄeąĴ, 
þ'eĬĥĨiĴ cČąceąĴĨé eĴ þa ąaĴĹĨe eąōiĨČąąaąĴe eĬĴ ĥĨéciĬéĄeąĴ ce ħĹe ceĬ øeĹąeĬ géąéĨaĴiČąĬ ĨecheĨcheąĴ acĴiōeĄeąĴ ĥČĹĨ aĥaiĬeĨ þeĹĨ eĬĥĨiĴ, 
ĴĨČĹōeĨ Ĺą aącĨage ĬČþide eĴ Ĺąe échaĥĥée aĹĴheąĴiħĹe.

CeĴĴe Ĵeądaące Ĭe ĄaąifeĬĴe cČącĨèĴeĄeąĴ ĥaĨ þ'eœĥþČĬiČą deĬ ĨeĴĨaiĴeĬ cČĄbiąaąĴ gþiĬĬe eĴ ĥĨaĴiħĹeĬ de bieą-êĴĨe hČþiĬĴiħĹeĬ. CeĬ ĥĨČgĨaĄĄeĬ 
iąĴégĨéĬ ĥĨČĥČĬeąĴ Ĺąe aĥĥĨČche cČĄĥþèĴe, Čŀ þ'acĴiōiĴé ĥhŔĬiħĹe eĬĴ cČĄĥþéĴée ĥaĨ deĬ diĬciĥþiąeĬ faōČĨiĬaąĴ þa ĥþeiąe cČąĬcieące eĴ þa 
ĨégéąéĨaĴiČą. AĹ MeœiħĹe, þe ĥĨiĬé "Surf & Soul Retreat" à TĹþĹĄ, fČądé eą 2021 ĥaĨ þ'eœ-chaĄĥiČąąe de ĬĹĨf Maya Santos, ČffĨe deĬ ĬeĬĬiČąĬ 
ĄaĴiąaþeĬ de ĬĹĨf aĹ þeōeĨ dĹ ĬČþeiþ ĬĹĨ deĬ ĬĥČĴĬ iĬČþéĬ, ĬĹiōieĬ de ĬéaąceĬ de ŔČga AĬhĴaąga face à þ'Čcéaą, de ĄédiĴaĴiČą gĹidée daąĬ deĬ ceąČĴeĬ 
ĬČĹĴeĨĨaiąĬ eĴ d'aĴeþieĨĬ ĬĹĨ þ'aþiĄeąĴaĴiČą cČąĬcieąĴe iąĬĥiĨée deĬ ĴĨadiĴiČąĬ ĄaŔaĬ. Eą FĨaące, þeĬ "Snow Mindfulness Camps", ČĨgaąiĬéĬ deĥĹiĬ 
2022 ĥaĨ þ'aþĥiąiĬĴe eĴ ĄédiĴaąĴ Antoine Dubois daąĬ þeĬ 3 VaþþéeĬ, iąĴègĨeąĴ þa ĄédiĴaĴiČą eą ĥþeiąe cČąĬcieące eĴ deĬ ĬeĬĬiČąĬ de ĬąČŎbČaĨd, 
iąōiĴaąĴ þeĬ ĥaĨĴiciĥaąĴĬ à "ĨideĨ þeĹĨ eĬĥĨiĴ" aĹĴaąĴ ħĹe þa ąeige. DeĬ caĄĥĬ ĬiĄiþaiĨeĬ aĥĥaĨaiĬĬeąĴ égaþeĄeąĴ ĥČĹĨ þe ĬûaĴe, cČĄĄe þe "Urban Flow 
Retreat" à BaĨceþČąe, cČĄbiąaąĴ deĬ ĬeĬĬiČąĬ ĹĨbaiąeĬ aōec deĬ aĴeþieĨĬ de cĨéaĴiōiĴé aĨĴiĬĴiħĹe eĴ de ĨéfþeœiČą ĥhiþČĬČĥhiħĹe. CeĬ eœeĄĥþeĬ 
déĄČąĴĨeąĴ ħĹe ceĴĴe fĹĬiČą eąĴĨe gþiĬĬe eĴ ĬĥiĨiĴĹaþiĴé eĬĴ Ĺą ĥhéąČĄèąe gþČbaþ eĴ ĴĨaąĬōeĨĬaþ à ĴČĹĴeĬ þeĬ diĬciĥþiąeĬ. CeĬ ĨeĴĨaiĴeĬ ąe ĬČąĴ ĥþĹĬ 
de ĬiĄĥþeĬ ōacaąceĬ ĬĥČĨĴiōeĬ, ĄaiĬ de ōéĨiĴabþeĬ iĄĄeĨĬiČąĬ ōiĬaąĴ à ąČĹĨĨiĨ þ'âĄe eĴ à ĨéĴabþiĨ Ĺą éħĹiþibĨe eĬĬeąĴieþ daąĬ þa ōie ĴĨéĥidaąĴe deĬ 
øeĹąeĬ géąéĨaĴiČąĬ.



Tendance : Surf-yoga et retraites spirituelles

Le phénomène "surf-yoga" a connu une ascension fulgurante, transformant les littoraux du Portugal, du Maroc, de l'Indonésie et du Costa Rica en 
véritables sanctuaires du bien-être. On dénombre plus de 300 nouveaux centres ouverts ces cinq dernières années, répondant à une demande 
croissante pour des séjours alliant l'adrénaline de la glisse à la sérénité du yoga. Ces retraites sont devenues de véritables immersions holistiques, 
bien au-delà de simples vacances.

Elles attirent particulièrement les jeunes citadins stressés en quête de reconnexion et de sens. "Après sept années intenses dans la finance à 
Londres, j'étais au bord de l'épuisement," témoigne Emma Dubois, 32 ans, aujourd'hui fondatrice d'une startup éco-responsable. "Une semaine de 
surf-yoga dans les eaux cristallines de l'Algarve, au Portugal, a complètement transformé ma perspective. La combinaison de la puissance de 
l'océan, du mouvement conscient et de la pleine conscience m'a permis de me recentrer et de redéfinir mes priorités, loin du tumulte urbain."

Au-delà du bien-être individuel, ces pratiques intègrent souvent une forte dimension caritative et communautaire. À Taghazout, au Maroc, les 
"Surf for Change Weeks" reversent une partie significative des frais d'inscription à des projets éducatifs locaux, visant à améliorer les 
infrastructures scolaires et l'accès à l'éducation des enfants. Au Sénégal, l'initiative "Waves for Schools" utilise le surf comme un puissant outil 
pédagogique pour la jeunesse, tout en finançant la construction et la rénovation d'écoles dans les villages côtiers isolés de la région de Thiès.

Cette fusion réussie entre sport, spiritualité et engagement social reflète parfaitement l'évolution des aspirations des nouvelles générations. Elles 
ne cherchent plus seulement à s'évader, mais à s'engager dans des expériences authentiques, alignées avec leurs valeurs profondes, et qui 
contribuent positivement à la société et à la planète. C'est dans ce contexte que des lieux emblématiques comme le "Surf & Soul Retreat" à Tulum 
ont émergé, incarnant cette synergie inspirante.



Témoignage : Une retraite surf-yoga à Tulum

Maxime Dubois, consultant parisien de 29 ans, partage son expérience : "Je passais ma vie les yeux rivés sur mon MacBook et mon smartphone, 
constamment écrasé par la pression d'un travail exigeant dans la finance. Même le surf, ma passion, était devenu une performance à documenter 
sur Instagram plutôt qu'une véritable évasion. Au bord du burn-out, un ami m'a chaudement recommandé le célèbre 'Surf & Soul Retreat' à Tulum, 
fondé en 2021 par l'ex-championne de surf Maya Santos."

"Le premier jour, j'étais sceptique. Les séances de méditation guidée à l'aube, avant les sessions matinales de surf sur les spots isolés de la côte 
caribéenne, me semblaient être une perte de temps. Puis, le yoga Ashtanga pratiqué face à l'océan et les ateliers sur l'alimentation consciente, 
inspirés des traditions mayas, ont commencé à libérer mon esprit. En me concentrant sur la pleine conscience avant d'entrer dans l'eau, ma 
perception des vagues a radicalement changé. Au lieu de les voir comme des obstacles à conquérir, je les ai ressenties comme une énergie pure 
avec laquelle danser."

"Un matin, après une méditation particulièrement profonde dans un cenote souterrain, j'ai vécu une session de surf absolument transcendante. 
J'étais parfaitement présent dans chaque mouvement, chaque respiration synchronisée avec le rythme de l'océan. Pour la première fois depuis des 
années, l'idée de filmer ou de partager quoi que ce soit sur les réseaux sociaux ne m'a même pas effleuré l'esprit. J'étais simplement là, pleinement 
vivant, en parfaite symbiose avec l'environnement."

"Cette retraite au 'Surf & Soul Retreat' a transformé ma relation au surf et à la vie. J'ai depuis quitté mon emploi à Paris pour me former et devenir 
instructeur de surf-yoga au Mexique. Ce n'est pas juste un sport tendance ou un simple contenu Instagram 3 c'est une voie vers une conscience 
plus profonde, une connexion authentique avec la nature et, surtout, avec soi-même."



Les tensions communautaires

Alors que la glisse jouit d'une popularité sans précédent, cette démocratisation s'accompagne de défis. Elle révèle des frictions et des inégalités au 
sein de ses communautés, souvent dues à la pression croissante sur des ressources limitées : vagues parfaites, poudreuse intacte, ou espaces 
urbains propices. Ces conflits mettent en lumière le paradoxe entre l'idéal de liberté et de partage de la glisse, et les dures réalités économiques et 
sociales du monde moderne.

1

Surpopulation des spots

À Pipeline (Hawaii), la fréquentation est 
passée d'une douzaine de surfeurs dans 
les années 90 à plus de 70 par session 

optimale. Cette affluence massive 
engendre des problèmes de sécurité et 

une dégradation de l'expérience, menant à 
des systèmes de rotation et des règles de 

priorité locales informelles. Ce 
phénomène touche toutes les disciplines : 

les stations de ski voient leurs pistes 
populaires saturées, et les skateparks 

urbains sont souvent bondés, augmentant 
les risques de collisions et de disputes.

2

Conflits entre locaux et "touristes"

Des destinations comme Uluwatu (Bali) 
ont été le théâtre d'incidents entre 

surfeurs locaux, gardiens de leurs spots 
traditionnels, et visiteurs perçus comme 

irrespectueux des coutumes ou de la 
hiérarchie de l'eau. En réponse, la "Bali 

Surf Ethics Commission" a été créée pour 
éduquer les nouveaux venus et assurer 

une meilleure redistribution des revenus 
touristiques aux communautés. Des 

tensions similaires existent dans les Alpes, 
où les "riders du week-end" sont parfois 
mal vus par les montagnards résidents.

3

Gentrification et accès

L'attrait des lieux de glisse pour les 
investisseurs a provoqué une flambée des 
prix de l'immobilier. À Hossegor (France), 
le coût moyen d'une propriété a bondi de 

350% en deux décennies, rendant le 
logement inabordable pour de nombreux 
locaux et professionnels. Des initiatives 

comme le "Surf Housing Trust" aux États-
Unis tentent de préserver l'accès à des 
logements abordables, mais la pression 
immobilière transforme la sociologie de 
ces zones, éloignant ceux qui ont forgé 

leur histoire.

4

Privatisation des accès naturels

La lutte pour l'accès aux plages et aux 
montagnes est un enjeu majeur. En 

Californie, la bataille juridique autour de 
l'accès à Hollister Ranch a duré 40 ans 

avant que la justice ne réaffirme le droit 
public aux plages, mais de nombreuses 

portions du littoral restent menacées de 
privatisation. Au Chili, des projets 

immobiliers bloquent l'accès à des vagues 
de renommée mondiale, tandis qu'au 
Mexique, la multiplication des resorts 

privés restreint l'accès des communautés 
locales à leurs zones de pêche et à leurs 

spots traditionnels.

5

Élitisme économique

Le coût élevé des équipements (planches 
high-tech, combinaisons, forfaits de ski) et 
des voyages vers les spots mythiques crée 
une fracture. Souvent perçue comme un 

symbole de liberté et d'anti-conformisme, 
la glisse peut paradoxalement devenir un 
loisir élitiste, limitant l'accès aux jeunes 
issus de milieux modestes. Bien que des 

associations s'efforcent de démocratiser la 
pratique en offrant du matériel d'occasion 

ou des cours gratuits, le "paradoxe 
économique" persiste : une culture née en 

marge risque de se gentrifier et de 
s'exclure elle-même.

Ces tensions ne sont pas de simples frictions passagères ; elles reflètent des problématiques sociétales plus larges telles que les inégalités 
économiques, l'impact du tourisme de masse non régulé, et les luttes pour la préservation des biens communs. La popularisation de la glisse a 
indéniablement amplifié la pression sur des environnements et des cultures déjà fragiles, mettant en lumière les contradictions entre l'idéal d'une 
nature partagée et les dures réalités d'un monde où la ressource est souvent privatisée ou surexploitée. Il devient impératif pour tous les acteurs 
de la glisse 3 riders, marques, communautés locales et institutions 3 de trouver des solutions durables pour préserver l'authenticité et 
l'accessibilité de ces pratiques.



Inclusion vs Élitisme : Le paradoxe économique

Barrières économiques croissantes

L'essor de la technologie et la quête incessante d'innovation ont fait 
grimper le coût d'entrée dans les sports de glisse à des niveaux sans 
précédent. Une planche de surf "performance" de type Channel Islands 
CI Pro peut aisément dépasser les 1200¬, tandis qu'un équipement 
complet de snowboard de freeride, incluant un splitboard Jones 
Solution et des fixations Karakoram, frôle les 2500¬. Côté voyages, 
une semaine dans des spots de rêve comme les Mentawai en Indonésie 
coûte désormais entre 4000 et 6000¬ (hors vols), et une expédition de 
héliski en Colombie-Britannique peut facilement atteindre 10 000¬.

Innovations inclusives

Face à ces coûts prohibitifs, des initiatives solidaires se multiplient 
pour démocratiser l'accès. À Lisbonne, l'association "WaveLink" a mis 
en place une "bibliothèque de matériel" où les jeunes peuvent 
emprunter gratuitement planches de surf ou skates. Le programme 
"Ride for All" de la fondation Burton soutient chaque année plus de 50 
jeunes talents issus de quartiers défavorisés, leur offrant matériel et 
coaching. Des marques comme "Green Glide" proposent quant à elles 
des équipements durables, fabriqués à partir de matériaux recyclés, à 
des prix 30% inférieurs à ceux du marché.

Vers une glisse solidaire

Pour contrer la gentrification, des modèles communautaires innovants 
émergent. Le "Surf Co-op Project" à Biarritz propose la copropriété de 
planches haut de gamme via un abonnement mensuel de 50¬, 
donnant accès à un stock partagé. De nombreux collectifs organisent 
des voyages auto-gérés, réduisant les coûts de 40% par rapport aux 
séjours commerciaux. À Rio de Janeiro, le collectif "Favela Surf Club" a 
transformé un ancien entrepôt en centre communautaire où des 
dizaines de planches, offertes par des donateurs, sont mises à 
disposition de tous les jeunes du quartier.

Ces initiatives concrètes illustrent la tension créative au cSur de la 
culture glisse : comment préserver son esprit rebelle et inclusif 
originel tout en s'adaptant à une popularité et une 
professionnalisation croissantes ? La réponse émerge des 
communautés elles-mêmes, qui réinventent leurs propres modèles de 
partage et d'accès, prouvant que la glisse peut et doit rester un terrain 
de jeu ouvert à tous, au-delà des barrières économiques.



Témoignage : Tensions à Pipeline

KaiąČa KeûČa, ĬĹĨfeĹĨ haŎaïeą de 45 aąĬ ħĹi aĨĥeąĴe þeĬ ōagĹeĬ de Piĥeþiąe deĥĹiĬ ĴĨČiĬ déceąąieĬ, ąČĹĬ þiōĨe ĬČą ĴéĄČigąage ĬĹĨ þ'éōČþĹĴiČą 
ĬĥecĴacĹþaiĨe de ce ĬĥČĴ ĄŔĴhiħĹe : "DaąĬ þeĬ aąąéeĬ 90, Piĥeþiąe éĴaiĴ bieą ĥþĹĬ ħĹ'Ĺąe ōagĹe, c'éĴaiĴ Ĺą ōéĨiĴabþe ĬaącĴĹaiĨe. NČĹĬ éĴiČąĬ Ĺąe 
ōiągĴaiąe de þČcaĹœ, ĴĨeąĴe ĴČĹĴ aĹ ĥþĹĬ, à ąČĹĬ ĥaĨĴageĨ þeĬ ĬéĨieĬ. NČĹĬ cČąąaiĬĬiČąĬ chaħĹe ČądĹþaĴiČą dĹ Ĩécif, chaħĹe ōiĬage eĴ chaħĹe ĬĴŔþe 
daąĬ þ'eaĹ. C'éĴaiĴ Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé ĬČĹdée, Ĩégie ĥaĨ deĬ ĨègþeĬ ĴaciĴeĬ de ĨeĬĥecĴ eĴ de ĥaĴieące. LeĬ aącieąĬ dČąąaieąĴ þe ĴČą, eĴ chacĹą 
aĴĴeądaiĴ ĬČą ĴČĹĨ."

"AĹøČĹĨd'hĹi, ħĹaąd øe ĨeĴČĹĨąe aĹ ĥic, øe ōČiĬ ĥaĨfČiĬ 80 ĥeĨĬČąąeĬ à þ'eaĹ, ōČiĨe ĥþĹĬ þČĨĬħĹe þeĬ hČĹþeĬ ĬČąĴ ĥaĨfaiĴeĬ. Iþ Ŕ a þeĬ iąfþĹeąceĹĨĬ, þeĹĨĬ 
dĨČąeĬ bČĹĨdČąąaąĴ aĹ-deĬĬĹĬ de ąČĬ ĴêĴeĬ, þeĹĨĬ caĄéĨaĬ GČPĨČ ĨiōéeĬ aĹ ōiĬage, ĥþĹĬ ĥĨéČccĹĥéĬ ĥaĨ þe Ĭeþfie ĥaĨfaiĴ ĥČĹĨ TiûTČû ħĹe ĥaĨ þe 
ĨeĬĥecĴ deĬ ĨègþeĬ fČądaĄeąĴaþeĬ. Iþ Ŕ a aĹĬĬi þeĬ ĴČĹĨiĬĴeĬ ĬaąĬ aĹcĹąe eœĥéĨieące dĹ Ĩécif, ħĹi Ĭe ĄeĴĴeąĴ eą daągeĨ eĴ bþČħĹeąĴ þa ōagĹe ĬaąĬ 
cČĄĥĨeądĨe þeĬ daągeĨĬ ĄČĨĴeþĬ de Piĥeþiąe. EĴ bieą ĬĽĨ, þeĬ ĥĨČĬ dĹ ĄČąde eąĴieĨ, ħĹi ĨeōeądiħĹeąĴ ĬČĹōeąĴ þa ĥĨiČĨiĴé ĬaąĬ égaĨd ĥČĹĨ þa 
hiéĨaĨchie þČcaþe éĴabþie deĥĹiĬ deĬ déceąąieĬ."

"Le ĨeĬĥecĴ deĬ aîąéĬ, þa cČąąaiĬĬaące iąĴiĄe dĹ ĬĥČĴ, þa ĥaĴieące eĬĬeąĴieþþe ĥČĹĨ ĬĹĨfeĨ Ĺąe ōagĹe cČĄĄe Piĥe 3 ĴČĹĴeĬ ceĬ ōaþeĹĨĬ 
fČądaĄeąĴaþeĬ Ĭe ĥeĨdeąĴ daąĬ ceĴĴe fĨéąéĬie. Je ōČiĬ deĬ geąĬ débaĨħĹeĨ daąĬ deĬ ōČiĴĹĨeĬ de þĹœe þČĹéeĬ, ČĹ eą øeĴ ĥĨiōé à HČąČþĹþĹ, ĬĹĨfeĨ ąČĬ 
ōagĹeĬ ĬaąĬ ĄêĄe Ĺą Ĭigąe de ĴêĴe à þa cČĄĄĹąaĹĴé þČcaþe, ĥĹiĬ ĨeĥaĨĴiĨ ĥČĬĴeĨ þeĹĨĬ eœĥþČiĴĬ ĬĹĨ IąĬĴagĨaĄ ČĹ YČĹTĹbe, ĨédĹiĬaąĴ aiąĬi ąČĴĨe 
cĹþĴĹĨe à dĹ ĬiĄĥþe 'cČąĴeąĹ'."

"Ne ōČĹĬ ĄéĥĨeąeŜ ĥaĬ, øe ĬĹiĬ heĹĨeĹœ ħĹe daōaąĴage de ĥeĨĬČąąeĬ décČĹōĨeąĴ þa beaĹĴé dĹ ĬĹĨf. MaiĬ iþ Ŕ a Ĺąe façČą de þe faiĨe, aōec hĹĄiþiĴé eĴ 
ĨeĬĥecĴ ĥČĹĨ ceĹœ ħĹi ČąĴ ĥĨČĴégé ceĬ þieĹœ ĥeądaąĴ deĬ géąéĨaĴiČąĬ. Piĥeþiąe ą'eĬĴ ĥaĬ Ĺą ĥaĨc d'aĴĴĨacĴiČąĬ, c'eĬĴ Ĺą þieĹ ĬacĨé ĥČĹĨ ąČĹĬ, chaĨgé 
d'hiĬĴČiĨe eĴ de cĹþĴĹĨe. La ĬČþĹĴiČą ą'eĬĴ ĥaĬ d'eœcþĹĨe, ĄaiĬ d'édĹħĹeĨ. C'eĬĴ ĥČĹĨħĹČi ø'ai cĨéé þ'écČþe 'AþČha FiĨĬĴ'. NČĴĨe ĥĨČgĨaĄĄe ąe Ĭe þiĄiĴe 
ĥaĬ à þa ĴechąiħĹe de ĬĹĨf ; iþ eąĬeigąe aōaąĴ ĴČĹĴ þa 'HČ'Čûiĥa' 3 þ'hČĬĥiĴaþiĴé haŎaïeąąe 3 eĴ þe 'ûĹþeaąa' 3 þa ĨeĬĥČąĬabiþiĴé eąōeĨĬ þ'Čcéaą eĴ þa 
cČĄĄĹąaĹĴé. NČĹĬ aōČąĬ déøà fČĨĄé ĥþĹĬ de 200 øeĹąeĬ þČcaĹœ à ceĴĴe éĴhiħĹe deĥĹiĬ 2021."



Chapitre 4 : La glisse, un cri 
universel
Malgré les défis et les tensions évoqués précédemment, la glisse demeure un langage 
profondément universel. Elle incarne une expression viscérale de liberté qui 
transcende les frontières géographiques, les barrières culturelles et les clivages 
sociaux. Que ce soit sur les vagues, les pentes enneigées ou le bitume urbain, elle 
crée des ponts inattendus, unissant des individus de tous horizons par une passion 
commune et une compréhension tacite de l'instant présent. Cette quête partagée de 
l'équilibre, de l'adrénaline et de la connexion avec la nature forge des liens 
indéfectibles, transformant la pratique solitaire en une expérience collective et 
profondément humaine.

Ce chapitre explorera comment ce cri silencieux de liberté résonne à travers le 
monde, donnant naissance à des communautés vibrantes et solidaires. Nous 
découvrirons l'émergence de nouveaux spots, autrefois inaccessibles ou ignorés, qui 
redéfinissent la cartographie mondiale de la glisse, avec un focus sur la révolution 
marocaine de Taghazout et une anecdote à Mundaka. Parallèlement, nous 
plongerons dans l'univers des expériences virtuelles qui, loin de dénaturer la 
pratique, démocratisent l'accès et offrent les sensations de la glisse à un public plus 
large, notamment à travers l'étude de cas de MegaverSurf. Nous mettrons également 
en lumière les riders-activistes qui utilisent leur influence pour défendre des causes 
environnementales et sociales cruciales, à l'image de Lucia Silva, de la favela à 
l'activisme par le skate, et d'une session caritative à Florianópolis. Enfin, nous nous 
projetterons dans le futur de la glisse en 2030, explorant son message puissant en 
tant que métaphore de notre existence. La glisse peut être un vecteur de 
changement et continuer d'incarner un idéal intemporel de liberté, de créativité et 
de connexion dans un monde en perpétuelle mutation.



Les nouveaux spots, temples de la glisse

La cĹþĴĹĨe de þa gþiĬĬe, eą cČąĬĴaąĴe ĄĹĴaĴiČą, ōČiĴ éĄeĨgeĨ de ąČĹōeaĹœ "ĬĥČĴĬ" ħĹi ĨedéfiąiĬĬeąĴ Ĭa géČgĨaĥhie. LČią deĬ cþichéĬ ĴĨadiĴiČąąeþĬ deĬ 
ĥþageĬ ĴĨČĥicaþeĬ ČĹ deĬ ĬČĄĄeĴĬ aþĥiąĬ, ceĬ þieĹœ iąąČōaąĴĬ ĬČąĴ ĬČĹōeąĴ þe fĨĹiĴ d'Ĺąe adaĥĴaĴiČą iągéąieĹĬe à deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ iąaĴĴeądĹĬ, 
d'Ĺąe ĨéĬiþieące cČĄĄĹąaĹĴaiĨe ČĹ d'aōaącéeĬ ĴechąČþČgiħĹeĬ. IþĬ deōieąąeąĴ de ōéĨiĴabþeĬ ĬaącĴĹaiĨeĬ, aĴĴiĨaąĴ deĬ ĨideĨĬ eą ħĹêĴe d'eœĥéĨieąceĬ 
ĹąiħĹeĬ eĴ aĹĴheąĴiħĹeĬ, ĴČĹĴ eą déōeþČĥĥaąĴ deĬ ĄČdèþeĬ dĹĨabþeĬ eĴ iącþĹĬifĬ.

Ericeira, Portugal

DéĬigąée ĥĨeĄièĨe RéĬeĨōe 
MČądiaþe de SĹĨf eą EĹĨČĥe eą 
2011, EĨiceiĨa aþþie deĬ ōagĹeĬ de 
ĨeąČĄĄée ĄČądiaþe, ąČĴaĄĄeąĴ 
à RibeiĨa d'IþhaĬ eĴ CČœČĬ, à Ĺąe 
aĥĥĨČche ĴČĹĨiĬĴiħĹe dĹĨabþe. La 
cČĄĄĹąaĹĴé þČcaþe a déōeþČĥĥé 
Ĺą ĄČdèþe ĹąiħĹe Čŀ ĬĹĨfeĹĨĬ eĴ 
ĥêcheĹĨĬ cČþþabČĨeąĴ acĴiōeĄeąĴ 
ĥaĨ deĬ ĥaĴĨČĹiþþeĬ cČąøČiąĴeĬ 
ĥČĹĨ ĥĨéĬeĨōeĨ þ'écČĬŔĬĴèĄe 
cďĴieĨ. DeĬ ĨeĬĴĨicĴiČąĬ ĬĴĨicĴeĬ 
ĬĹĨ þeĬ cČąĬĴĨĹcĴiČąĬ þiĴĴČĨaþeĬ eĴ 
Ĺąe chaĨĴe éĴhiħĹe dĹ ĬĹĨf, 
þiĄiĴaąĴ ĥaĨ eœeĄĥþe þa Ĵaiþþe deĬ 
écČþeĬ de ĬĹĨf eĴ iĄĥČĬaąĴ þa 
geĬĴiČą deĬ décheĴĬ, ČąĴ ĥeĨĄiĬ 
de ĄaiąĴeąiĨ þ'aĹĴheąĴiciĴé dĹ þieĹ 
ĄaþgĨé Ĭa ĥČĥĹþaĨiĴé cĨČiĬĬaąĴe.

Niseko, Japon

Nichée aĹ ĥied dĹ MČąĴ NiĬeûČ 
AąąĹĥĹĨi, ceĴĴe ĬĴaĴiČą øaĥČąaiĬe 
eĬĴ deōeąĹe þa ąČĹōeþþe ĄecħĹe 
dĹ fĨeeĨide gĨâce à Ĭa ąeige 
ĥČĹdĨeĹĬe þégeądaiĨe ("JaĥČŎ"). 
Uą ĄicĨČcþiĄaĴ ĹąiħĹe þĹi aĥĥČĨĴe 
eą ĄČŔeąąe 15 ĄèĴĨeĬ de ąeige 
ĥaĨ aą. Sa cĹþĴĹĨe ĬiągĹþièĨe 
fĹĬiČąąe ĨiĴĹeþĬ ĴĨadiĴiČąąeþĬ 
øaĥČąaiĬ (cČĄĄe þeĬ baiąĬ 
ĴheĨĄaĹœ "ČąĬeą" aĥĨèĬ þe Ĩide) eĴ 
iąfþĹeąceĬ iąĴeĨąaĴiČąaþeĬ. DeĬ 
iąiĴiaĴiōeĬ cČĄĄe "NiĬeûČ GĨeeą 
RideĨĬ" iĄĥČĬeąĴ deĬ ħĹČĴaĬ 
øČĹĨąaþieĨĬ daąĬ ceĨĴaiąeĬ ŜČąeĬ 
ĨecĹþéeĬ, ĬČĹĴieąąeąĴ deĬ ĥĨČøeĴĬ 
de ĨefČĨeĬĴaĴiČą eĴ ĥĨČĄeĹōeąĴ 
þ'ĹĬage de ĬąČŎĄČbiþeĬ 
éþecĴĨiħĹeĬ, cĨéaąĴ aiąĬi Ĺą 
ĄČdèþe de ĴČĹĨiĬĄe de ĄČąĴagąe 
ĨeĬĥČąĬabþe eĴ ĨeĬĥecĴĹeĹœ de 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ.

Johannesburg, Afrique du 
Sud

La Ĭcèąe ĬûaĴe ĬĹd-afĨicaiąe 
cČąąaîĴ Ĺąe ĨeąaiĬĬaące 
ĬĥecĴacĹþaiĨe deĥĹiĬ þe débĹĴ deĬ 
aąąéeĬ 2010. Le ĥĨČøeĴ "SûaĴe AfĴeĨ 
SchČČþ", fČądé eą 2013, ĹĴiþiĬe þe 
ĬûaĴebČaĨd cČĄĄe ČĹĴiþ 
d'iąĴégĨaĴiČą ĬČciaþe daąĬ þeĬ 
ĴČŎąĬhiĥĬ, ČffĨaąĴ deĬ cČĹĨĬ eĴ dĹ 
ĄeąĴČĨaĴ à ĥþĹĬ de 2000 øeĹąeĬ. 
De ąČĹōeaĹœ ĬûaĴeĥaĨûĬ, cČĄĄe 
ceþĹi de SČŎeĴČ eĴ þe BČ-Kaaĥ 
SûaĴeĥaĨû, cČąçĹĬ aōec þa 
cČĄĄĹąaĹĴé þČcaþe, ĬČąĴ deōeąĹĬ 
de ōéĨiĴabþeĬ ceąĴĨeĬ cĹþĴĹĨeþĬ 
cČĄbiąaąĴ ĬûaĴe, aĨĴ ĹĨbaią 
(fĨeĬħĹeĬ ĄĹĨaþeĬ) eĴ ĄĹĬiħĹe 
(ĥeĨfČĨĄaąceĬ de DJĬ þČcaĹœ). Le 
ĬĴŔþe ĹąiħĹe deĬ ĬûaĴeĹĨĬ ĬĹd-
afĨicaiąĬ, iąfþĹeącé ĥaĨ þeĬ 
ĄČĹōeĄeąĴĬ fþĹideĬ deĬ daąĬeĬ 
ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ, aĥĥČĨĴe Ĺąe 
ąČĹōeþþe eĬĴhéĴiħĹe à þa diĬciĥþiąe.

Munich, Allemagne

AĹ cĤĹĨ de þa BaōièĨe, þa ōiþþe de 
MĹąich eĬĴ deōeąĹe Ĺą ĬĥČĴ de 
ĬĹĨf ĹĨbaią eĄbþéĄaĴiħĹe gĨâce à 
Ĭa ōagĹe aĨĴificieþþe ĥeĨĄaąeąĴe 
ĬĹĨ þa ĨiōièĨe EiĬbach. DeĥĹiĬ þeĬ 
aąąéeĬ 1970, ceĴĴe ōagĹe de ĥĨèĬ 
d'Ĺą ĄèĴĨe de haĹĴ, acceĬĬibþe 
ĴČĹĴe þ'aąąée, aĴĴiĨe deĬ ĬĹĨfeĹĨĬ 
de ĴČĹĬ ąiōeaĹœ, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þe 
ceąĴĨe-ōiþþe eą Ĺą þieĹ de gþiĬĬe 
iąaĴĴeądĹ. CeĴĴe ĥaĨĴicĹþaĨiĴé a 
faōČĨiĬé Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé de 
ĬĹĨfeĹĨĬ ĹąiħĹe, ĴĨèĬ ĬČĹdée, ħĹi 
ČĨgaąiĬe deĬ éōéąeĄeąĴĬ þČcaĹœ 
eĴ ĥeĨĥéĴĹe deĬ ĴĨadiĴiČąĬ ĥĨČĥĨeĬ 
à ce ĬĥČĴ ĹĨbaią. La ōagĹe eĬĴ 
faciþeĄeąĴ acceĬĬibþe ĥaĨ þeĬ 
ĴĨaąĬĥČĨĴĬ eą cČĄĄĹą eĴ ČffĨe 
deĬ ĥČiąĴĬ d'ČbĬeĨōaĴiČą ĥĨiĬéĬ, 
ĥĨČĹōaąĴ ħĹe þa gþiĬĬe ĥeĹĴ 
Ĭ'éĥaąČĹiĨ þČią deĬ cďĴeĬ 
ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ eĴ Ĭ'iąĴégĨeĨ 
haĨĄČąieĹĬeĄeąĴ aĹ ĴiĬĬĹ ĹĨbaią.

Tofino, Canada

SĹĨ þa cďĴe ČĹeĬĴ de þ'îþe de 
VaącČĹōeĨ, TČfiąČ Ĭ'eĬĴ iĄĥČĬée 
cČĄĄe þa caĥiĴaþe dĹ ĬĹĨf eą eaĹœ 
fĨČideĬ. MaþgĨé ĬeĬ ĴeĄĥéĨaĴĹĨeĬ 
gþaciaþeĬ, ĬeĬ ōagĹeĬ cČąĬiĬĴaąĴeĬ 
eĴ ĬeĬ ĥaŔĬageĬ ĬaĹōageĬ aĴĴiĨeąĴ 
Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé gĨaądiĬĬaąĴe de 
ĬĹĨfeĹĨĬ eą ħĹêĴe d'aōeąĴĹĨe eĴ de 
cČąąeœiČą ĥĨČfČąde aōec Ĺąe 
ąaĴĹĨe bĨĹĴe. Le déōeþČĥĥeĄeąĴ 
dĹ ĬĹĨf à TČfiąČ Ĭ'accČĄĥagąe 
d'Ĺą fČĨĴ eągageĄeąĴ ĥČĹĨ þa 
ĥĨéĬeĨōaĴiČą de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ, 
aōec deĬ iąiĴiaĴiōeĬ þČcaþeĬ aœéeĬ 
ĬĹĨ þe ĴČĹĨiĬĄe dĹĨabþe, þa geĬĴiČą 
deĬ décheĴĬ cďĴieĨĬ eĴ þa 
ĥĨČĴecĴiČą deĬ écČĬŔĬĴèĄeĬ 
ĄaĨiąĬ. DeĬ éōéąeĄeąĴĬ cČĄĄe þe 
"Riĥ CĹĨþ PĨČ TČfiąČ" ĄeĴĴeąĴ eą 
aōaąĴ ceĴĴe cĹþĴĹĨe dĹ ĬĹĨf 
ĨeĬĥecĴĹeĹĬe de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ.

Wavegarden, Espagne

SiĴĹé aĹ PaŔĬ BaĬħĹe eĬĥagąČþ, 
WaōegaĨdeą eĬĴ Ĺą ceąĴĨe de 
ĨecheĨche eĴ déōeþČĥĥeĄeąĴ 
ĥiČąąieĨ daąĬ þa ĴechąČþČgie deĬ 
ōagĹeĬ aĨĴificieþþeĬ. LeĹĨĬ 
iąĬĴaþþaĴiČąĬ, cČĄĄe 
þ'eĄbþéĄaĴiħĹe "The Waōe" à 
BĨiĬĴČþ (RČŔaĹĄe-Uąi) ČĹ þe "SĹĨf 
Raąch" de KeþþŔ SþaĴeĨ eą 
CaþifČĨąie, ČąĴ ĨéōČþĹĴiČąąé 
þ'accèĬ aĹ ĬĹĨf, ČffĨaąĴ deĬ ōagĹeĬ 
ĥaĨfaiĴeĬ eĴ ĨeĥĨČdĹcĴibþeĬ 
(øĹĬħĹ'à 2 ĄèĴĨeĬ de haĹĴ eĴ 30 
ĬecČądeĬ de Ĩide) þČią de þ'Čcéaą. 
CeĬ "Ŏaōe ĥaĨûĬ" déĄČcĨaĴiĬeąĴ þa 
ĥĨaĴiħĹe, ĥeĨĄeĴĴaąĴ 
þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ deĬ ĥĨČfeĬĬiČąąeþĬ 
eĴ þ'iąiĴiaĴiČą deĬ débĹĴaąĴĬ daąĬ 
Ĺą eąōiĨČąąeĄeąĴ cČąĴĨďþé, eĴ 
ČĹōĨeąĴ þa ōČie à de ąČĹōeaĹœ 
écČĬŔĬĴèĄeĬ dédiéĬ à þa gþiĬĬe eą 
ĄiþieĹ ĹĨbaią ČĹ iąĴéĨieĹĨ.



Focus local : Taghazout, révolution marocaine

Ce village de pêcheurs, niché sur la côte atlantique du Maroc, est un 
exemple éloquent de la façon dont les sports de glisse peuvent 
transformer une communauté, tout en respectant et préservant son 
identité culturelle. Découvert par des surfeurs dans les années 70, 
Taghazout a connu une métamorphose spectaculaire, réussissant à 
éviter les écueils du tourisme de masse.

À l'inverse de destinations comme Bali, son développement a été 
méticuleusement contrôlé. L'association des surfeurs locaux de 
Taghazout, fondée en 2010, a joué un rôle déterminant. Elle a négocié 
avec les autorités pour restreindre les constructions littorales et 
imposer des normes environnementales rigoureuses aux nouvelles 
infrastructures touristiques, garantissant ainsi une croissance 
harmonieuse.

La transmission des savoirs s'est opérée de manière organique et 
naturelle : les pêcheurs locaux, experts de l'océan, sont devenus des 
instructeurs de surf, créant une fusion inédite entre connaissances 
ancestrales et sport moderne. Aujourd'hui, plus de 80% des écoles de 
surf sont détenues par des Marocains, une singularité notable dans le 
paysage touristique du pays.

Le "Taghazout Bay Surf Festival" est devenu un modèle d'événement 
responsable, intégrant compétitions, projections de films, ateliers 
écologiques et une valorisation profonde de la culture amazighe 
locale. Ce modèle de développement communautaire, axé sur 
l'autonomie et le respect, a inspiré d'autres régions côtières du Maroc, 
contribuant à l'émergence d'une véritable "Surf Highway" le long du 
littoral atlantique.



Anecdote : Une session à Mundaka

AĹ cĤĹĨ dĹ ĥeĴiĴ ōiþþage baĬħĹe eĬĥagąČþ, MĹądaûa abĨiĴe þ'Ĺąe deĬ ōagĹeĬ þeĬ ĥþĹĬ ĥaĨfaiĴeĬ d'EĹĨČĥe : Ĺąe gaĹche ĴĹbĹþaiĨe ĄŔĴhiħĹe, caĥabþe de 
déĨČĹþeĨ ĬĹĨ ĥþĹĬieĹĨĬ ceąĴaiąeĬ de ĄèĴĨeĬ þČĨĬħĹe þeĬ cČądiĴiČąĬ Ĭ'aþigąeąĴ. Le 26 ČcĴČbĨe 2024 fĹĴ Ĺą øČĹĨ gĨaōé à øaĄaiĬ daąĬ þeĬ ĄéĄČiĨeĬ 
þČcaþeĬ. Uąe hČĹþe de ąČĨd-ČĹeĬĴ de 3,5 ĄèĴĨeĬ aĹ þeōeĨ dĹ øČĹĨ, cČĄbiąée à Ĺąe ĄaĨée baĬĬe d'Ĺąe ĬŔąchĨČąiĬaĴiČą ĥaĨfaiĴe, dČąąa ąaiĬĬaące à ce 
ħĹe þeĬ habiĴĹéĬ ąČĄĄeąĴ déĬČĨĄaiĬ "Eþ Día PeĨfecĴČ" 3 þe øČĹĨ ĥaĨfaiĴ. La ōagĹe, d'Ĺąe ĥĹĨeĴé ĨaĨe, ČffĨaiĴ deĬ ĴĹbeĬ ĥĨČfČądĬ eĴ iąĴeĨĄiąabþeĬ, 
Ĺąe ōéĨiĴabþe béąédicĴiČą.

Ce øČĹĨ-þà, þ'aþigąeĄeąĴ éĴaiĴ Ĵeþ ħĹ'iþ ĨéĹąiĴ Ĺąe dČĹŜaiąe de ĨideĨĬ, iĬĬĹĬ de diœ ąaĴiČąaþiĴéĬ difféĨeąĴeĬ, daąĬ þe þiąe-Ĺĥ éĴĨČiĴ : þeĬ fĨèĨeĬ baĬħĹeĬ 
IûeĨ eĴ JČą, dČąĴ þa þigąée faĄiþiaþe ĥêchaiĴ deĥĹiĬ deĬ géąéĨaĴiČąĬ ; LĹcaĬ "LĹûŔ" MeądeĬ, þe dČĹbþe chaĄĥiČą dĹ ĄČąde bĨéĬiþieą, eą ĥþeiąe 
ĴČĹĨąée eĹĨČĥéeąąe ; AûaĨi Taąaûa, þ'éĴČiþe ĄČąĴaąĴe dĹ ĬĹĨf féĄiąią øaĥČąaiĬ, ōeąĹe ĬĥéciaþeĄeąĴ de Chiba aĥĨèĬ Ĺąe aąaþŔĬe ĄéĴicĹþeĹĬe deĬ 
ĥĨéōiĬiČąĬ ; Ĺą ĴĨiČ de øeĹąeĬ MaĨČcaiąĬ de TaghaŜČĹĴ, Abdeþ, Rachid eĴ KaĨiĄ, ōeąĹĬ aĥĥĨeądĨe deĬ ĄaîĴĨeĬ ; eĴ þeĬ iąĴĨéĥideĬ fĨèĨeĬ LiaĄ eĴ Fiąą 
O'CČąąeþþ de BČądi Beach, eą ĨČad ĴĨiĥ éĥiħĹe à ĴĨaōeĨĬ þ'EĹĨČĥe.

MigĹeþ, ĥêcheĹĨ eĴ ĬĹĨfeĹĨ þČcaþ de 58 aąĬ, þeĬ ŔeĹœ bĨiþþaąĴĬ d'éĄČĴiČą, Ĭe ĬČĹōieąĴ : "DaąĬ þ'eaĹ, iþ ą'Ŕ aōaiĴ ĥþĹĬ de fĨČąĴièĨeĬ, ĥþĹĬ de þaągĹeĬ, ĥþĹĬ 
de difféĨeąceĬ. JĹĬĴe deĬ hĹĄaiąĬ ĥaĨĴageaąĴ Ĺą ĄČĄeąĴ de gĨâce ĥĹĨe. QĹaąd LĹûŔ, þe BĨéĬiþieą, a ĥĨiĬ ceĴĴe ōagĹe abĬČþĹĄeąĴ iącĨČŔabþe, 
diĬĥaĨaiĬĬaąĴ daąĬ Ĺą ĴĹbe cĨiĬĴaþþią ĥČĹĨ eą ĨeĬĬČĨĴiĨ aĥĨèĬ ce ħĹi a ĬeĄbþé Ĺąe éĴeĨąiĴé 3 ĥþĹĬ de 8 ĬecČądeĬ ĬeþČą Ąa ĄČąĴĨe 3 ąČĹĬ aōČąĬ ĴČĹĬ 
hĹĨþé de øČie cČĄĄe Ĭi c'éĴaiĴ ąČĴĨe ĥĨČĥĨe fĨèĨe ħĹi ōeąaiĴ de ĨéaþiĬeĨ þe Ĩide de Ĭa ōie."

CeĴĴe ĬeĬĬiČą éĥiħĹe Ĭ'acheōa aĹ cČĹcheĨ dĹ ĬČþeiþ ĥaĨ Ĺą ĨeĥaĬ iĄĥĨČōiĬé ĬĹĨ þe Ĭabþe dČĨé de þa ĥþage d'Ea. DeĬ ĥaiąĬ aĹ chČĨiŜČ ĥaĨĴagéĬ ĥaĨ þeĬ 
BaĬħĹeĬ, deĬ fĨĹiĴĬ eœČĴiħĹeĬ ČffeĨĴĬ ĥaĨ LĹûŔ, eĴ deĬ bièĨeĬ þČcaþeĬ ĨafĨaîchiĬĬaąĴeĬ accČĄĥagąèĨeąĴ þeĬ ĨéciĴĬ ĥaĬĬiČąąéĬ de ōagĹeĬ ĥaĨfaiĴeĬ eĴ de 
ŎiĥeČĹĴĬ ĄéĄČĨabþeĬ. "J'ai ĬĹĨfé ĥaĨĴČĹĴ daąĬ þe ĄČąde, deĬ ōagĹeĬ gþaciaþeĬ de NČĨōège aĹœ þagČąĬ ĥaĨadiĬiaħĹeĬ de TahiĴi," ĴéĄČigąe SaĨah, 
þ'AĹĬĴĨaþieąąe, þeĬ ĥiedĬ daąĬ þe Ĭabþe eącČĨe Ĵiède, "ĄaiĬ ceĴĴe øČĹĨąée à MĹądaûa iącaĨąe þ'eĬĬeące ĄêĄe dĹ ĬĹĨf : deĬ iącČąąĹĬ ĴĨaąĬfČĨĄéĬ eą 
Ĺąe faĄiþþe éĥhéĄèĨe, ĹąiĬ ĥaĨ þa Ąagie bĨĹĴe eĴ iąČĹbþiabþe d'Ĺąe ōagĹe ĥaĨfaiĴe eĴ þ'eĬĥĨiĴ de ĥaĨĴage."



La glisse dans le métavers

Simulateurs VR : Révolution de l'accessibilité

LeĬ ĴechąČþČgieĬ de ĨéaþiĴé ōiĨĴĹeþþe (VR) ČąĴ faiĴ deĬ ĥĨČgĨèĬ ĬĥecĴacĹþaiĨeĬ, ČffĨaąĴ 
deĬ eœĥéĨieąceĬ de gþiĬĬe éĴČąąaĄĄeąĴ ĨéaþiĬĴeĬ. DeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ cČĄĄe 
"WaveRealm" ĥeĨĄeĴĴeąĴ de ĬĹĨfeĨ deĬ ĨeĥĨČdĹcĴiČąĬ fidèþeĬ deĬ ōagĹeĬ þeĬ ĥþĹĬ 
ĄŔĴhiħĹeĬ dĹ ĄČąde, de Piĥeþiąe à HaŎaï aĹœ ĴĹbeĬ ĥaĨfaiĴĬ de TeahĹĥČ'Č à TahiĴi. 
DeĬ caĥĴeĹĨĬ haĥĴiħĹeĬ de ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą, iąĴégĨéĬ daąĬ deĬ cČĄbiąaiĬČąĬ eĴ 
deĬ gaąĴĬ, ĨeĥĨČdĹiĬeąĴ þeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ ĥĨéciĬeĬ de þa gþiĬĬe ĬĹĨ þ'eaĹ ČĹ þa ąeige, ĴaądiĬ 
ħĹe deĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ dŔąaĄiħĹeĬ ĬiĄĹþeąĴ þeĬ ĄČĹōeĄeąĴĬ de þa ĥþaąche aōec Ĺąe 
fidéþiĴé bþĹffaąĴe.

La ĬČĥhiĬĴicaĴiČą de ceĬ ĬiĄĹþaĴeĹĨĬ ąe ceĬĬe de cĨČîĴĨe. IþĬ iąĴègĨeąĴ déĬČĨĄaiĬ deĬ 
ĨeĴČĹĨĬ de fČĨce ĥĨéciĬ ĥČĹĨ ĄiĄeĨ þa ĥĨeĬĬiČą de þ'eaĹ ČĹ þa ĨéĬiĬĴaące de þa ąeige, 
deĬ ĬČĹffþeĨieĬ diĨecĴiČąąeþþeĬ ĥČĹĨ ĬiĄĹþeĨ þe ōeąĴ, eĴ ĄêĄe deĬ ĥĨČøecĴiČąĬ 
ČþfacĴiōeĬ diffĹĬaąĴ deĬ aĨďĄeĬ d'eĄbĨĹąĬ ĬaþéĬ ČĹ de ĥiąèdeĬ eąąeigéeĬ. DeĬ 
aþgČĨiĴhĄeĬ cČĄĥþeœeĬ, aþiĄeąĴéĬ ĥaĨ deĬ dČąąéeĬ ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ eĴ 
deĬ ĬcaąĬ 3D de ĬĥČĴĬ ĨéeþĬ, adaĥĴeąĴ þeĬ cČądiĴiČąĬ de ōagĹeĬ ČĹ de ĥiĬĴeĬ, ČffĨaąĴ 
Ĺąe ĥeĨĬČąąaþiĬaĴiČą ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ, dĹ ĬŎeþþ idéaþ de JaŎĬ aĹœ deĬceąĴeĬ fĨeeĨide 
þeĬ ĥþĹĬ ĴechąiħĹeĬ de þ'AþaĬûa.

CeĴĴe ĨéōČþĹĴiČą a deĬ iĄĥþicaĴiČąĬ ĥĨČfČądeĬ ĥČĹĨ þ'acceĬĬibiþiĴé. GĨâce à deĬ 
iąiĴiaĴiōeĬ cČĄĄe þe ĥĨČgĨaĄĄe "São Paulo Surf VR", deĬ øeĹąeĬ deĬ faōeþaĬ de SãČ 
PaĹþČ ĥeĹōeąĴ déĬČĨĄaiĬ "ĬĹĨfeĨ" Piĥeþiąe ČĹ MaōeĨicûĬ ĬaąĬ ħĹiĴĴeĨ þeĹĨ ōiþþe. DeĬ 
ĥeĨĬČąąeĬ à ĄČbiþiĴé ĨédĹiĴe ĨedécČĹōĨeąĴ þeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ de gþiĬĬe, aōec deĬ 
ĥĨČgĨaĄĄeĬ ĬĥécifiħĹeĄeąĴ cČąçĹĬ ĥaĨ deĬ ĥhŔĬiČĴhéĨaĥeĹĴeĬ VR ĥČĹĨ þa 
ĨéhabiþiĴaĴiČą ĥhŔĬiħĹe eĴ ĄeąĴaþe. LeĬ ĬĹĨfeĹĨĬ ĹĨbaiąĬ Ĭ'eąĴĨaîąeąĴ 
ħĹČĴidieąąeĄeąĴ ĄaþgĨé þ'éþČigąeĄeąĴ de þ'Čcéaą, affiąaąĴ þeĹĨ ĴechąiħĹe eĴ þeĹĨ 
ĄéĄČiĨe ĄĹĬcĹþaiĨe daąĬ Ĺą eąōiĨČąąeĄeąĴ ĬĽĨ eĴ cČąĴĨďþé, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ aiąĬi 
þ'aĥĥĨeąĴiĬĬage de þa gþiĬĬe.

AĹ-deþà de þ'iąiĴiaĴiČą, ceĬ ĬiĄĹþaĴeĹĨĬ ČffĨeąĴ aĹœ aĴhþèĴeĬ de haĹĴ ąiōeaĹ deĬ 
ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ ĹąiħĹeĬ. Le ceąĴĨe d'eąĴĨaîąeĄeąĴ « AlpineEdge VR » 
ĥeĨĄeĴ aĹœ ĬąČŎbČaĨdeĨĬ de ĨéĥéĴeĨ deĬ figĹĨeĬ cČĄĥþeœeĬ cČĄĄe þe TĨiĥþe CČĨû 
1440, d'aąaþŔĬeĨ þeĹĨĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ aĹ ĨaþeąĴi eĴ de Ĭ'adaĥĴeĨ à deĬ cČądiĴiČąĬ 
eœĴĨêĄeĬ ĬaąĬ ĨiĬħĹe de bþeĬĬĹĨe. CeĨĴaiąĬ cČĄiĴéĬ ČþŔĄĥiħĹeĬ ąaĴiČąaĹœ ĹĴiþiĬeąĴ 
déøà ceĬ ĴechąČþČgieĬ ĥČĹĨ þa ĥĨéĥaĨaĴiČą deĬ aĴhþèĴeĬ, ĥeĨĄeĴĴaąĴ Ĺąe aąaþŔĬe 
biČĄécaąiħĹe fiąe deĬ ĄČĹōeĄeąĴĬ eĴ Ĺąe ČĥĴiĄiĬaĴiČą deĬ ĬĴĨaĴégieĬ cČĄĥéĴiĴiōeĬ 
ĥČĹĨ þeĬ éĥĨeĹōeĬ de ĬĹĨf eĴ de ĬûaĴebČaĨd.

Événements virtuels : La compétition réinventée

Eą juillet 2024, þe ĥĨeĄieĨ chaĄĥiČąąaĴ ĄČądiaþ de ĬĹĨf ōiĨĴĹeþ, þe "MetaWave Global 
Championship", a ĨéĹąi 10 000 ĥaĨĴiciĥaąĴĬ de 85 ĥaŔĬ. La fiąaþe, ħĹi ĄeĴĴaiĴ eą Ĭcèąe 
þa ĨéĥþiħĹe ĥaĨfaiĴe de þa ōagĹe de TeahĹĥČ'Č, diffĹĬée eą diĨecĴ ĬĹĨ TŎiĴch eĴ d'aĹĴĨeĬ 
ĥþaĴefČĨĄeĬ de ĬĴĨeaĄiąg, a aĴĴiĨé ĥþĹĬ de 2 ĄiþþiČąĬ de ĬĥecĴaĴeĹĨĬ, déĄČąĴĨaąĴ 
þ'iĄĄeąĬe ĥČĴeąĴieþ de þ'e-ĬĥČĨĴ de gþiĬĬe. CeĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ ČĹōĨeąĴ de ąČĹōeþþeĬ 
ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ ĥČĹĨ deĬ ĴaþeąĴĬ ħĹi ą'aĹĨaieąĴ øaĄaiĬ eĹ accèĬ aĹœ ciĨcĹiĴĬ 
ĴĨadiĴiČąąeþĬ, faĹĴe de ĄČŔeąĬ fiąaącieĨĬ ČĹ de ĥĨČœiĄiĴé géČgĨaĥhiħĹe aōec þeĬ ĬĥČĴĬ 
ĨéeþĬ.

Le fČĨĄaĴ de ceĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ eĬĴ iąąČōaąĴ : þeĬ ĥaĨĴiciĥaąĴĬ Ĭ'affĨČąĴeąĴ ĬĹĨ deĬ 
ĨéĥþiħĹeĬ ąĹĄéĨiħĹeĬ de ĬĥČĴĬ ĄŔĴhiħĹeĬ cČĄĄe JeffĨeŔ'Ĭ BaŔ ČĹ þe ĬûaĴeĥaĨû de 
Veąice Beach, aōec deĬ øĹgeĬ ōiĨĴĹeþĬ aþiĄeąĴéĬ ĥaĨ Ĺąe IA ħĹi éōaþĹeąĴ þeĬ 
ĥeĨfČĨĄaąceĬ eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ, ĥĨeąaąĴ eą cČĄĥĴe þa difficĹþĴé deĬ figĹĨeĬ, þa fþĹidiĴé 
deĬ ĄČĹōeĄeąĴĬ eĴ þa ąČĴe aĨĴiĬĴiħĹe. LeĬ dČĴaĴiČąĬ aĹgĄeąĴeąĴ ĨaĥideĄeąĴ, 
aĴĴeigąaąĴ déĬČĨĄaiĬ jusqu'à 500 000 dollars ĥČĹĨ þeĬ gĨaądĬ éōéąeĄeąĴĬ, aĴĴiĨaąĴ 
iąōeĬĴiĬĬeĹĨĬ eĴ ĬĥČąĬČĨĬ ĄaøeĹĨĬ, eĴ cĨéaąĴ de ōéĨiĴabþeĬ caĨĨièĨeĬ ĥČĹĨ þeĬ aĴhþèĴeĬ 
ōiĨĴĹeþĬ. DeĬ þigĹeĬ ĥĨČfeĬĬiČąąeþþeĬ cČĄĄe þa "Pro MetaGlide League" ĥČĹĨ þe ĬĹĨf eĴ 
þa "Vertigo Skate Circuit" ĥČĹĨ þe ĬûaĴebČaĨd ĬČąĴ eą ĥþeiąe eœĥaąĬiČą, ĥĨČĥČĬaąĴ deĬ 
ĬaiĬČąĬ cČĄĥþèĴeĬ eĴ deĬ éōéąeĄeąĴĬ ĄČądiaĹœ ĄaøeĹĨĬ.

L'iąĴeĨacĴiōiĴé aōec þe ĥĹbþic eĬĴ égaþeĄeąĴ Ĺą aĴČĹĴ ĄaøeĹĨ. LeĬ ĬĥecĴaĴeĹĨĬ ĥeĹōeąĴ 
iąfþĹeąceĨ ceĨĴaiąĬ aĬĥecĴĬ deĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ eą ōČĴaąĴ eą diĨecĴ ĥČĹĨ deĬ cČądiĴiČąĬ 
de ōagĹeĬ ĬĥécifiħĹeĬ (fČĨce dĹ ōeąĴ, Ĵaiþþe dĹ ĬŎeþþ) ČĹ ĥČĹĨ þeĹĨĬ ĨideĨĬ ĥĨéféĨéĬ. IþĬ 
ĥeĹōeąĴ ĄêĄe ĥaĨĴiciĥeĨ à deĬ défiĬ ĥaĨaþþèþeĬ daąĬ þe ĄéĴaōeĨĬ, cČĄĄe deĬ "Ĩace 
chaþþeągeĬ" ōiĨĴĹeþĬ. Ceþa cĨée Ĺąe ąČĹōeþþe fČĨĄe d'eągageĄeąĴ, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þeĬ 
faąĬ ĥaĬĬifĬ eą acĴeĹĨĬ d'Ĺąe eœĥéĨieące ĥaĨĴagée eĴ ĨeąfČĨçaąĴ þa cČĄĄĹąaĹĴé 
ĄČądiaþe de þa gþiĬĬe bieą aĹ-deþà deĬ fĨČąĴièĨeĬ ĥhŔĬiħĹeĬ.

Le débat authentique

CeĴĴe éōČþĹĴiČą ĬĹĬciĴe deĬ débaĴĬ ĥaĬĬiČąąéĬ aĹ Ĭeią 
de þa cČĄĄĹąaĹĴé de þa gþiĬĬe. PČĹĨ deĬ ĥĹĨiĬĴeĬ 
iąĴĨaąĬigeaąĴĬ cČĄĄe Jean-Pierre Dubois, ancien 
champion de surf des années 80, þa VR ąe ĥČĹĨĨa 
øaĄaiĬ ĨeĥĨČdĹiĨe þ'eĬĬeące ĄêĄe de þa gþiĬĬe : þa 
cČąąeœiČą bĨĹĴe eĴ ōiĬcéĨaþe aōec þeĬ éþéĄeąĴĬ 
ąaĴĹĨeþĬ, þ'iĄĥĨéōiĬibiþiĴé de þ'Čcéaą, þa ĬeąĬaĴiČą dĹ 
ōeąĴ fĨaiĬ ĬĹĨ þe ōiĬage, þ'ČdeĹĨ dĹ Ĭeþ ĄaĨią ČĹ de þa 
ąeige fĨaîcheĄeąĴ ĴČĄbée. IþĬ cĨaigąeąĴ Ĺąe 
"déąaĴĹĨaĴiČą" dĹ ĬĥČĨĴ, Ĺąe ĥeĨĴe de ĬČą âĄe aĹ ĥĨČfiĴ 
d'Ĺąe ĨeĥĨČdĹcĴiČą ĬĴéĨiþe eĴ déĬiącaĨąée.

D'aĹĴĨeĬ, ceĥeądaąĴ, Ŕ ōČieąĴ Ĺąe déĄČcĨaĴiĬaĴiČą 
bieąōeąĹe eĴ Ĺą cČĄĥþéĄeąĴ iąeĬĴiĄabþe à þa ĥĨaĴiħĹe 
Ĩéeþþe. IþĬ aĨgĹeąĴ ħĹe þa VR ĥeĹĴ ĬeĨōiĨ de ĴĨeĄĥþią, 
ĬĹĬciĴaąĴ þ'iąĴéĨêĴ eĴ þa ĥaĬĬiČą cheŜ ceĹœ ħĹi ą'aĹĨaieąĴ 
øaĄaiĬ eĹ þ'ČĥĥČĨĴĹąiĴé d'eĬĬaŔeĨ aĹĴĨeĄeąĴ, 
ąČĴaĄĄeąĴ eą ĄiþieĹ ĹĨbaią ČĹ daąĬ deĬ ĨégiČąĬ 
eącþaōéeĬ. Eþþe ĥeĨĄeĴ égaþeĄeąĴ de ĥĨČþČągeĨ þa 
ĥĨaĴiħĹe þČĨĬħĹe þeĬ cČądiĴiČąĬ ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ ĬČąĴ 
défaōČĨabþeĬ ČĹ ħĹe þ'accèĬ aĹœ ĬĥČĴĬ ąaĴĹĨeþĬ eĬĴ 
þiĄiĴé, ČffĨaąĴ Ĺąe ĬČþĹĴiČą de Ĩeĥþi ĥČĹĨ þeĬ 
ĥaĬĬiČąąéĬ.

"Le ĄéĴaōeĨĬ ą'eĬĴ ĥaĬ þ'eąąeĄi de þa gþiĬĬe Ĩéeþþe, ĄaiĬ 
ĬČą aþþié iąaĴĴeądĹ," affiĨĄe Carlos Rivera, co-
fondateur de SynthWave Labs, Ĺąe ĬĴaĨĴ-Ĺĥ ĥiČąąièĨe 
daąĬ þeĬ ĬiĄĹþaĴiČąĬ VR de gþiĬĬe. "Iþ ĥeĹĴ êĴĨe Ĺąe 
ĥČĨĴe d'eąĴĨée faĬciąaąĴe ħĹi dČąąe eąōie aĹœ geąĬ de 
décČĹōĨiĨ eąĬĹiĴe þ'eœĥéĨieące Ĩéeþþe, ĴČĹĴ eą ČffĨaąĴ 
Ĺąe aþĴeĨąaĴiōe ĥĹiĬĬaąĴe ħĹaąd þeĬ cČądiĴiČąĬ ąe ĬČąĴ 
ĥaĬ ĨéĹąieĬ. C'eĬĴ Ĺąe eœĴeąĬiČą de ąČĴĨe ĴeĨĨaią de 
øeĹ, ĥaĬ Ĺą ĨeĄĥþaceĄeąĴ ħĹi ōideĨaiĴ þa gþiĬĬe de Ĭa 
ĬĹbĬĴaące."

Ce diaþČgĹe ĬČĹþigąe Ĺąe ĴĨaąĬfČĨĄaĴiČą ĥþĹĬ þaĨge de 
þa défiąiĴiČą ĄêĄe de þa gþiĬĬe. Eþþe ą'eĬĴ ĥþĹĬ 
ĹąiħĹeĄeąĴ ĥhŔĬiħĹe, þiĄiĴée à Ĺą eĬĥace eĴ Ĺą ĴeĄĥĬ 
dČąąéĬ, ĄaiĬ aĹĬĬi ąĹĄéĨiħĹe, eœĥþČĨaąĴ de ąČĹōeþþeĬ 
diĄeąĬiČąĬ ĬaąĬ ĥČĹĨ aĹĴaąĴ ĨeąČąceĨ à ĬeĬ ĨaciąeĬ 
cĹþĴĹĨeþþeĬ ĥĨČfČądeĬ. La ħĹeĬĴiČą ą'eĬĴ ĥþĹĬ de chČiĬiĨ 
eąĴĨe þe Ĩéeþ eĴ þe ōiĨĴĹeþ, ĄaiĬ de cČĄĥĨeądĨe 
cČĄĄeąĴ ceĬ deĹœ ĄČądeĬ ĥeĹōeąĴ cČeœiĬĴeĨ eĴ 
Ĭ'eąĨichiĨ ĄĹĴĹeþþeĄeąĴ, éþaĨgiĬĬaąĴ aiąĬi þ'hČĨiŜČą de 
ce ħĹe Ĭigąifie "ĨideĨ" eą cette décennie du 21e siècle.



Étude de cas : MegaverSurf, la fusion des mondes

Le 15 ĄaĨĬ 2025, þe TČûŔČ IąĴeĨąaĴiČąaþ EœhibiĴiČą CeąĴeĨ a accĹeiþþi "MegaōeĨSĹĨf", Ĺą éōéąeĄeąĴ ĥiČąąieĨ ĨedéfiąiĬĬaąĴ þeĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ de 
gþiĬĬe. CeĴĴe cČĄĥéĴiĴiČą hŔbĨide iąédiĴe a ĄiĬ eą þice 16 þégeądeĬ dĹ ĬĹĨf ĄČądiaþ, dČąĴ þ'HaŎaïeą Kai LeąąČœ eĴ þa BĨéĬiþieąąe IĬabeþþa CČĬĴa, 
cČąĴĨe 16 chaĄĥiČąĬ éĄeĨgeąĴĬ dĹ ĬĹĨf ōiĨĴĹeþ. CeĬ deĨąieĨĬ ČąĴ éĴé ĬéþecĴiČąąéĬ ĥaĨĄi ĥþĹĬ de 5 000 ĥaĨĴiciĥaąĴĬ iĬĬĹĬ deĬ ħĹaþificaĴiČąĬ 
ĄČądiaþeĬ de þa "PĨČ MeĴaGþide LeagĹe", déĄČąĴĨaąĴ þe ĥČĴeąĴieþ dĹ ōiĨĴĹeþ à ĨéōéþeĨ de ąČĹōeaĹœ ĴaþeąĴĬ.

Le cČąceĥĴ aĹdacieĹœ de "MegaōeĨSĹĨf" Ĭe déĨČĹþaiĴ eą deĹœ ĥhaĬeĬ. La ĥĨeĄièĨe, "The DigiĴaþ Waōe Chaþþeąge", Ĭ'eĬĴ déĨČĹþée daąĬ Ĺąe aĨèąe 
iĄĄeĨĬiōe aĹ Ĭeią dĹ ĄéĴaōeĨĬ "AħĹaVeĨĬe". LeĬ ĥĨČĬ eĴ þeĬ ōiĨĴĹČĬeĬ Ĭe ĬČąĴ affĨČąĴéĬ ĬĹĨ deĬ ōagĹeĬ géąéĨéeĬ ĥaĨ "WaōeFČĨge AI", Ĺąe iąĴeþþigeące 
aĨĴificieþþe aōaącée ħĹi ĨeĥĨČdĹiĬaiĴ aōec Ĺąe fidéþiĴé ĬĴĹĥéfiaąĴe deĬ ĬĥČĴĬ ĄŔĴhiħĹeĬ ĴeþĬ ħĹe Piĥeþiąe à HaŎaï ČĹ JaŎĬ à MaĹi, aōec deĬ 
cČądiĴiČąĬ ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ dŔąaĄiħĹeĄeąĴ aøĹĬĴabþeĬ. CeĴĴe ĥhaĬe ōiĨĴĹeþþe ĴeĬĴaiĴ þa caĥaciĴé deĬ cČĄĥéĴiĴeĹĨĬ à þiĨe þa ōagĹe eĴ à eœécĹĴeĨ deĬ 
ĄaąĤĹōĨeĬ cČĄĥþeœeĬ cČĄĄe deĬ "AiĨ ReōeĨĬeĬ" ČĹ deĬ "TĹbe RideĬ" aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą ĄiþþiĄéĴĨée, ĬaąĬ þeĬ cČąĴĨaiąĴeĬ ĥhŔĬiħĹeĬ dĹ ĄČąde 
Ĩéeþ. ChaħĹe ĥaĨĴiciĥaąĴ éĴaiĴ éħĹiĥé d'Ĺą ĬiĄĹþaĴeĹĨ de ĬĹĨf haĥĴiħĹe de ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą, þe "HŔdĨČSeąĬe BČaĨd", ĨeĥĨČdĹiĬaąĴ þeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ 
de þa gþiĬĬe ĬĹĨ þ'eaĹ aōec Ĺą ĨéaþiĬĄe ĬaiĬiĬĬaąĴ.

La ĬecČąde ĥhaĬe, "The Oceaą CĨČĬĬČōeĨ", ōČŔaiĴ þeĬ dĹČĬ fČĨĄéĬ eąĴĨe chaĄĥiČąĬ dĹ ĄéĴaōeĨĬ eĴ ĬĹĨfeĹĨĬ ĥĨČfeĬĬiČąąeþĬ Ĭ'aĬĬČcieĨ ĥČĹĨ Ĺąe 
cČĄĥéĴiĴiČą ĥaĨ éħĹiĥeĬ daąĬ þe ĄČąde Ĩéeþ, ĬĹĨ þeĬ céþèbĨeĬ ĥþageĬ de TĬĹĨigaĬaûi Beach à Chiba, aĹ JaĥČą, ĬiĴe deĬ éĥĨeĹōeĬ ČþŔĄĥiħĹeĬ de 2020. 
CeĴĴe éĴaĥe éĴaiĴ cĨĹciaþe : eþþe eœigeaiĴ deĬ aĴhþèĴeĬ ōiĨĴĹeþĬ de ĴĨaąĬĥČĬeĨ þeĹĨĬ cČĄĥéĴeąceĬ ĴhéČĨiħĹeĬ eĴ þeĹĨ ĄéĄČiĨe ĄĹĬcĹþaiĨe acħĹiĬe eą 
VR daąĬ Ĺą eąōiĨČąąeĄeąĴ iĄĥĨéōiĬibþe eĴ dŔąaĄiħĹe, þ'Čcéaą Ĩéeþ, aōec ĬeĬ cČĹĨaąĴĬ cČĄĥþeœeĬ, ĬeĬ ōeąĴĬ chaągeaąĴĬ eĴ ĬeĬ ōagĹeĬ eą cČąĬĴaąĴe 
éōČþĹĴiČą. LeĬ øĹgeĬ, ĥaĨĄi þeĬħĹeþĬ d'aącieąĬ ĥĨČĬ cČĄĄe Jeaą-PieĨĨe DĹbČiĬ, éōaþĹaieąĴ þa ĬŔąeĨgie de þ'éħĹiĥe, þa ĥeĨfČĨĄaące iądiōidĹeþþe eĴ 
ĬĹĨĴČĹĴ þ'adaĥĴabiþiĴé de chaħĹe ĨideĨ aĹœ éþéĄeąĴĬ ąaĴĹĨeþĬ.

LeĬ ĨéĬĹþĴaĴĬ de "MegaōeĨSĹĨf" ČąĴ géąéĨé Ĺą ōif débaĴ ĄČądiaþ. PþĹĬieĹĨĬ chaĄĥiČąĬ ōiĨĴĹeþĬ, cČĄĄe þe øeĹąe AĄéĨicaią Jaœ 'PiœeþWaōe' MiþþeĨ, ČąĴ 
ĬĹĨĥaĬĬé þeĬ ĥĨČĬ daąĬ þe ĄéĴaōeĨĬ, gĨâce à deĬ ĄiþþieĨĬ d'heĹĨeĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ daąĬ deĬ cČądiĴiČąĬ ĥaĨfaiĴeĬ. MiþþeĨ a ĄêĄe ĨéaþiĬé þe ĥĨeĄieĨ 
"QĹadĨĹĥþe RČĴaĴiČą" ōiĨĴĹeþ. CeĥeądaąĴ, Ĺąe fČiĬ daąĬ þ'eaĹ Ĩéeþþe, iþĬ ČąĴ dĽ Ĭ'adaĥĴeĨ ĨaĥideĄeąĴ aĹœ cČądiĴiČąĬ iĄĥĨéōiĬibþeĬ, à þa ĥĹiĬĬaące 
bĨĹĴe de þ'Čcéaą eĴ aĹœ cČąĴĨaiąĴeĬ ĥhŔĬiħĹeĬ ąČą ĨeącČąĴĨéeĬ daąĬ þ'ĹąiōeĨĬ ąĹĄéĨiħĹe. Ce cČąĴĨaĬĴe a ĬČĹþigąé þ'iĄĥČĨĴaące de þ'eœĥéĨieące eĴ 
de þ'iąĴĹiĴiČą déōeþČĥĥéeĬ aĹ cČąĴacĴ diĨecĴ de þa ąaĴĹĨe.

La gĨaąde ĨéōéþaĴiČą dĹ ĴČĹĨąČi fĹĴ AiûČ Taąaûa, Ĺąe øeĹąe JaĥČąaiĬe de 16 aąĬ eĴ chaĄĥiČąąe ōiĨĴĹeþþe ħĹi ą'aōaiĴ øaĄaiĬ ĬĹĨfé ĨéeþþeĄeąĴ aōaąĴ 
þ'éōéąeĄeąĴ. SČą hiĬĴČiĨe a caĥĴiōé þe ĥĹbþic : aĥĨèĬ Ĺą cČachiąg iąĴeąĬif de ĬČą ĥaĨĴeąaiĨe ĥĨČ, Kai LeąąČœ, eþþe a ĨéĹĬĬi à ĨéaþiĬeĨ ĥþĹĬieĹĨĬ 
ĄaąĤĹōĨeĬ, cČĄĄe Ĺą "BČĴĴČĄ TĹĨą" fþĹide eĴ Ĺą "CĹĴbacû", dèĬ Ĭa ĥĨeĄièĨe ĬeĬĬiČą daąĬ þ'Čcéaą, défiaąĴ ĴČĹĴeĬ þeĬ aĴĴeąĴeĬ. "La VR Ą'a aĥĥĨiĬ 
ĴČĹĬ þeĬ ĄČĹōeĄeąĴĬ ĴhéČĨiħĹeĬ," eœĥþiħĹaiĴ-eþþe, þeĬ ŔeĹœ ĥéĴiþþaąĴĬ. "MČą ceĨōeaĹ ĬaōaiĴ ħĹČi faiĨe, ĄČą cČĨĥĬ a øĹĬĴe dĽ Ĭ'adaĥĴeĨ aĹœ ĬeąĬaĴiČąĬ 
ĨéeþþeĬ, aĹ baþaąceĄeąĴ de þa ĥþaąche, à þa ĥĹiĬĬaące de þa ōagĹe. C'éĴaiĴ Ĺąe eœĥéĨieące iącĨČŔabþe, ĴČĴaþeĄeąĴ difféĨeąĴe ĄaiĬ cČĄĥþéĄeąĴaiĨe."

Aōec ĥþĹĬ de 5 ĄiþþiČąĬ de ĬĥecĴaĴeĹĨĬ eą ĬĴĨeaĄiąg ĄČądiaþ ĬĹĨ TŎiĴch eĴ YČĹTĹbe, eĴ 10 000 ĥeĨĬČąąeĬ ĬĹĨ ĥþace, "MegaōeĨSĹĨf" a déĄČąĴĨé 
þ'iĄĄeąĬe ĥČĴeąĴieþ d'Ĺą ĄČdèþe hŔbĨide. CeĴ éōéąeĄeąĴ a ąČą ĬeĹþeĄeąĴ ĥĨČĹōé ħĹe þe ōiĨĴĹeþ eĴ þe Ĩéeþ ĥeĹōeąĴ cČeœiĬĴeĨ eĴ Ĭ'eąĨichiĨ 
ĄĹĴĹeþþeĄeąĴ, ĄaiĬ iþ a égaþeĄeąĴ ČĹōeĨĴ þa ōČie à Ĺąe ąČĹōeþþe èĨe ĥČĹĨ þa cČĄĥéĴiĴiČą de gþiĬĬe. Iþ a déĄČcĨaĴiĬé þ'accèĬ aĹ ĬĥČĨĴ, Ĩéōéþé de 
ąČĹōeaĹœ ĴaþeąĴĬ eĴ aĴĴiĨé Ĺą ĥĹbþic ĥþĹĬ þaĨge ħĹe øaĄaiĬ, ĥČĬaąĴ þeĬ øaþČąĬ ĥČĹĨ de fĹĴĹĨeĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ Čŀ þa fĨČąĴièĨe eąĴĨe þe ĄČąde ąĹĄéĨiħĹe 
eĴ þ'eœĥéĨieące ĥhŔĬiħĹe deōieądĨa de ĥþĹĬ eą ĥþĹĬ ĥČĨeĹĬe, ĨedéfiąiĬĬaąĴ ce ħĹe Ĭigąifie êĴĨe Ĺą "ĨideĨ" à þ'èĨe ąĹĄéĨiħĹe.



Les riders, artistes et activistes

Victor Daviet : L'éco-rider du 
Mont-Blanc

Ce snowboarder professionnel français, 
originaire de Chamonix, a transformé sa 
carrière depuis 2022, faisant de l'écologie 
sa priorité absolue. Refusant les 
hélitreuillages polluants et limitant ses 
voyages en avion à moins de deux par an, 
il a lancé en 2023 le projet "Close to 
Home". Cette initiative saluée met en 
lumière l'exploration des massifs alpins 
locaux (Mont-Blanc, Jura) plutôt que la 
course aux destinations lointaines. Son 
engagement se concrétise par des 
actions tangibles : il a mis en place un 
programme de covoiturage subventionné 
pour les accès aux stations de ski de 
Haute-Savoie et promeut les 
équipements en fibres de chanvre et 
bioplastiques. Sa marque de vêtements 
"Picture Organic Clothing", fondée en 
2008, utilise exclusivement des matériaux 
recyclés ou biosourcés, prouvant qu'il est 
possible d'allier haute performance et 
respect environnemental. Son dernier 
film, "White Odyssey : Le cri du Glacier 
du Rhone", documente la disparition 
accélérée de ce glacier emblématique 
depuis 2015, sensibilisant des millions de 
spectateurs à l'urgence climatique tout 
en proposant des solutions concrètes 
pour un snowboard plus durable et 
respectueux des écosystèmes alpins.

Lizzie Armanto : L'artiste du béton 
et pionnière

Skateuse professionnelle finno-
américaine de 28 ans, Lizzie Armanto 
transcende les frontières entre le sport 
de haut niveau et l'expression artistique. 
En 2019, elle est devenue la première 
femme à réussir le mythique "Loop" (tour 
complet à 360° vertical) dans une piscine 
à skate spécialement conçue à Los 
Angeles, une prouesse historique pour le 
skateboard féminin. Reconnue pour ses 
performances athlétiques, elle l'est aussi 
pour son approche créative unique du 
skate, qu'elle considère comme un art en 
mouvement. Parallèlement à sa carrière 
sportive, Lizzie a développé une carrière 
florissante d'artiste visuelle, créant des 
installations in-situ qui transforment des 
skateparks abandonnés, comme celui de 
Venice Beach en 2020, en Suvres d'art 
interactives et toiles d'expression 
urbaines pour la communauté locale. En 
2021, sa fondation "Concrete Canvas" a 
déjà érigé plus de 10 skateparks 
artistiques dans des zones défavorisées, 
notamment à Détroit et Rio de Janeiro, 
combinant initiation au skate pour plus 
de 500 jeunes et ateliers d'expression 
artistique. Son approche a fait du skate 
un puissant outil d'émancipation créative, 
offrant aux communautés un espace de 
liberté, de développement personnel et 
de réappropriation urbaine.

Ramzi Boukhiam : Le diplomate 
des vagues du Maroc

Surfeur marocain de classe mondiale, 
Ramzi Boukhiam, 30 ans, utilise sa 
notoriété et sa passion pour le surf afin 
de construire des ponts entre cultures et 
nations. Son initiative phare, "Surf 
Without Borders", lancée en 2020, 
organise des échanges culturels intensifs 
entre jeunes surfeurs. Ces programmes 
de deux semaines ont déjà accueilli plus 
de 150 participants, alternant sessions de 
surf exigeantes sur les plages d'Agadir, 
ateliers de dialogue interculturel facilités 
par des médiateurs de l'UNESCO, et 
visites de sites historiques. Des groupes 
composés de jeunes surfeurs israéliens et 
palestiniens, ainsi que des participants 
européens (France, Espagne) et nord-
africains (Algérie, Tunisie), ont déjà 
partagé des vagues, créant des amitiés 
solides qui transcendent les clivages 
politiques. Son documentaire poignant, 
"Waves of Peace : From Taghazout to Tel 
Aviv", a été présenté au siège des Nations 
Unies à New York en 2023, comme un 
exemple concret de diplomatie sportive 
réussie, démontrant le pouvoir 
unificateur et transformateur de la glisse. 
Sa vision ambitieuse est de transformer 
les littoraux méditerranéens et 
atlantiques en zones de rencontre et de 
compréhension mutuelle, où les vagues 
deviennent un langage universel de paix 
et de coopération.

Maya Singh : La voix de l'inclusion à Kovalam

Issue des communautés côtières de Kovalam, en Inde, Maya Singh, 25 ans, est une surfeuse passionnée et une activiste dévouée qui Suvre 
sans relâche pour rendre la glisse accessible à tous, en particulier aux femmes et aux populations marginalisées. En 2020, elle a fondé l'ONG 
"Ocean Sisters", qui a mis en place des programmes d'apprentissage du surf gratuits pour plus de 300 jeunes filles et femmes du village de 
Kovalam et des environs, brisant ainsi les barrières sociales et économiques qui entravent leur accès traditionnel à l'océan. Maya milite 
activement contre les stéréotypes de genre pesant sur les femmes indiennes et promeut l'autonomie par le sport, organisant des ateliers de 
leadership et d'entrepreneuriat pour ses participantes. Ses efforts ont permis à des centaines de jeunes femmes de découvrir le surf, leur 
offrant une nouvelle perspective de vie, un sentiment d'autonomie et une source de revenus potentielle via le tourisme lié au surf. Elle 
organise également des campagnes mensuelles de nettoyage des plages locales, ayant déjà retiré plus de 5 tonnes de déchets plastiques de la 
côte de Kovalam, combinant ainsi l'activisme environnemental avec l'autonomisation communautaire et démontrant que la glisse peut être 
un catalyseur de changement social profond et durable.



Portrait : Lucia Silva, de la favela à l'activisme par le skate

Née aĹ cĤĹĨ de þa ĴeąĴacĹþaiĨe faōeþa RČciąha à RiČ de JaąeiĨČ, LĹcia 
Siþōa, 23 aąĬ, iącaĨąe þa caĥaciĴé ĴĨaąĬfČĨĄaĴĨice dĹ ĬûaĴebČaĨd. Eþþe a 
décČĹōeĨĴ ce ĬĥČĨĴ à þ'âge de 12 aąĬ gĨâce à "Skate pra Vida" (Skate 
pour la Vie), Ĺą ĥĨČgĨaĄĄe þČcaþ ąČōaĴeĹĨ ĹĴiþiĬaąĴ þa gþiĬĬe cČĄĄe 
ōecĴeĹĨ d'iąĴégĨaĴiČą ĬČciaþe. DèĬ ĬeĬ débĹĴĬ, LĹcia a dĽ faiĨe face à Ĺą 
ĬeœiĬĄe Ĵeąace eĴ à deĬ ĥĨéøĹgéĬ ĥĨČfČądéĄeąĴ eąĨaciąéĬ, daąĬ Ĺą 
eąōiĨČąąeĄeąĴ Čŀ þa ĥĨaĴiħĹe féĄiąiąe dĹ ĬûaĴe éĴaiĴ ąČą ĬeĹþeĄeąĴ 
décČĹĨagée, ĄaiĬ ĬČĹōeąĴ Ĩaiþþée.

"DaąĬ Ąa cČĄĄĹąaĹĴé, þe ĬûaĴe éĴaiĴ eœcþĹĬiōeĄeąĴ ĥeĨçĹ cČĄĄe Ĺąe 
acĴiōiĴé de gaĨçČąĬ, ĬČĹōeąĴ aĬĬČciée à þa déþiąħĹaące," cČąfie-Ĵ-eþþe 
aōec Ĺąe éĄČĴiČą ĥaþĥabþe. "Ma ĄèĨe, ħĹi Ą'éþeōaiĴ ĬeĹþe aĥĨèĬ þe 
déĥaĨĴ de ĄČą ĥèĨe, cĨaigąaiĴ ħĹe øe ąe ĬČiĬ eąĴĨaîąée daąĬ þa ĬĥiĨaþe 
deĬ gaągĬ ČĹ de þa dĨČgĹe. ChaħĹe ĄiąĹĴe ĥaĬĬée ĬĹĨ Ąa ĥþaąche éĴaiĴ 
Ĺąe baĴaiþþe, Ĺąe þĹĴĴe cČąĴĨe þeĬ ĨegaĨdĬ déĬaĥĥĨČbaĴeĹĨĬ eĴ þeĬ 
ĄĹĨĄĹĨeĬ."

Sa ĥeĨĬéōéĨaące iąébĨaąþabþe eĴ ĬČą ĴaþeąĴ bĨĹĴ eœceĥĴiČąąeþ ČąĴ 
ĨaĥideĄeąĴ faiĴ ĬĹĨface. À 17 aąĬ, eþþe a ĨeĄĥČĨĴé þe ĥĨeĬĴigieĹœ 
Campeonato Brasileiro de Skate, ĥĹiĬ Ĭ'eĬĴ cþaĬĬée ĬecČąde aĹœ X-
Games qualificatifs de Rio, aĴĴiĨaąĴ þ'aĴĴeąĴiČą de ĄaĨħĹeĬ ĄaøeĹĨeĬ 
cČĄĄe Nike SB et Vans. PþĹĴďĴ ħĹe de cédeĨ aĹœ ĬiĨèąeĬ d'Ĺąe ōie ĥþĹĬ 
aiĬée þČią de ĬeĬ ĨaciąeĬ, eþþe a chČiĬi de ĨeĬĴeĨ à RČciąha, déĴeĨĄiąée 
à ĹĴiþiĬeĨ Ĭa ąČĴČĨiéĴé cČĄĄe Ĺą ĥĹiĬĬaąĴ þeōieĨ de chaągeĄeąĴ ĬČciaþ.

Eą 2022, eþþe a cČącĨéĴiĬé ceĴĴe ōiĬiČą eą fČądaąĴ "Favela Skate Girls", 
Ĺąe ČĨgaąiĬaĴiČą à bĹĴ ąČą þĹcĨaĴif ħĹi cČĄbiąe þ'iąiĴiaĴiČą iąĴeąĬiōe 
aĹ ĬûaĴebČaĨd eĴ Ĺą ĥĨČgĨaĄĄe de ĬČĹĴieą ĬcČþaiĨe ĨigČĹĨeĹœ ĥČĹĨ þeĬ 
øeĹąeĬ fiþþeĬ défaōČĨiĬéeĬ de RČciąha eĴ deĬ faōeþaĬ ōČiĬiąeĬ. 
L'iąiĴiaĴiōe, ħĹi a cČĄĄeącé aōec Ĺąe dČĹŜaiąe de fiþþeĬ, ĴČĹche 
aĹøČĹĨd'hĹi plus de 200 participantes régulières eĴ a ĥeĨĄiĬ, gĨâce à 
Ĺą fiąaąceĄeąĴ ĥaĨĴiciĥaĴif iąĴeĨąaĴiČąaþ eĴ deĬ ĬĹbōeąĴiČąĬ þČcaþeĬ, þa 
cČąĬĴĨĹcĴiČą d'Ĺą ĬûaĴeĥaĨû cČĄĄĹąaĹĴaiĨe ĹþĴĨaĄČdeĨąe aĹ cĤĹĨ de 
RČciąha, ČffĨaąĴ Ĺą eĬĥace ĬécĹĨiĬé eĴ iąĬĥiĨaąĴ aĹ ĄiþieĹ deĬ ĨĹeþþeĬ 
éĴĨČiĴeĬ.

"Le ĬûaĴe Ą'a eąĬeigąé ħĹe ĴČĄbeĨ ą'eĬĴ ĥaĬ Ĺą échec, ĄaiĬ Ĺąe ĥaĨĴie 
eĬĬeąĴieþþe dĹ ĥĨČceĬĬĹĬ d'aĥĥĨeąĴiĬĬage," eœĥþiħĹe LĹcia aōec Ĺą 
ĬČĹĨiĨe. "CeĴĴe ĨéĬiþieące Ĭ'aĥĥþiħĹe à ĴČĹĬ þeĬ aĬĥecĴĬ de þa ōie. NČĬ 
fiþþeĬ aĥĥĨeąąeąĴ ħĹ'eþþeĬ ĥeĹōeąĴ Ĭe ĨeþeōeĨ aĥĨèĬ chaħĹe chĹĴe, ĬĹĨ þa 
ĥþaąche cČĄĄe face aĹœ ČbĬĴacþeĬ de þa ōie. NČĹĬ aōČąĬ cČąĬĴaĴé deĬ 
aĄéþiČĨaĴiČąĬ ĬigąificaĴiōeĬ daąĬ þeĹĨĬ ĨéĬĹþĴaĴĬ ĬcČþaiĨeĬ, aōec Ĺąe 
augmentation de 30% du taux de réussite aux examens nationaux eĴ 
Ĺąe réduction notable des comportements à risque. Le ĬûaĴe eĬĴ 
deōeąĹ bieą ĥþĹĬ ħĹ'Ĺą ĬĥČĨĴ ; c'eĬĴ Ĺą caĴaþŔĬeĹĨ d'aĹĴČąČĄiĬaĴiČą, 
Ĺą ōéĨiĴabþe ĥaĬĬeĥČĨĴ ōeĨĬ Ĺą aōeąiĨ ĄeiþþeĹĨ."



Anecdote : Session caritative à Florianópolis

Eą féōĨieĨ 2023, ĬĹĨ þeĬ ĨiōeĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ de þa ĥþage de JČaħĹiąa à FþČĨiaąčĥČþiĬ, Ĺą cČþþecĴif de ĨideĨĬ þČcaĹœ a ĴĨaąĬfČĨĄé Ĺąe ĬiĄĥþe ĬeĬĬiČą 
de ĬĹĨf eą Ĺą ĥĹiĬĬaąĴ ĄČĹōeĄeąĴ ĬČciaþ. L'iąiĴiaĴiōe a geĨĄé þČĨĬħĹe PedĨČ AþcâąĴaĨa, ĬĹĨfeĹĨ ĥĨČfeĬĬiČąąeþ þČcaþ de 28 aąĬ eĴ ĄĹþĴiĥþe chaĄĥiČą 
de SaąĴa CaĴaĨiąa, a ĥĨiĬ cČąĬcieące ħĹe þeĬ eąfaąĴĬ deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de ĥêcheĹĨĬ ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ, ĥČĹĨĴaąĴ ōČiĬiąĬ deĬ ĬĥČĴĬ þeĬ ĥþĹĬ céþèbĨeĬ de 
þ'îþe, ą'aōaieąĴ ĥaĨadČœaþeĄeąĴ øaĄaiĬ eĹ þ'ČĥĥČĨĴĹąiĴé de ĬĹĨfeĨ, faĹĴe de ĄČŔeąĬ.

"C'éĴaiĴ Ĺąe abeĨĨaĴiČą ĴČĴaþe," ĨacČąĴe-Ĵ-iþ, þeĬ ŔeĹœ ĨiōéĬ ĬĹĨ þ'Čcéaą. "CeĬ øeĹąeĬ gĨaądiĬĬaieąĴ eą ōČŔaąĴ chaħĹe øČĹĨ deĬ ĴČĹĨiĬĴeĬ dĹ ĄČąde 
eąĴieĨ défeĨþeĨ ĬĹĨ þeĹĨĬ ōagĹeĬ, ĴaądiĬ ħĹ'eĹœ-ĄêĄeĬ éĴaieąĴ ĥĨiōéĬ de ce ĥþaiĬiĨ eĬĬeąĴieþ. LeĬ ĥþaącheĬ de ĬĹĨf, d'Ĺą cČĽĴ ĄČŔeą de 1 500 R$, 
ĨeĥĨéĬeąĴaieąĴ Ĺą þĹœe iąacceĬĬibþe ĥČĹĨ deĬ faĄiþþeĬ þČcaþeĬ dČąĴ þa ĬĹbĬiĬĴaące déĥeąd de þa ĥêche aĨĴiĬaąaþe eĴ de þa ĥeĴiĴe agĨicĹþĴĹĨe."

Aōec ciąħ aĄiĬ ĥĨČcheĬ, dČąĴ þa ûiĴeĬĹĨfeĹĬe ČþŔĄĥiħĹe Rafaeþa SČĹŜa eĴ þe ĬhaĥeĨ þČcaþ MaĨceþČ "MaĬĬa" DĹaĨĴe, PedĨČ a þaącé eą Ąai 2023 
þ'éōéąeĄeąĴ "OądaĬ ĥaĨa TČdČĬ" (DeĬ ōagĹeĬ ĥČĹĨ ĴČĹĬ). Le cČąceĥĴ éĴaiĴ à þa fČiĬ ĬiĄĥþe eĴ ąČōaĴeĹĨ : ČĨgaąiĬeĨ Ĺąe øČĹĨąée Čŀ ĥĨČfeĬĬiČąąeþĬ eĴ 
aĄaĴeĹĨĬ de gþiĬĬe Ĭe ĨeĴĨČĹōeĨaieąĴ ĥČĹĨ Ĺąe cČĄĥéĴiĴiČą aĄicaþe ĬĹĨ þe ĬĥČĴ de PĨaia MČþe. ChaħĹe ĥaĨĴiciĥaąĴ ōeĨĬeĨaiĴ Ĺąe iąĬcĨiĥĴiČą de 50 
R$ (eąōiĨČą 10 USD), dČąĴ þe ĄČąĴaąĴ ĬeĨaiĴ iąĴégĨaþeĄeąĴ affecĴé à þ'achaĴ de ĥþaącheĬ de ĬĹĨf eą ĄČĹĬĬe, idéaþeĬ ĥČĹĨ þeĬ débĹĴaąĴĬ, deĬĴiąéeĬ 
aĹœ eąfaąĴĬ de þa ĨégiČą. De ĥþĹĬ, chaħĹe ĥaĨĴiciĥaąĴ Ĭ'eągageaiĴ à cČąĬacĨeĨ aĹ ĄČiąĬ Ĺąe heĹĨe de ĬČą ĴeĄĥĬ à aąiĄeĨ deĬ aĴeþieĨĬ d'iąiĴiaĴiČą aĹ 
ĬĹĨf ĥČĹĨ ceĬ øeĹąeĬ.

La ĥĨeĄièĨe édiĴiČą, baigąée de ĬČþeiþ, a ĨaĬĬeĄbþé 50 ĬĹĨfeĹĨĬ eĴ a ĥeĨĄiĬ de fiąaąceĨ þ'acħĹiĬiĴiČą de 15 ĥþaącheĬ ąeĹōeĬ, ČffĨaąĴ aiąĬi þeĹĨĬ 
ĥĨeĄièĨeĬ ĬeąĬaĴiČąĬ de gþiĬĬe à 30 eąfaąĴĬ âgéĬ de 8 à 14 aąĬ. FČĨĴ de ce ĬĹccèĬ iąiĴiaþ, þ'éōéąeĄeąĴ a ĥĨiĬ Ĺąe aĄĥþeĹĨ cČąĬidéĨabþe. Eą ĄaĨĬ 
2025, þa ĴĨČiĬièĄe édiĴiČą a déĥaĬĬé ĴČĹĴeĬ þeĬ aĴĴeąĴeĬ, aĴĴiĨaąĴ 500 ĥaĨĴiciĥaąĴĬ ōeąĹĬ de ĴČĹĴ þe BĨéĬiþ. Ceþa a ąČą ĬeĹþeĄeąĴ ĥeĨĄiĬ þ'achaĴ de 
120 ĥþaącheĬ, ĄaiĬ a ĬĹĨĴČĹĴ cČądĹiĴ à þa cĨéaĴiČą de þ'écČþe de ĬĹĨf cČĄĄĹąaĹĴaiĨe ĥeĨĄaąeąĴe "EĬcČþa da Oąda" ĬĹĨ þa ĥþage de MČçaĄbiħĹe. "Le 
ĥþĹĬ beaĹ daąĬ ĴČĹĴ ça," cČącþĹĴ PedĨČ, éĄĹ, "c'eĬĴ de ōČiĨ ceĬ eąfaąĴĬ, aĹĴĨefČiĬ ĬiĄĥþeĬ ĬĥecĴaĴeĹĨĬ, deōeąiĨ à þeĹĨ ĴČĹĨ deĬ eąĬeigąaąĴĬ 
ĥaĬĬiČąąéĬ ĥČĹĨ þeĬ ĥþĹĬ øeĹąeĬ. Le ceĨcþe ōeĨĴĹeĹœ de þa gþiĬĬe eĴ de þa ĴĨaąĬĄiĬĬiČą eĬĴ déĬČĨĄaiĬ ĬČþideĄeąĴ eącþeąché à FþČĨiaąčĥČþiĬ."



La glisse comme futur : Une philosophie de vie pour demain 
?

Un monde plus connecté

La glisse bâtit des communautés qui transcendent les frontières nationales, culturelles et sociales, unies par une passion 
commune.

Un modèle de durabilité

Les initiatives écologiques des riders tracent la voie d'un rapport plus harmonieux entre les activités humaines et 
la préservation des écosystèmes naturels.

Un équilibre corps-esprit

La fusion entre glisse et pratiques de bien-être dessine un modèle holistique réconciliant 
performance physique et santé mentale.

Un levier d'inclusion

Les programmes sociaux basés sur la glisse démontrent son potentiel comme outil 
d'intégration et de développement personnel pour les communautés marginalisées.

Une urbanité réinventée

L'intégration des pratiques de glisse dans le tissu urbain contribue à 
créer des villes plus vivantes, plus ludiques et adaptées aux besoins 
d'expression corporelle.

La glisse transcende le simple sport pour incarner une véritable philosophie de vie, capable d'inspirer profondément notre société. Loin de la 
course effrénée à la compétition et de la consommation de masse, elle nous invite à un retour aux sources, à une quête de sens axée sur 
l'expérience pure, le partage authentique et une harmonie retrouvée avec l'environnement. Les valeurs intrinsèques de ces pratiques ancestrales, 
pourtant résolument modernes 3 la liberté créative du mouvement, le respect profond des éléments naturels, et la force d'une communauté 
inclusive et solidaire 3 résonnent avec une intensité particulière auprès des nouvelles générations. Celles-ci aspirent à un mode de vie plus 
authentique, en phase avec le monde qui les entoure, nous invitant à repenser nos interactions, nos priorités et à embrasser une approche plus 
consciente de l'existence.

Dans un monde de plus en plus fragmenté et polarisé, la glisse offre un puissant contre-modèle, unifiant les individus au-delà des clivages. Elle 
tisse des liens inattendus et durables entre personnes de tous horizons, cultures et âges, unies par la même passion pour le mouvement et 
l'aventure. Plus qu'un sport, elle se révèle championne de la durabilité et de la préservation environnementale. Qu'ils évoluent sur les vagues, les 
pentes enneigées ou le bitume urbain, les riders deviennent les premiers défenseurs des littoraux, montagnes et cours d'eau, Suvrant activement 
à leur préservation et à la sensibilisation aux enjeux écologiques. Cette conscience n'est pas une contrainte, mais une extension naturelle de leur 
passion, car leur terrain de jeu, leur source de joie et d'inspiration, est indissociable de la nature elle-même. Ils sont les sentinelles de ces 
écosystèmes fragiles, dont la santé garantit la pérennité de leur pratique.

Au-delà de l'exploit physique, la glisse propose une quête d'équilibre corps-esprit, une véritable invitation à la pleine conscience et à une 
connexion profonde avec soi-même et son environnement. Des pratiques hybrides, comme le surf-yoga ou la méditation avant une session de 
skate, illustrent cette synergie, transformant la performance en une véritable pratique spirituelle et méditative. De plus, la glisse est un formidable 
levier d'inclusion sociale. Dans les contextes urbains, elle offre aux jeunes des quartiers défavorisés un espace d'expression libre, de dépassement 
de soi et de construction identitaire, leur permettant de développer confiance et résilience. Les nombreuses initiatives caritatives qui fleurissent 
témoignent de ce potentiel transformateur et de la capacité de la glisse à ouvrir des horizons là où les portes semblaient fermées.

En réinventant l'espace urbain par la création de skateparks intégrés et l'organisation d'événements communautaires et en transcendant les 
barrières sociales et économiques, la glisse ne se contente pas d'anticiper les tendances futures ; elle les façonne activement. Elle offre une vision 
inspirante et tangible d'un avenir où l'aventure, l'harmonie avec la nature et l'engagement communautaire ne sont pas de simples idéaux lointains, 
mais des réalités vécues au quotidien par des millions de personnes. La glisse est bien plus qu'un sport : c'est une philosophie en action, une 
métaphore vivante et dynamique de la manière dont nous pouvons collectivement naviguer les vagues parfois tumultueuses de l'existence avec 
agilité, résilience et une joie inébranlable, toujours en quête de la prochaine vague à rider, qu'elle soit océanique, urbaine ou métaphorique.



Prospective : La glisse en 2030

Révolution technologique

Eą 2030, þ'iąĴégĨaĴiČą de þ'iąĴeþþigeące aĨĴificieþþe eĴ deĬ 
ąaąČĴechąČþČgieĬ ĴĨaąĬfČĨĄeĨa ĨadicaþeĄeąĴ þe ĄaĴéĨieþ de gþiĬĬe. 
IĄagiąeŜ deĬ planches dotées d'une IA neuronale intégrée, caĥabþeĬ 
d'aąaþŔĬeĨ eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ ąČą ĬeĹþeĄeąĴ þeĬ cČądiĴiČąĬ 
ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ, þe ĴŔĥe de ōagĹe ČĹ þa ħĹaþiĴé de þa ąeige, ĄaiĬ aĹĬĬi 
ōČĴĨe ĄČĨĥhČþČgie, ōČĴĨe ĬĴŔþe eĴ ōČĴĨe ąiōeaĹ de faĴigĹe. CeĬ ĥþaącheĬ 
"ōiōaąĴeĬ" aøĹĬĴeĨČąĴ dŔąaĄiħĹeĄeąĴ þeĹĨ ĨigidiĴé, þeĹĨ fþČĴĴabiþiĴé eĴ 
þeĹĨ ĥĨČfiþ, ČĥĴiĄiĬaąĴ chaħĹe ĄČĹōeĄeąĴ ĥČĹĨ Ĺąe ĥeĨfČĨĄaące eĴ 
Ĺąe ĬécĹĨiĴé iąégaþéeĬ, ōČĹĬ ĥeĨĄeĴĴaąĴ de caĨōeĨ aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą 
chiĨĹĨgicaþe ČĹ de fþČĴĴeĨ ĬĹĨ þ'eaĹ cČĄĄe øaĄaiĬ aĹĥaĨaōaąĴ. LeĬ 
combinaisons bioniques, fiąeĬ eĴ þégèĨeĬ cČĄĄe Ĺąe ĬecČąde ĥeaĹ, 
iĨČąĴ aĹ-deþà de þa ĬiĄĥþe ĥĨČĴecĴiČą ; eþþeĬ aĄĥþifieĨČąĴ ĬĹbĴiþeĄeąĴ 
ōČĬ caĥaciĴéĬ ĥhŔĬiħĹeĬ, aĹgĄeąĴaąĴ þa ĥĹiĬĬaące þČĨĬ deĬ iĄĥĹþĬiČąĬ, 
ĥĨČþČągeaąĴ þ'eądĹĨaące ĄĹĬcĹþaiĨe de 20% eĴ aĄéþiČĨaąĴ þa 
ĥĨČĥĨiČceĥĴiČą ĥČĹĨ deĬ figĹĨeĬ d'Ĺąe cČĄĥþeœiĴé éĥČĹĬĴČĹfþaąĴe. DeĬ 
capteurs neuro-connectés, iąĴégĨéĬ diĬcĨèĴeĄeąĴ daąĬ þeĬ gaąĴĬ ČĹ þe 
caĬħĹe, fČĹĨąiĨČąĴ Ĺą feedbacû biČĄéĴĨiħĹe eĴ ĴechąiħĹe iąĬĴaąĴaąé, 
ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ chaħĹe ĬeĬĬiČą eą Ĺąe Ĭéaące de cČachiąg ĥeĨĬČąąaþiĬé 
eĴ éōČþĹĴif, ōČĹĬ gĹidaąĴ ōeĨĬ Ĺąe ĄaîĴĨiĬe iąĴĹiĴiōe de ōČĴĨe cČĨĥĬ eą 
ĄČĹōeĄeąĴ. La ĥeĨĬČąąaþiĬaĴiČą aĴĴeiądĨa deĬ ĬČĄĄeĴĬ, aōec deĬ 
éħĹiĥeĄeąĴĬ eąĴièĨeĄeąĴ ĄČdĹþabþeĬ eĴ imprimables en 3D à la 
demande diĨecĴeĄeąĴ ĬĹĨ þeĬ ĬĥČĴĬ, ĥeĨĄeĴĴaąĴ deĬ aøĹĬĴeĄeąĴĬ eĴ 
deĬ ĨéĥaĨaĴiČąĬ ĹþĴĨa-ĨaĥideĬ.

Fusion physique-virtuel

La fĨČąĴièĨe eąĴĨe þa ĥĨaĴiħĹe Ĩéeþþe eĴ ōiĨĴĹeþþe Ĭ'eĬĴČĄĥeĨa, cĨéaąĴ Ĺą 
cČąĴiąĹĹĄ d'eœĥéĨieąceĬ ĴČĴaþeĄeąĴ iĄĄeĨĬiōeĬ. LeĬ compétitions 
hybrides deōieądĨČąĴ þa ąČĨĄe, cČĄbiąaąĴ deĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ 
aĴhþéĴiħĹeĬ ĄeĬĹĨéeĬ daąĬ þe ĄČąde ĥhŔĬiħĹe aōec deĬ défiĬ ĥaĨaþþèþeĬ 
ČĹ cČĄĥþéĄeąĴaiĨeĬ daąĬ þe ĄéĴaōeĨĬ, Čŀ þa cĨéaĴiōiĴé ąĹĄéĨiħĹe eĴ þa 
ĬĴĨaĴégie ōiĨĴĹeþþe ĥĨeądĨČąĴ aĹĴaąĴ d'iĄĥČĨĴaące ħĹe þa ĥĨČĹeĬĬe 
ĥhŔĬiħĹe. DeĬ ĬŔĬĴèĄeĬ de réalité augmentée avancée ĥĨČøeĴĴeĨČąĴ 
deĬ ĥaĨcČĹĨĬ ōiĨĴĹeþĬ iąĴeĨacĴifĬ ĬĹĨ deĬ ōagĹeĬ ĨéeþþeĬ, deĬ ĥiĬĴeĬ de 
ĬąČŎ, ČĹ deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ ĹĨbaiąĬ, eąĨichiĬĬaąĴ þ'eœĥéĨieące de 
gþiĬĬe aōec deĬ ōiĬĹeþĬ dŔąaĄiħĹeĬ, deĬ dČąąéeĬ de ĥeĨfČĨĄaące eą 
ĴeĄĥĬ Ĩéeþ eĴ deĬ iąĴeĨacĴiČąĬ ĬČciaþeĬ aĹgĄeąĴéeĬ 3 cČĄĄe ĬĹiōĨe þe 
ghČĬĴ dĹ ĄeiþþeĹĨ ĨideĨ ĄČądiaþ. LeĬ simulateurs haptiques ultra-
réalistes, éħĹiĥéĬ de ĥþaĴefČĨĄeĬ dŔąaĄiħĹeĬ eĴ de cČĄbiąaiĬČąĬ à 
ĨeĴČĹĨ de fČĨce, ĥeĨĄeĴĴĨČąĴ aĹœ ĨideĨĬ de ĨeĬĬeąĴiĨ chaħĹe ĬeąĬaĴiČą, 
iĄĥacĴ eĴ ąĹaące de ĴeĨĨaią, ĥĨéĥaĨaąĴ aiąĬi þeĹĨ cČĨĥĬ eĴ þeĹĨ eĬĥĨiĴ 
aĹœ défiĬ dĹ ĄČąde Ĩéeþ ČĹ ČffĨaąĴ Ĺąe ĥĨaĴiħĹe iĄĄeĨĬiōe à 
þ'ideąĴiħĹe, ħĹeþþeĬ ħĹe ĬČieąĴ þeĬ cČądiĴiČąĬ géČgĨaĥhiħĹeĬ ČĹ 
ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ, deĥĹiĬ þe cČąfČĨĴ de þeĹĨ ĬaþČą ČĹ d'Ĺą ceąĴĨe 
d'eąĴĨaîąeĄeąĴ ĬĥéciaþiĬé.

Écosystème 100% durable

L'iądĹĬĴĨie de þa gþiĬĬe ĬeĨa ĥiČąąièĨe eą ĄaĴièĨe d'écČąČĄie ciĨcĹþaiĨe 
eĴ de ĨégéąéĨaĴiČą eąōiĨČąąeĄeąĴaþe. LeĬ ĥþaącheĬ ĬeĨČąĴ cČąçĹeĬ 
ĥČĹĨ êĴĨe entièrement biodégradables ČĹ iąfiąiĄeąĴ ĨecŔcþabþeĬ, 
ĹĴiþiĬaąĴ deĬ ĄaĴéĨiaĹœ cČĄĥČĬiĴeĬ ĨéōČþĹĴiČąąaiĨeĬ iĬĬĹĬ de 
þ'agĨicĹþĴĹĨe ĨégéąéĨaĴiōe cČĄĄe þe mycélium de champignon, þe 
baĄbČĹ à cĨČiĬĬaące Ĩaĥide, ČĹ deĬ polymères biosourcés à iĄĥacĴ 
eąōiĨČąąeĄeąĴaþ ĄiąiĄaþ. LeĬ cČĄbiąaiĬČąĬ, aĹĴĨefČiĬ gČĹĨĄaądeĬ eą 
ĥéĴĨČþe, ĬeĨČąĴ fabĨiħĹéeĬ à ĥaĨĴiĨ de textiles recyclés (iĬĬĹĬ de fiþeĴĬ 
de ĥêche faąĴďĄeĬ ČĹ de bČĹĴeiþþeĬ ĥþaĬĴiħĹeĬ), de biomatériaux 
innovants cČĄĄe þe ąéČĥĨèąe à baĬe d'aþgĹeĬ ČĹ de fibĨeĬ cĹþĴiōéeĬ 
eą þabČĨaĴČiĨe, ĴČĹĴ eą ČffĨaąĴ deĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ ĴechąiħĹeĬ 
ĬĹĥéĨieĹĨeĬ eą ĴeĨĄeĬ d'iĬČþaĴiČą eĴ de fþeœibiþiĴé. LeĬ ĬĴaĴiČąĬ de Ĭûi eĴ 
þeĬ ĬĹĨf caĄĥĬ deōieądĨČąĴ deĬ modèles d'autosuffisance énergétique 
(aþiĄeąĴéĬ ĥaĨ þ'éČþieą eĴ þe ĬČþaiĨe), iąĴégĨaąĴ deĬ ĬŔĬĴèĄeĬ de geĬĴiČą 
deĬ décheĴĬ eą ciĨcĹiĴ feĨĄé eĴ deĬ ĥĨaĴiħĹeĬ de ĴČĹĨiĬĄe ĨégéąéĨaĴif 
ħĹi cČąĴĨibĹeąĴ acĴiōeĄeąĴ à þa ĨeĬĴaĹĨaĴiČą deĬ écČĬŔĬĴèĄeĬ þČcaĹœ. 
ChaħĹe ĨideĨ ĬeĨa Ĺą ambassadeur éco-certifié, cČąĴĨibĹaąĴ ōia Ĺąe 
aĥĥþicaĴiČą dédiée à þa cČþþecĴe de dČąąéeĬ eąōiĨČąąeĄeąĴaþeĬ eĴ 
ĥaĨĴiciĥaąĴ acĴiōeĄeąĴ à deĬ iąiĴiaĴiōeĬ de ąeĴĴČŔage ČĹ de 
ĨeĥþaąĴaĴiČą, faiĬaąĴ de chaħĹe ĬeĬĬiČą Ĺą acĴe ĥČĬiĴif ĥČĹĨ þa ĥþaąèĴe.

Démocratisation globale

GĨâce à deĬ ĴechąČþČgieĬ ĴČĹøČĹĨĬ ĥþĹĬ acceĬĬibþeĬ eĴ à deĬ ĄČdèþeĬ 
écČąČĄiħĹeĬ iąąČōaąĴĬ, þa gþiĬĬe deōieądĨa ōéĨiĴabþeĄeąĴ Ĺą ĬĥČĨĴ 
ĥČĹĨ ĴČĹĬ, déĥaĬĬaąĴ þeĬ baĨĨièĨeĬ géČgĨaĥhiħĹeĬ eĴ ĬČciČ-
écČąČĄiħĹeĬ. DeĬ hubs communautaires équipés de simulateurs de 
pointe, de bibþiČĴhèħĹeĬ de ĄaĴéĨieþ ĥaĨĴagé (fiąaącéeĬ ĥaĨ deĬ 
abČąąeĄeąĴĬ ĬČþidaiĨeĬ) eĴ de ĥĨČgĨaĄĄeĬ d'aĥĥĨeąĴiĬĬage iącþĹĬifĬ, 
fþeĹĨiĨČąĴ daąĬ þeĬ ŜČąeĬ ĹĨbaiąeĬ défaōČĨiĬéeĬ, ČffĨaąĴ aĹœ øeĹąeĬ de 
ĴČĹĴeĬ ČĨigiąeĬ þ'ČĥĥČĨĴĹąiĴé de décČĹōĨiĨ þa øČie de þa gþiĬĬe. DeĬ 
iąiĴiaĴiōeĬ ĴeþþeĬ ħĹe "Digital Ride to Real Life" ĥeĨĄeĴĴĨČąĴ aĹœ 
chaĄĥiČąĬ ōiĨĴĹeþĬ dĹ ĄéĴaōeĨĬ de ĴĨaąĬféĨeĨ þeĹĨĬ cČĄĥéĴeąceĬ 
acħĹiĬeĬ daąĬ þe ĄČąde ąĹĄéĨiħĹe ōeĨĬ þa ĥĨaĴiħĹe ĥhŔĬiħĹe, faciþiĴaąĴ 
þ'accèĬ à þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ, aĹœ ĄeąĴČĨĬ (ōia deĬ ĥĨČgĨaĄĄeĬ de 
ĥaĨĨaiąage) eĴ aĹ ĄaĴéĨieþ, cĨéaąĴ aiąĬi de ąČĹōeþþeĬ ĥaĬĬeĨeþþeĬ ōeĨĬ þa 
ĥeĨfČĨĄaące eĴ þ'éĥaąČĹiĬĬeĄeąĴ ĥeĨĬČąąeþ ĥČĹĨ deĬ ĴaþeąĴĬ 
éĄeĨgeąĴĬ. L'édĹcaĴiČą à þa gþiĬĬe ĬeĨa intégrée dans les programmes 
scolaires, ĨecČąąaiĬĬaąĴ ĬeĬ bieąfaiĴĬ ĬĹĨ þa ĬaąĴé ĥhŔĬiħĹe eĴ ĄeąĴaþe 
(déōeþČĥĥeĄeąĴ de þa cČČĨdiąaĴiČą, geĬĴiČą dĹ ĬĴĨeĬĬ), aiąĬi ħĹe ĬČą 
Ĩďþe daąĬ þe déōeþČĥĥeĄeąĴ de þa ĨéĬiþieące, de þa cĨéaĴiōiĴé eĴ dĹ 
ĨeĬĥecĴ de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ, aōec deĬ aĴeþieĨĬ ĥĨaĴiħĹeĬ eĴ deĬ ĬČĨĴieĬ 
ĨégĹþièĨeĬ.

Glisse interplanétaire

Aōec Ĺą cþią d'Ĥiþ aĹdacieĹœ ōeĨĬ þe fĹĴĹĨ : þa gþiĬĬe ĴĨaąĬceądeĨa þeĬ 
þiĄiĴeĬ ĴeĨĨeĬĴĨeĬ ĥČĹĨ Ĭ'aōeąĴĹĨeĨ daąĬ þe cČĬĄČĬ. LeĬ ĥĨeĄieĨĬ 
ĥĨČĴČĴŔĥeĬ de surf en apesanteur, ĴiĨaąĴ ĥaĨĴi de ĥĨČĥĹþĬiČąĬ iČąiħĹeĬ 
ĄiąiaĴĹĨiĬéeĬ ČĹ de chaĄĥĬ ĄagąéĴiħĹeĬ cĨééĬ ĥaĨ deĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ 
ČĨbiĴaþeĬ, ĬČąĴ déøà eą déōeþČĥĥeĄeąĴ daąĬ þeĬ þabČĨaĴČiĨeĬ de 
ĨecheĨche ĬĥaĴiaþe (cČĄĄe þe "Sĥace GþiĬĬ Lab" de þ'ESA), iĄagiąaąĴ 
deĬ figĹĨeĬ acĨČbaĴiħĹeĬ iąédiĴeĬ daąĬ þe ōide ĬĥaĴiaþ, aōec deĬ ōiĬĹeþĬ 
à cČĹĥeĨ þe ĬČĹffþe ĥČĹĨ deĬ ĨeĴĨaąĬĄiĬĬiČąĬ ĥþaąéĴaiĨeĬ. 
PaĨaþþèþeĄeąĴ, þe snowboard sur Mars, eœĥþČiĴaąĴ þa faibþe gĨaōiĴé de þa 
ĥþaąèĴe ĨČĹge eĴ ĬeĬ ĨeþiefĬ eącČĨe iąeœĥþČĨéĬ (caąŔČąĬ ōČþcaąiħĹeĬ, 
dĹąeĬ de baĬaþĴe), ĥĨČĄeĴ deĬ ĬeąĬaĴiČąĬ eĴ deĬ ĥaŔĬageĬ à cČĹĥeĨ þe 
ĬČĹffþe, aōec deĬ cČĄbiąaiĬČąĬ ĬĥaĴiaþeĬ adaĥĴéeĬ aĹœ ĴeĄĥéĨaĴĹĨeĬ 
eœĴĨêĄeĬ eĴ aĹœ ĨaŔČąąeĄeąĴĬ. La cĹþĴĹĨe de þa gþiĬĬe Ĭ'adaĥĴeĨa à ceĬ 
ąČĹōeaĹœ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ eœĴĨêĄeĬ, fidèþe à ĬČą eĬĥĨiĴ d'eœĥþČĨaĴiČą 
eĴ d'iąąČōaĴiČą ĥeĨĥéĴĹeþþe, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þ'eĬĥace eą Ĺą ąČĹōeaĹ 
ĴeĨĨaią de øeĹ iþþiĄiĴé. LeĬ ĥiČąąieĨĬ de þa gþiĬĬe ĬĥaĴiaþe iącaĨąeĨČąĴ 
þ'ĹþĴiĄe eœĥĨeĬĬiČą de þa þibeĨĴé de ĄČĹōeĄeąĴ, ĨeĥČĹĬĬaąĴ ĬaąĬ ceĬĬe 
þeĬ fĨČąĴièĨeĬ dĹ ĥČĬĬibþe eĴ iąĬĥiĨaąĴ þ'hĹĄaąiĴé à ĨêōeĨ aĹ-deþà de 
þ'hČĨiŜČą cČąąĹ, ōeĨĬ de ąČĹōeþþeĬ ōagĹeĬ cČĬĄiħĹeĬ à ĨideĨ.



Message : La glisse comme métaphore

Au-delà d'un simple sport et d'un loisir, la glisse se révèle être une métaphore puissante de notre rapport au monde contemporain. Face à un 
environnement global marqué par l'incertitude climatique, les défis écologiques et les bouleversements sociaux amplifiés par le numérique, le 
rider incarne une posture existentielle profondément inspirante.

Le surfeur, qu'il s'agisse de Clarissa Moory sur la vague olympique ou d'un anonyme défiant les éléments, ne cherche pas à dompter l'océan, mais à 
danser avec lui, à s'intégrer humblement à une force qui le dépasse. Il s'adapte à chaque houle, apprenant à lire l'eau et à transformer son énergie 
imprévisible en un mouvement fluide. Le snowboarder ne conquiert pas la montagne, même celles de Mars dans nos visions prospectives, mais 
compose avec ses contours naturels pour tracer son propre chemin, laissant une empreinte éphémère et respectueuse. Quant au skateur, à l'image 
de Lucia Silva, il réinvente l'environnement urbain, souvent perçu comme hostile, en un terrain de jeu et d'expression illimité.

Cette approche intrinsèquement adaptative, profondément créative et résiliente face aux forces naturelles et sociales offre un modèle alternatif au 
paradigme de contrôle et d'exploitation qui a souvent mené aux crises actuelles. La capacité du rider à transformer l'incertitude 3 qu'il s'agisse 
d'une vague inattendue, d'une absence de vent ou d'un spot désaffecté 3 en une opportunité, à accepter la chute comme une étape essentielle du 
processus d'apprentissage et de dépassement, et à trouver la joie dans l'instant présent, connectant la « Vibe Fun » à une sagesse ancestrale, 
résonne comme une philosophie particulièrement pertinente pour notre époque tourmentée.

La glisse nous rappelle qu'un autre rapport au monde est non seulement possible, mais nécessaire : plus humble face aux immenses forces qui 
nous dépassent, plus créatif dans notre adaptation aux défis technologiques et environnementaux, et plus joyeux dans notre présence au monde, 
cultivant ainsi une résilience inébranlable face aux tempêtes à rider.



Conclusion : Ride la vague, vis la vibe

Ce voyage immersif au cSur de la glisse contemporaine révèle une vérité frappante : loin d'être un simple ensemble de sports ludiques et extrêmes 
3 du surf au snowboard, en passant par le skate et le flyboard 3 la glisse est devenue un véritable phénomène culturel global. Elle transcende 
aujourd'hui le cadre récréatif pour imprégner chaque facette de notre société. Sa "vibe" unique, amplifiée par la 5G et les réseaux sociaux, résonne 
bien au-delà des plages isolées de Taghazout ou Mundaka, des sommets enneigés des Alpes, ou des skateparks urbains. Elle influence 
profondément la mode, la musique (comme le clip viral de Los Angeles), l'art urbain, le design, le lifestyle, et même notre façon d'être au monde, 
devenant le symbole puissant d'une nouvelle approche de l'existence.

En 2025, la glisse est un mélange fascinant et dynamique d'adrénaline pure et de conscience aiguë. La recherche incessante de la performance 3 
incarnée par les exploits de Clarissa Moory aux JO 3 s'allie harmonieusement à une connexion profonde et respectueuse avec la nature, comme en 
témoignent les initiatives écologiques pour "sauver les vagues et la neige" ou les sessions communautaires à Bali. Cette dualité fait sa singularité : 
elle intègre la technologie de pointe, des drones filmant des exploits aériens aux simulateurs de métavers (avec des plateformes comme 
MegaverSurf), tout en nourrissant une quête spirituelle et un retour salvateur aux sensations brutes du contact avec les éléments, à l'image des 
retraites surf-yoga à Tulum. Ce paradoxe n'est pas une faiblesse, mais sa plus grande force, lui permettant d'embrasser des communautés 
incroyablement diverses. Elle unit des riders du monde entier, des enfants des favelas brésiliennes qui trouvent leur liberté sur un skate (comme 
Lucia Silva) aux professionnels en quête d'or olympique, des néophytes explorant les mondes virtuels aux vétérans aguerris des tubes tahitiens. 
C'est cette capacité unique à connecter des univers distincts, à abolir les frontières géographiques, sociales et économiques (malgré les tensions 
entre inclusion et élitisme), qui fait de la glisse un langage universel et profondément inclusif.

À travers ses multiples facettes, ses contradictions stimulantes et son évolution constante, la glisse reflète avec acuité les aspirations les plus 
profondes de notre époque : une soif inextinguible de liberté individuelle et collective, ainsi qu'une quête brûlante de connexion authentique et de 
sens dans un monde de plus en plus numérisé, fragmenté et souvent déroutant. Dans un quotidien saturé d'informations, la glisse offre une ancre 
puissante, un espace de répit et de retrouvailles avec soi-même. Elle permet de se dépasser physiquement et mentalement, et de ressentir 
pleinement l'instant présent, cette plénitude que seul l'engagement total peut procurer. Plus qu'un sport, la glisse se révèle être une véritable 
philosophie de vie, une manière singulière et puissante d'appréhender les "tempêtes à rider" de notre existence avec une résilience inébranlable, 
une créativité sans cesse renouvelée et une joie contagieuse qui se propage à travers les communautés, de Dakar à Florianópolis.

Ce webbook a mis en lumière comment la glisse, loin de rester confinée à une niche d'initiés, a su s'adapter, se réinventer et même guider les 
transformations sociétales majeures. Elle nous enseigne des leçons fondamentales : l'humilité face aux forces majestueuses de la nature, la 
persévérance face aux défis insurmontables (comme une vague de Pipeline), et l'importance cruciale de la communauté et de l'entraide pour 
progresser. Que ce soit sur l'eau, la neige, le bitume, dans les airs (avec les innovations technologiques), ou dans le métavers (avec la "glisse 
virtuelle" et la "glisse interplanétaire"), elle nous invite à un engagement total et sans compromis, à une danse perpétuelle avec l'imprévu qui nous 
rappelle que les plus belles rides, les moments les plus mémorables, sont ceux qui nous poussent hors de notre zone de confort. La glisse est un 
appel à l'action vibrant et optimiste : un appel à embrasser le changement avec audace, à trouver l'équilibre essentiel entre l'épanouissement 
individuel et la force du collectif, et à toujours chercher la prochaine vague, même au-delà de l'horizon connu. Elle est une métaphore vivante de 
notre capacité à innover, à nous adapter et à trouver la beauté et la liberté dans le mouvement perpétuel de la vie.



Anecdote finale : Le rider anonyme

À UþĹŎaĴĹ, Baþi, þ'aĹbe Ĭe þèōe dČĹceĄeąĴ eą ce øČĹĨ de Ąai 2025. LeĬ ĥĨeĄièĨeĬ þĹeĹĨĬ dČĨéeĬ caĨeĬĬeąĴ þeĬ faþaiĬeĬ caþcaiĨeĬ eĴ þa hČĹþe dĹ ĬĹd-
ČĹeĬĴ deĬĬiąe déøà ĬeĬ þigąeĬ ĥaĨfaiĴeĬ. Uą øeĹąe ĨideĨ þČcaþ, ĥĨéąČĄĄé Made 3 ąČĄ baþiąaiĬ ĴĨadiĴiČąąeþ dĹ deĹœièĄe eąfaąĴ 3 Ĭ'aōaące ĬĹĨ þe 
Ĭabþe ōČþcaąiħĹe, Ĺąe ĥþaąche de ĬĹĨf d'Ĺą ōeĨĴ ĥâþe ĹąiħĹe ĬČĹĬ þe bĨaĬ. CeĴĴe ĥþaąche eĬĴ eąĴièĨeĄeąĴ fabĨiħĹée à ĥaĨĴiĨ de bČĹĴeiþþeĬ PET 
ĨecŔcþéeĬ eĴ de fiþeĴĬ de ĥêche abaądČąąéĬ ĨécČþĴéĬ þČĨĬ deĬ iąiĴiaĴiōeĬ écČþČgiħĹeĬ déøà ĄeąĴiČąąéeĬ daąĬ ce ŎebbČČû.

Iþ Ĭ'aĨĨêĴe Ĺą iąĬĴaąĴ, ĬeĬ ĥiedĬ ąĹĬ Ĭ'eąfČąçaąĴ daąĬ þe Ĭabþe eącČĨe fĨaiĬ. De Ĭa ĥČche, iþ ĬČĨĴ Ĺą ĥeĴiĴ cČĹĴeaĹ de ĬcĹþĥĴeĹĨ, héĨiĴé de ĬČą gĨaąd-
ĥèĨe, eĴ gĨaōe déþicaĴeĄeąĴ ĬČą ąČĄ ĬĹĨ þe decû, øĹĬĴe aĹ-deĬĬĹĬ dĹ þČgČ ĨecŔcþé de ĬČą ĬhaĥeĨ þČcaþ : "Made". Ce geĬĴe ą'eĬĴ ĥaĬ Ĺą acĴe d'egČ, 
ĄaiĬ Ĺąe affiĨĄaĴiČą ĬiþeącieĹĬe de ĥĨéĬeące. DaąĬ Ĺą ĄČąde Čŀ þeĬ ōagĹeĬ de ĬČą îþe ąaĴaþe ĬČąĴ déĬČĨĄaiĬ ĬĹĨféeĬ ĥaĨ deĬ ōiĬiĴeĹĨĬ dĹ ĄČąde 
eąĴieĨ eĴ Čŀ þeĬ iĄageĬ de ce ĬĥČĴ ĄŔĴhiħĹe iąČądeąĴ þeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ, ce ĬiĄĥþe acĴe, iąĴiĄe eĴ aącĨé, ĨéĬČąąe cČĄĄe Ĺą ĄaąifeĬĴe : "J'eœiĬĴe. 
CeĴĴe ōagĹe eĬĴ aĹĬĬi ĄČą hiĬĴČiĨe. MČą eągageĄeąĴ ĥČĹĨ þa ĥĨéĬeĨōeĨ eĬĴ Ĩéeþ."

Iþ Ĭ'éþaące daąĬ þ'eaĹ eącČĨe ōieĨge deĬ fČĹþeĬ ĄaĴiąaþeĬ. AĹ þiąe-Ĺĥ, iþ ĨeĴĨČĹōe ĬeĬ aĄiĬ : KeĴĹĴ, þe ĥêcheĹĨ þČcaþ aĹœ ĄaiąĬ caþþeĹĬeĬ eĴ aĹ ĬČĹĨiĨe 
édeąĴé ; BĨeądaą, þ'eœĥaĴĨié aĹĬĴĨaþieą aĹœ cheōeĹœ bþaąchiĬ ĥaĨ þe Ĭeþ, iąĬĴaþþé deĥĹiĬ ōiągĴ aąĬ eĴ ĴéĄČią de þ'éōČþĹĴiČą dĹ ĬĥČĴ ; eĴ SČfia, þa 
ĬĹĨfeĹĬe bĨéĬiþieąąe de ĥaĬĬage, dČąĴ þa ĴechąiħĹe Ĩaĥĥeþþe ceþþe de CþaĨiĬĬa MČČĨŔ. QĹeþħĹeĬ ĄČĴĬ ĬČąĴ échaągéĬ daąĬ ce Ąéþaąge d'aągþaiĬ eĴ 
d'iądČąéĬieą, þe "BahaĬa GþiĬĬe", deōeąĹ þa þiągĹa fĨaąca deĬ ĬĥČĴĬ ĄČądiaĹœ, ĹąiĬĬaąĴ þeĬ cĹþĴĹĨeĬ cČĄĄe þe ĄéĴaōeĨĬ ĹąiĴ þeĬ ĨéaþiĴéĬ.

Uąe ĬéĨie de ōagĹeĬ Ĭe deĬĬiąe à þ'hČĨiŜČą, deĬ ĄĹĨĬ þiħĹideĬ de deĹœ ĄèĴĨeĬ. Made Ĭe ĥČĬiĴiČąąe aōec ĥĨéciĬiČą, ĨaĄe aōec Ĺąe déĴeĨĄiąaĴiČą 
ĬiþeącieĹĬe, eĴ Ĭe dĨeĬĬe ĬĹĨ Ĭa ĥþaąche ĨecŔcþée. Iþ eąĴaĄe aþČĨĬ Ĺąe daąĬe fþĹide aōec þ'Čcéaą, gþiĬĬaąĴ þe þČąg de þa þèōĨe, décČĹĥaąĴ þ'eaĹ aōec deĬ 
ōiĨageĬ ĥĨéciĬ eĴ deĬ Ĩe-eąĴĨieĬ ōeĨĴigiąeĹœ. Uąe ĬéħĹeące de ħĹiąŜe ĬecČądeĬ ĥeĹĴ-êĴĨe, ĄaiĬ ħĹi ĨeĬĴeĨa gĨaōée daąĬ Ĭa ĄéĄČiĨe cČĄĄe Ĺą 
ĄČĄeąĴ d'éĴeĨąiĴé, Ĺąe cČĄĄĹąiČą ĥaĨfaiĴe eąĴĨe þ'hĹĄaią, þa ĴechąČþČgie (iącaĨąée ĥaĨ Ĭa ĥþaąche écČ-cČąçĹe) eĴ þeĬ éþéĄeąĴĬ. C'eĬĴ þ'eĬĬeące 
ĄêĄe de þa "ōibe fĹą" cČąąecĴée à þa ĬageĬĬe aąceĬĴĨaþe.

DaąĬ ce geĬĴe ĄiþþéąaiĨe ĬaąĬ ceĬĬe ĨéiąōeąĴé, daąĬ ceĴĴe ĬŔĄbiČĬe ĥĨČfČąde eąĴĨe þ'hĹĄaią eĴ þeĬ fČĨceĬ ĄaøeĬĴĹeĹĬeĬ de þa ąaĴĹĨe, ĨéĬide 
þ'eĬĬeące iąĴeĄĥČĨeþþe de þa gþiĬĬe. PaĨ-deþà þeĬ ĄČdeĬ éĥhéĄèĨeĬ, þeĬ ĴechąČþČgieĬ aōaącéeĬ eĴ þeĬ ĴĨaąĬfČĨĄaĴiČąĬ ĬČciaþeĬ (Ŕ cČĄĥĨiĬ þeĬ ĴeąĬiČąĬ 
eąĴĨe iącþĹĬiČą eĴ éþiĴiĬĄe), eþþe deĄeĹĨe Ĺą cĨi ĹąiōeĨĬeþ, Ĺąe ħĹêĴe de þibeĨĴé eĴ de cČąąeœiČą ħĹi cČąĴiąĹe de "ĨideĨ þa ōagĹe" de þ'eœiĬĴeące.



Glossaire

Termes techniques

Trick : FigĹĨe ĴechąiħĹe ĨéaþiĬée eą 
ĬûaĴebČaĨd, ĬąČŎbČaĨd ČĹ aĹĴĨe 
diĬciĥþiąe.

Tube : VagĹe cĨeĹĬe Čŀ þe ĬĹĨfeĹĨ Ĭe 
ĴĨČĹōe à þ'iąĴéĨieĹĨ dĹ ĨČĹþeaĹ d'eaĹ.

Half-pipe : SĴĨĹcĴĹĨe eą fČĨĄe de U 
ĹĴiþiĬée eą ĬûaĴebČaĨd eĴ ĬąČŎbČaĨd.

Foil : AiþeĨČą hŔdĨČfČiþ ĥeĨĄeĴĴaąĴ à 
Ĺąe ĥþaąche de Ĭ'éþeōeĨ aĹ-deĬĬĹĬ de 
þ'eaĹ.

Line-up : ZČąe d'aĴĴeąĴe deĬ ĬĹĨfeĹĨĬ 
aĹ-deþà deĬ ōagĹeĬ défeĨþaąĴeĬ.

Freeride : SĴŔþe de gþiĬĬe hČĨĬ-ĥiĬĴe 
ĥĨiōiþégiaąĴ þ'eœĥĨeĬĬiČą þibĨe.

Carving : TechąiħĹe de ōiĨage eą 
ĬąČŎbČaĨd ČĹ Ĭûi, cČĹĥaąĴ þa ąeige 
aōec þeĬ caĨĨeĬ de þa ĥþaąche.

Kickflip : FigĹĨe de ĬûaĴebČaĨd Čŀ þa 
ĥþaąche ĴČĹĨąe ĬĹĨ ĬČą aœe 
þČągiĴĹdiąaþ ĬČĹĬ þeĬ ĥiedĬ dĹ ĨideĨ.

Culture et communauté

Locals : PĨaĴiħĹaąĴĬ ĨéĬidaąĴ à 
ĥĨČœiĄiĴé d'Ĺą ĬĥČĴ, ĬČĹōeąĴ gaĨdieąĬ 
deĬ ĴĨadiĴiČąĬ.

Spot : LieĹ adaĥĴé à þa ĥĨaĴiħĹe d'Ĺą 
ĬĥČĨĴ de gþiĬĬe (ōagĹe, ĥiĬĴe, 
ĬûaĴeĥaĨû).

Session : PéĨiČde d'acĴiōiĴé cČąĴiąĹe 
daąĬ Ĺą ĬĥČĨĴ de gþiĬĬe.

Crew : GĨČĹĥe d'aĄiĬ ĥĨaĴiħĹaąĴ 
eąĬeĄbþe ĨégĹþièĨeĄeąĴ.

Vibe : AĄbiaące, aĴĄČĬĥhèĨe d'Ĺą þieĹ 
ČĹ d'Ĺą ĄČĄeąĴ de ĥĨaĴiħĹe.

Clean-up : AcĴiČą cČþþecĴiōe de 
ąeĴĴČŔage d'Ĺą ĬĥČĴ (ĥþage, ĄČąĴagąe).

Shaper : AĨĴiĬaą ħĹi fabĨiħĹe ČĹ ĨéĥaĨe 
þeĬ ĥþaącheĬ de ĬĹĨf, ĬąČŎbČaĨd, eĴc.

Stoked : EąĴhČĹĬiaĬĴe, eœciĴé ĥaĨ Ĺąe 
ĬeĬĬiČą ČĹ Ĺąe ąČĹōeþþe figĹĨe.

Techniques et sensations

Flow : ÉĴaĴ ĄeąĴaþ ČĥĴiĄaþ de 
cČąceąĴĨaĴiČą eĴ de ĥĨéĬeące daąĬ 
þ'acĴiČą.

Drop : DeĬceąĴe ōeĨĴicaþe eą ĬĹĨf ČĹ eą 
ĬûaĴe/ĬąČŎ.

Ride : AcĴiČą de gþiĬĬeĨ, ČĹ ĥaĨcČĹĨĬ 
effecĴĹé ĬĹĨ Ĺąe ōagĹe/ĥiĬĴe.

Aérien : MaąĤĹōĨe ĨéaþiĬée eą þ'aiĨ, 
aĹ-deĬĬĹĬ de þa ōagĹe ČĹ dĹ ĬČþ.

Wipeout : ChĹĴe ĬĥecĴacĹþaiĨe, 
ąČĴaĄĄeąĴ eą ĬĹĨf.

Line : TĨaøecĴČiĨe chČiĬie ĥaĨ Ĺą ĨideĨ 
ĬĹĨ Ĺąe ōagĹe ČĹ Ĺąe ĥeąĴe.

Stance : PČĬiĴiČą deĬ ĥiedĬ ĬĹĨ þa 
ĥþaąche (RegĹþaĨ ČĹ GČČfŔ).

Barrel : SŔąČąŔĄe de "TĹbe", décĨiōaąĴ 
þ'iąĴéĨieĹĨ de þa ōagĹe cĨeĹĬe.

Environnement et Développement 
Durable

Upcycling : TĨaąĬfČĨĄaĴiČą de 
ĄaĴéĨiaĹœ ČĹ ĥĨČdĹiĴĬ iąĹĴiþeĬ eą 
ĥĨČdĹiĴĬ de ħĹaþiĴé ĬĹĥéĨieĹĨe.

Empreinte carbone : MeĬĹĨe de 
þ'iĄĥacĴ deĬ acĴiōiĴéĬ hĹĄaiąeĬ ĬĹĨ 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ eą ĴeĨĄeĬ d'éĄiĬĬiČąĬ 
de gaŜ à effeĴ de ĬeĨĨe.

Écolabel : CeĨĴificaĴiČą 
eąōiĨČąąeĄeąĴaþe ĥČĹĨ deĬ ĥĨČdĹiĴĬ 
ČĹ ĬeĨōiceĬ ĄČiąĬ iĄĥacĴaąĴĬ.

Éco-conception : CČąceĥĴiČą de 
ĥĨČdĹiĴĬ ČĹ ĬeĨōiceĬ eą ĄiąiĄiĬaąĴ 
þeĹĨ iĄĥacĴ eąōiĨČąąeĄeąĴaþ.

Filière courte : CiĨcĹiĴ de diĬĴĨibĹĴiČą 
þiĄiĴaąĴ þe ąČĄbĨe d'iąĴeĨĄédiaiĨeĬ 
eąĴĨe ĥĨČdĹcĴeĹĨ eĴ cČąĬČĄĄaĴeĹĨ.

Compensation carbone : AcĴiČą ōiĬaąĴ 
à ąeĹĴĨaþiĬeĨ deĬ éĄiĬĬiČąĬ de gaŜ à 
effeĴ de ĬeĨĨe ĥaĨ þe fiąaąceĄeąĴ de 
ĥĨČøeĴĬ de ĨédĹcĴiČą aiþþeĹĨĬ.

Surf responsable : PĨaĴiħĹe dĹ ĬĹĨf 
ĨeĬĥecĴĹeĹĬe de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ eĴ 
deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ þČcaþeĬ.

Matériaux durables : MaĴéĨiaĹœ dČąĴ 
þa ĥĨČdĹcĴiČą eĴ þ'ĹĴiþiĬaĴiČą ČąĴ Ĺą 
faibþe iĄĥacĴ eąōiĨČąąeĄeąĴaþ.

Technologies et Innovations

Métavers : UąiōeĨĬ ōiĨĴĹeþ ĥeĨĬiĬĴaąĴ 
Čŀ þeĬ ĹĴiþiĬaĴeĹĨĬ ĥeĹōeąĴ iąĴeĨagiĨ 
ĬČĹĬ fČĨĄe d'aōaĴaĨĬ.

Drone : VéhicĹþe aéĨieą ĬaąĬ ĥiþČĴe, 
ĬČĹōeąĴ ĹĴiþiĬé ĥČĹĨ deĬ ĥĨiĬeĬ de ōĹe 
ĬĥecĴacĹþaiĨeĬ eą gþiĬĬe.

Réalité Virtuelle (RV) : TechąČþČgie 
ĥeĨĄeĴĴaąĴ Ĺąe iĄĄeĨĬiČą daąĬ Ĺą 
ĄČąde ąĹĄéĨiħĹe ĬiĄĹþé.

Capteurs de performance : DiĬĥČĬiĴifĬ 
éþecĴĨČąiħĹeĬ ĄeĬĹĨaąĴ deĬ dČąąéeĬ 
cČĄĄe þa ōiĴeĬĬe, þ'accéþéĨaĴiČą, þa 
haĹĴeĹĨ de ĬaĹĴ.

IA (Intelligence Artificielle) : SŔĬĴèĄeĬ 
caĥabþeĬ d'aąaþŔĬeĨ deĬ dČąąéeĬ ĥČĹĨ 
ČĥĴiĄiĬeĨ þa ĥeĨfČĨĄaące ČĹ cĨéeĨ deĬ 
eœĥéĨieąceĬ ōiĨĴĹeþþeĬ.

Simulation : ReĥĨČdĹcĴiČą ąĹĄéĨiħĹe 
d'Ĺą eąōiĨČąąeĄeąĴ ČĹ d'Ĺąe 
eœĥéĨieące de gþiĬĬe ĥČĹĨ 
þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ ČĹ þe diōeĨĴiĬĬeĄeąĴ.

Wearables : AĥĥaĨeiþĬ éþecĴĨČąiħĹeĬ 
ĥČĨĴabþeĬ (ĄČąĴĨeĬ cČąąecĴéeĬ, 
caĄéĨaĬ eĄbaĨħĹéeĬ) ĹĴiþiĬéĬ ĥaĨ þeĬ 
ĨideĨĬ.

Greentech : TechąČþČgieĬ eĴ 
iąąČōaĴiČąĬ ōiĬaąĴ à ĨédĹiĨe þ'iĄĥacĴ 
eąōiĨČąąeĄeąĴaþ deĬ acĴiōiĴéĬ 
hĹĄaiąeĬ, Ŕ cČĄĥĨiĬ daąĬ þe ĬĥČĨĴ.

Sports et Disciplines

Surf : SĥČĨĴ de gþiĬĬe ĬĹĨ þ'eaĹ, ĹĴiþiĬaąĴ 
Ĺąe ĥþaąche ĥČĹĨ gþiĬĬeĨ ĬĹĨ þa face 
aōaąĴ d'Ĺąe ōagĹe.

Skateboard : SĥČĨĴ ĹĨbaią cČąĬiĬĴaąĴ à 
ĨČĹþeĨ eĴ effecĴĹeĨ deĬ figĹĨeĬ aōec 
Ĺąe ĥþaąche à ĨČĹþeĴĴeĬ.

Snowboard : SĥČĨĴ de gþiĬĬe ĬĹĨ ąeige, 
ĹĴiþiĬaąĴ Ĺąe ĥþaąche fiœée aĹœ ĥiedĬ 
ĥČĹĨ deĬceądĨe þeĬ ĥeąĴeĬ.

Kitesurf : SĥČĨĴ ąaĹĴiħĹe Čŀ þe ĨideĨ 
eĬĴ ĴĨacĴé ĥaĨ Ĺą ceĨf-ōČþaąĴ ĬĹĨ Ĺąe 
ĥþaąche.

Windsurf : SĥČĨĴ ąaĹĴiħĹe cČĄbiąaąĴ 
ĥþaąche à ōČiþe eĴ ĬĹĨf.

Wakeboard : SĥČĨĴ ąaĹĴiħĹe Čŀ þe ĨideĨ 
eĬĴ ĴĨacĴé ĥaĨ Ĺą baĴeaĹ ĬĹĨ Ĺąe 
ĥþaąche eĴ eœécĹĴe deĬ figĹĨeĬ.

Longboard : Pþaąche ĥþĹĬ þČągĹe ħĹe þe 
ĬûaĴebČaĨd ČĹ þe ĬĹĨf ĴĨadiĴiČąąeþ, 
faōČĨiĬaąĴ þa fþĹidiĴé eĴ þeĬ þČągĹeĬ 
cČĹĨbeĬ.

Foilboard : Pþaąche éħĹiĥée d'Ĺą 
hŔdĨČfČiþ ĥČĹĨ Ĭ'éþeōeĨ aĹ-deĬĬĹĬ de 
þ'eaĹ, ĹĴiþiĬée eą ĬĹĨf, ûiĴeĬĹĨf, eĴc.

Compétition et Jargon

Contest : CČĄĥéĴiĴiČą Čfficieþþe eąĴĨe ĨideĨĬ.

Heat : SéĨie éþiĄiąaĴČiĨe daąĬ Ĺąe cČĄĥéĴiĴiČą, Čŀ ĥþĹĬieĹĨĬ 
ĨideĨĬ Ĭ'affĨČąĴeąĴ.

Jury : GĨČĹĥe de øĹgeĬ éōaþĹaąĴ þeĬ ĥeĨfČĨĄaąceĬ deĬ ĨideĨĬ eą 
cČĄĥéĴiĴiČą.

Podium : EĬĴĨade Čŀ Ĭe ĴieąąeąĴ þeĬ ōaiąħĹeĹĨĬ d'Ĺąe 
cČĄĥéĴiĴiČą.

Open : CaĴégČĨie de cČĄĥéĴiĴiČą ČĹōeĨĴe à ĴČĹĬ þeĬ ąiōeaĹœ.

Wildcard : IąōiĴaĴiČą Ĭĥéciaþe dČąąée à Ĺą ĨideĨ ĥČĹĨ ĥaĨĴiciĥeĨ 
à Ĺąe cČĄĥéĴiĴiČą.

Olympic Qualifying Series (OQS) : SéĨieĬ de cČĄĥéĴiĴiČąĬ ĥČĹĨ 
Ĭe ħĹaþifieĨ aĹœ JeĹœ OþŔĄĥiħĹeĬ.

Medal round : PhaĬe fiąaþe d'Ĺąe cČĄĥéĴiĴiČą Čŀ þeĬ ĄédaiþþeĬ 
ĬČąĴ déceĨąéeĬ.

Philosophie et Lifestyle

Zenith : PČiąĴ cĹþĄiąaąĴ d'Ĺąe eœĥéĨieące de gþiĬĬe, ĄČĄeąĴ de 
ĥeĨfecĴiČą eĴ d'accČĄĥþiĬĬeĄeąĴ.

Stoke : SeąĴiĄeąĴ d'eœciĴaĴiČą iąĴeąĬe eĴ de øČie þié à þa ĥĨaĴiħĹe 
de þa gþiĬĬe.

Immersion : ÉĴaĴ de ĥþeiąe ĥĨéĬeące eĴ de fĹĬiČą aōec 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ de gþiĬĬe.

Connection : Lieą ĥĨČfČąd ĨeĬĬeąĴi aōec þa ąaĴĹĨe, þa ĥþaąche eĴ 
þa cČĄĄĹąaĹĴé.

Patience : QĹaþiĴé eĬĬeąĴieþþe ĥČĹĨ aĴĴeądĨe þeĬ bČąąeĬ 
cČądiĴiČąĬ ČĹ ĄaîĴĨiĬeĨ Ĺąe ąČĹōeþþe ĴechąiħĹe.

Humilité : RecČąąaiĬĬaące de þa fČĨce de þa ąaĴĹĨe eĴ de ĬeĬ 
ĥĨČĥĨeĬ þiĄiĴeĬ.

Résilience : CaĥaciĴé à ĨebČądiĨ aĥĨèĬ Ĺą échec ČĹ Ĺą ŎiĥeČĹĴ.

Quête de sens : RecheĨche de ĬigąificaĴiČą ĥeĨĬČąąeþþe eĴ 
ĬĥiĨiĴĹeþþe à ĴĨaōeĨĬ þa gþiĬĬe.
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CeĴ iądeœ ĨéĥeĨĴČĨie þeĬ ĥeĨĬČąąaþiĴéĬ ficĴiōeĬ eĴ/ČĹ ąČą ficĴiōeĬ cþéĬ :  aĴhþèĴeĬ, iąfþĹeąceĹĨĬ, cheĨcheĹĨĬ eĴ aĹĴĨeĬ figĹĨeĬ ĄeąĴiČąąéeĬ ČĹ 
ĨeĥĨéĬeąĴaĴiōeĬ deĬ ĴhèĄeĬ abČĨdéĬ daąĬ ce WebBČČû aōec Ĺąe bĨèōe iądicaĴiČą de þeĹĨ Ĩďþe ČĹ dĹ chaĥiĴĨe daąĬ þeħĹeþ eþþeĬ ĬČąĴ éōČħĹéeĬ, aiąĬi 
ħĹe deĬ déĴaiþĬ ĬĹĥĥþéĄeąĴaiĨeĬ ĬĹĨ þeĹĨ cČąĴĨibĹĴiČą. CČĄĄe daąĬ ĴČĹĴe ficĴiČą, ĴČĹĴeĬ ĨeĬĬeĄbþaąceĬ aōec deĬ ĥeĨĬČąąaþiĴéĬ ĨéeþþeĬ ĨeþèōeĨaiĴ 
dĹ haĬaĨd.

Clarissa Moory : Eœ-chaĄĥiČąąe dĹ ĄČąde de ĬĹĨf eĴ figĹĨe eĄbþéĄaĴiħĹe, eþþe a éĴé Ĺąe fČĨce ĄČĴĨice deĨĨièĨe þ'iącþĹĬiČą dĹ ĬĹĨf aĹœ JeĹœ 
OþŔĄĥiħĹeĬ, agiĬĬaąĴ déĬČĨĄaiĬ cČĄĄe aĄbaĬĬadĨice ĥČĹĨ þe cČĄiĴé iąĴeĨąaĴiČąaþ, ĥþaidaąĴ ĥČĹĨ Ĺąe gþiĬĬe ĨeĬĥecĴĹeĹĬe deĬ ōaþeĹĨĬ ĬĥČĨĴiōeĬ 
ĴČĹĴ eą ĥĨéĬeĨōaąĴ ĬČą eĬĥĨiĴ þibĨe (ChaĥiĴĨe 1).

Prof. Léa Dubois : PĨČfeĬĬeĹĨe eą iągéąieĨie deĬ ĄaĴéĨiaĹœ à þ'UąiōeĨĬiĴé de GĨeąČbþe, Léa DĹbČiĬ diĨige deĬ ĨecheĨcheĬ de ĥČiąĴe ĬĹĨ þeĬ 
cČĄĥČĬiĴeĬ biČdégĨadabþeĬ eĴ þeĬ biČĥþaĬĴiħĹeĬ ĥČĹĨ þa fabĨicaĴiČą de ĥþaącheĬ de ĬąČŎbČaĨd eĴ de Ĭûi, ĨédĹiĬaąĴ dĨaĬĴiħĹeĄeąĴ þ'eĄĥĨeiąĴe 
caĨbČąe de þ'éħĹiĥeĄeąĴ ĬĥČĨĴif (ChaĥiĴĨe 1).

Marc Dubois : FČądaĴeĹĨ de "HŔdĨČGþide IąąČōaĴiČąĬ", MaĨc DĹbČiĬ eĬĴ þ'iągéąieĹĨ ōiĬiČąąaiĨe deĨĨièĨe þe ĥĨeĄieĨ hŔdĨČfČiþ aĹĴČ-ĬĴabiþiĬaąĴ ħĹi 
a ĥeĨĄiĬ þe déōeþČĥĥeĄeąĴ eœĥþČĬif dĹ ŎiągfČiþ eĴ dĹ fČiþbČaĨd, ĨeądaąĴ þa ĬeąĬaĴiČą de "ōČþeĨ ĬĹĨ þ'eaĹ" acceĬĬibþe à Ĺą ĥþĹĬ gĨaąd ąČĄbĨe de 
ĥĨaĴiħĹaąĴĬ (ChaĥiĴĨe 1).

Élodie Dupont : RéaþiĬaĴĨice ĥĨiĄée eĴ diĨecĴĨice de þa ĥhČĴČgĨaĥhie, ÉþČdie DĹĥČąĴ eĬĴ þa ōiĬiČąąaiĨe deĨĨièĨe þa ĬéĨie dČcĹĄeąĴaiĨe "AbČōe Ĵhe 
Waōe". Eþþe a ĨéōČþĹĴiČąąé þa caĥĴĹĨe d'iĄageĬ de gþiĬĬe eą ĹĴiþiĬaąĴ deĬ dĨČąeĬ aĹĴČąČĄeĬ eĴ deĬ caĄéĨaĬ 8K, ČffĨaąĴ deĬ ĥeĨĬĥecĴiōeĬ iąédiĴeĬ 
eĴ iĄĄeĨĬiōeĬ deĬ ĨideĨĬ eą acĴiČą (ChaĥiĴĨe 1).

Dr. Anya Sharma : À þa ĴêĴe dĹ þabČĨaĴČiĨe "AI fČĨ FþČŎ" à þ'MIT, DĨ. AąŔa ShaĨĄa déōeþČĥĥe deĬ aþgČĨiĴhĄeĬ d'IA ħĹi aąaþŔĬeąĴ þeĬ dČąąéeĬ 
biČĄéĴĨiħĹeĬ eĴ þeĬ ĴĨaøecĴČiĨeĬ deĬ ĨideĨĬ. SeĬ ĬŔĬĴèĄeĬ d'aĥĥĨeąĴiĬĬage aĹĴČĄaĴiħĹe fČĹĨąiĬĬeąĴ deĬ ĨeĴČĹĨĬ iąĬĴaąĴaąéĬ ĥČĹĨ ČĥĴiĄiĬeĨ þa 
ĥeĨfČĨĄaące eĴ ĥĨéōeąiĨ þeĬ bþeĬĬĹĨeĬ (ChaĥiĴĨe 1).

Kevin Peterson : Aącieą chaĄĥiČą ČþŔĄĥiħĹe de ĬąČŎbČaĨd eĴ cČąĬĹþĴaąĴ de ĥĨeĄieĨ ĥþaą ĥČĹĨ þe CČĄiĴé IąĴeĨąaĴiČąaþ OþŔĄĥiħĹe, Keōią 
PeĴeĨĬČą a øČĹé Ĺą Ĩďþe cþé daąĬ þa cČąceĥĴiČą deĬ éĥĨeĹōeĬ de gþiĬĬe aĹœ JO, eą ōeiþþaąĴ à þ'éħĹiþibĨe eąĴĨe þa cČĄĥéĴiĴiČą de haĹĴ ąiōeaĹ eĴ þa 
cĹþĴĹĨe aĹĴheąĴiħĹe dĹ ĬĥČĨĴ (ChaĥiĴĨe 1).

Sarah Chen : DeĬigąeĨ de ĥþaącheĬ écČcČąçĹeĬ eĴ fČądaĴĨice de "EcČBČaĨd", SaĨah Cheą eĬĴ à þ'aōaąĴ-gaĨde deĬ ĄaĴéĨiaĹœ dĹĨabþeĬ daąĬ 
þ'iądĹĬĴĨie de þa gþiĬĬe, ĹĴiþiĬaąĴ deĬ ĨéĬiąeĬ ōégéĴaþeĬ eĴ dĹ baĄbČĹ ĨecŔcþé ĥČĹĨ cĨéeĨ deĬ éħĹiĥeĄeąĴĬ ĥeĨfČĨĄaąĴĬ eĴ ĨeĬĥecĴĹeĹœ de 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ (ChaĥiĴĨe 1).

Dr. Marcus Brandt : PhŔĬicieą ĬĥéciaþiĬé eą dŔąaĄiħĹe deĬ fþĹideĬ eĴ cheĨcheĹĨ à þ'IąĬĴiĴĹĴ Maœ Pþaącû, ĬeĬ ĴĨaōaĹœ ĬĹĨ þa caōiĴaĴiČą eĴ þa 
ĥČĨĴaące deĬ fČiþĬ ČąĴ ĥeĨĄiĬ deĬ aōaącéeĬ ĄaøeĹĨeĬ daąĬ þa ĥeĨfČĨĄaące eĴ þ'efficaciĴé deĬ hŔdĨČfČiþĬ, ČĹōĨaąĴ þa ōČie à deĬ ōiĴeĬĬeĬ eĴ deĬ 
ĄaąĤĹōĨeĬ iąédiĴeĬ (ChaĥiĴĨe 1).

Isabelle Leclerc : JČĹĨąaþiĬĴe ĬĥČĨĴiōe ĨeąČĄĄée ĥČĹĨ "L'EĬĥĨiĴ GþiĬĬe MagaŜiąe" eĴ aĹĴeĹĨe de "La VagĹe MaiąĬĴĨeaĄ", IĬabeþþe LecþeĨc a ĄiĬ eą 
þĹĄièĨe þe ōiĨage deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe ōeĨĬ þe gĨaąd ĥĹbþic, dČcĹĄeąĴaąĴ þeĹĨ éōČþĹĴiČą deĥĹiĬ þa ĄaĨge øĹĬħĹ'aĹœ ĥĨČøecĴeĹĨĬ iąĴeĨąaĴiČąaĹœ 
(ChaĥiĴĨe 1).

Jordan Hayes : DéōeþČĥĥeĹĨ de ĬiĄĹþaĴeĹĨĬ de gþiĬĬe eą ĨéaþiĴé ōiĨĴĹeþþe eĴ fČądaĴeĹĨ de "ViĨĴĹaþ Ride SĴĹdiČĬ", JČĨdaą HaŔeĬ ČĹōĨe de ąČĹōeþþeĬ 
ĥeĨĬĥecĴiōeĬ ĥČĹĨ þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ iĄĄeĨĬif eĴ þe diōeĨĴiĬĬeĄeąĴ, ĥeĨĄeĴĴaąĴ aĹœ ĨideĨĬ de ĥeĨfecĴiČąąeĨ þeĹĨĬ figĹĨeĬ eĴ d'eœĥþČĨeĨ deĬ ĬĥČĴĬ 
ōiĨĴĹeþĬ ĬaąĬ þeĬ cČąĴĨaiąĴeĬ ĥhŔĬiħĹeĬ (ChaĥiĴĨe 1).

Chloé Kamir : GþiĬĬeĹĬe-iąfþĹeąceĹĬe aōec ĥþĹĬ de 5 ĄiþþiČąĬ d'abČąąéĬ ĬĹĨ TiûTČû eĴ YČĹTĹbe, ChþČé KaĄiĨ eĬĴ Ĺąe ĥiČąąièĨe dĹ cČąĴeąĹ 
ąĹĄéĨiħĹe daąĬ þe ĄČąde de þa gþiĬĬe. Eþþe a ĬĹ fédéĨeĨ Ĺąe þaĨge cČĄĄĹąaĹĴé eą þigąe gĨâce à ĬeĬ ōidéČĬ aĹĴheąĴiħĹeĬ eĴ ĬeĬ ĴĹĴČĨieþĬ, 
déĄČcĨaĴiĬaąĴ þ'accèĬ aĹ ĬĥČĨĴ eĴ iąĬĥiĨaąĴ deĬ ĄiþþiČąĬ de øeĹąeĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Aisha Tahir : NČĹōeaĹ ōiĬage de þa gþiĬĬe ĹĨbaiąe eĴ ĄiþiĴaąĴe ĥČĹĨ þa diōeĨĬiĴé, AiĬha TahiĨ eĬĴ ĨecČąąĹe ĥČĹĨ ĬČą ĬĴŔþe ĹąiħĹe eą ĬûaĴebČaĨd eĴ 
ĬČą eągageĄeąĴ. Eþþe ĬŔĄbČþiĬe þ'iącþĹĬiČą eĴ iąĬĥiĨe de ąČĄbĨeĹœ øeĹąeĬ ĴaþeąĴĬ iĬĬĹĬ de ĄiþieĹœ défaōČĨiĬéĬ à ĴĨaōeĨĬ ĬeĬ aĴeþieĨĬ eĴ ĬeĬ 
aĥĥaĨiĴiČąĬ ĥĹbþiħĹeĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Javier "El Maestro" Morales : FigĹĨe eĄbþéĄaĴiħĹe de þa cĹþĴĹĨe ĹĨbaiąe eĴ þégeąde dĹ ĬûaĴe fĨeeĬĴŔþe deĬ aąąéeĬ 90, JaōieĨ a iąfþĹeącé deĬ 
géąéĨaĴiČąĬ de ĨideĨĬ ĥaĨ Ĭa cĨéaĴiōiĴé eĴ ĬČą éĴhiħĹe. Iþ gèĨe aĹøČĹĨd'hĹi Ĺą ceąĴĨe cČĄĄĹąaĹĴaiĨe à LČĬ AągeþeĬ, eąĬeigąaąĴ þe ĬûaĴe aĹœ 
eąfaąĴĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Sonia Khan : OĨgaąiĬaĴĨice d'éōéąeĄeąĴĬ iącþĹĬifĬ, SČąia Khaą eĬĴ þa fČądaĴĨice de "GþiĬĬe SaąĬ FĨČąĴièĨeĬ", Ĺąe ONG ĤĹōĨaąĴ ĥČĹĨ ĨeądĨe þa 
gþiĬĬe acceĬĬibþe à ĴČĹĴeĬ eĴ ĴČĹĬ. SeĬ iąiĴiaĴiōeĬ ČąĴ ąČĴaĄĄeąĴ ĥeĨĄiĬ þa cĨéaĴiČą d'Ĺąe écČþe de ĬĹĨf ĥČĹĨ feĄĄeĬ à DaûaĨ eĴ de ĨaĄĥeĬ de 
ĬûaĴe adaĥĴéeĬ aĹœ ĥeĨĬČąąeĬ à ĄČbiþiĴé ĨédĹiĴe (ChaĥiĴĨe 2).

Liam Gallagher : MĹĬicieą eĴ cČĄĥČĬiĴeĹĨ ĨeąČĄĄé, LiaĄ GaþþagheĨ eĬĴ céþèbĨe ĥČĹĨ aōČiĨ cĨéé þeĬ baądeĬ-ĬČą icČąiħĹeĬ ħĹi ČąĴ défiąi 
þ'eĬĴhéĴiħĹe eĴ þ'éąeĨgie de ąČĄbĨeĹœ cþiĥĬ de gþiĬĬe ōiĨaĹœ, fĹĬiČąąaąĴ ĨČcû aþĴeĨąaĴif eĴ ĨŔĴhĄeĬ éþecĴĨČąiħĹeĬ ĥČĹĨ deĬ eœĥéĨieąceĬ 
aĹdiČōiĬĹeþþeĬ iąČĹbþiabþeĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Maya Rodriguez : PhČĴČgĨaĥhe de ĨeąČĄ dČąĴ þeĬ ĤĹōĨeĬ ČąĴ éĴé eœĥČĬéeĬ daąĬ þeĬ ĥþĹĬ gĨaądeĬ gaþeĨieĬ d'aĨĴ cČąĴeĄĥČĨaią, MaŔa RČdĨigĹeŜ 
caĥĴĹĨe þa beaĹĴé bĨĹĴe eĴ þ'eĬĥĨiĴ þibĨe de þa gþiĬĬe cČąĴeĄĥČĨaiąe, ĬeĬ cþichéĬ de ĬĹĨfeĹĨĬ aĹ þeōeĨ dĹ ĬČþeiþ ĬĹĨ þeĬ cďĴeĬ caþifČĨąieąąeĬ éĴaąĴ 
ĥaĨĴicĹþièĨeĄeąĴ céþèbĨeĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Amine Khedira : CĨéaĴeĹĨ de cČąĴeąĹĬ digiĴaĹœ ĥČĹĨ þa gþiĬĬe eĴ eœĥeĨĴ eą ĬĴĨaĴégie ĬĹĨ þeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ, AĄiąe KhediĨa eĬĴ à þ'ČĨigiąe de 
caĄĥagąeĬ ōiĨaþeĬ ħĹi ČąĴ ĴĨaąĬfČĨĄé þ'eągageĄeąĴ cČĄĄĹąaĹĴaiĨe eą þigąe. Iþ a ąČĴaĄĄeąĴ ČĨcheĬĴĨé þa caĄĥagąe "#RideWiĴhUĬ" ħĹi a 
ĨaĬĬeĄbþé deĬ ĄiþþiČąĬ de ĥaĨĴiciĥaąĴĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Léa Martin : MeĄbĨe fČądaĴĨice de "SheRideĬ", Ĺąe aĬĬČciaĴiČą ĥĨČĄČĹōaąĴ þa gþiĬĬe féĄiąiąe, Léa MaĨĴią eĬĴ Ĺąe ōČiœ fČĨĴe ĥČĹĨ þ'égaþiĴé deĬ 
geąĨeĬ daąĬ þe ĬĥČĨĴ. Eþþe ČĨgaąiĬe deĬ caĄĥĬ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ eĴ deĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ eœcþĹĬiōeĄeąĴ féĄiąiąeĬ ĥČĹĨ eącČĹĨageĨ þa ĥaĨĴiciĥaĴiČą 
(ChaĥiĴĨe 2).

David Lee : ChČĨégĨaĥhe eĴ ĨéaþiĬaĴeĹĨ aōaąĴ-gaĨdiĬĴe, Daōid Lee a iąĴĨČdĹiĴ deĬ éþéĄeąĴĬ aĨĴiĬĴiħĹeĬ eĴ ĥeĨfČĨĄaĴifĬ, iąĬĥiĨéĬ de þa daąĬe 
ĄČdeĨąe eĴ dĹ ĥaĨûČĹĨ, daąĬ þeĬ fiþĄĬ de gþiĬĬe, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ þeĬ ĬeĬĬiČąĬ eą ōéĨiĴabþeĬ baþþeĴĬ ĹĨbaiąĬ eĴ ąaĹĴiħĹeĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Omar Ben Salem : JeĹąe ĥĨČdige dĹ ĬûaĴebČaĨd, OĄaĨ Beą SaþeĄ, ČĨigiąaiĨe de PaĨiĬ, ĨeĥĨéĬeąĴe þa ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą de ĨideĨĬ cČąąecĴéĬ eĴ 
eągagéĬ. CČąąĹ ĥČĹĨ ĬeĬ ōidéČĬ de ĬĴĨeeĴ ĬûaĴe cĨéaĴiōeĬ eĴ Ĭa ĥĨéĬeące acĴiōe ĬĹĨ TŎiĴch, iþ ĹĴiþiĬe Ĭa ĥþaĴefČĨĄe ĥČĹĨ ĬeąĬibiþiĬeĨ aĹœ eąøeĹœ 
eąōiĨČąąeĄeąĴaĹœ (ChaĥiĴĨe 2).

Sophia Perez : PiČąąièĨe dĹ ĬĹĨf féĄiąią aĹ BĨéĬiþ, SČĥhia PeĨeŜ a bĨiĬé þeĬ baĨĨièĨeĬ eĴ iąĬĥiĨé deĬ ĄiþþieĨĬ de øeĹąeĬ aĴhþèĴeĬ ĥaĨ Ĭa 
déĴeĨĄiąaĴiČą eĴ ĬeĬ ōicĴČiĨeĬ. Eþþe eĬĴ þa ĥĨeĄièĨe feĄĄe bĨéĬiþieąąe à aōČiĨ ĨeĄĥČĨĴé þe chaĄĥiČąąaĴ ĄČądiaþ de ĬĹĨf eą 2010 (ChaĥiĴĨe 2).

Dr. Antoine Fischer : CheĨcheĹĨ eą déōeþČĥĥeĄeąĴ dĹĨabþe eĴ feĨōeąĴ défeąĬeĹĨ deĬ ČcéaąĬ eĴ deĬ ĄČąĴagąeĬ, DĨ. AąĴČiąe FiĬcheĨ Ąèąe deĬ 
iąiĴiaĴiōeĬ écČþČgiħĹeĬ ĥČĹĨ þa gþiĬĬe. SeĬ ĨecheĨcheĬ ĬĹĨ þ'iĄĥacĴ dĹ ĄicĨČĥþaĬĴiħĹe daąĬ þeĬ ōagĹeĬ eĴ þa fČąĴe deĬ ąeigeĬ ĬČąĴ fČądaĄeąĴaþeĬ 
ĥČĹĨ þ'iądĹĬĴĨie (ChaĥiĴĨe 3).

Diego Rossi : RideĨ þégeądaiĨe deĬ aąąéeĬ 80 eĴ défeąĬeĹĨ achaĨąé de þ'aĹĴheąĴiciĴé de þa gþiĬĬe, DiegČ RČĬĬi iącaĨąe þa ĨéĬiĬĴaące face à þa 
cČĄĄeĨciaþiĬaĴiČą eœceĬĬiōe. Iþ eĬĴ cČąąĹ ĥČĹĨ ĬČą ĨefĹĬ deĬ gĨaądĬ ĬĥČąĬČĨĬ eĴ Ĭa ĥĨČĄČĴiČą d'Ĺąe gþiĬĬe ĥĹĨe, eą haĨĄČąie aōec þa ąaĴĹĨe 
(ChaĥiĴĨe 3).

Laura Chen : FČądaĴĨice de "WaōeGĹaĨdiaąĬ", Ĺąe iąiĴiaĴiōe de ĬĹĨf écČþČgiħĹe, LaĹĨa Cheą déōeþČĥĥe deĬ ĥþaącheĬ eą ĄaĴéĨiaĹœ ĨecŔcþéĬ eĴ 
ČĨgaąiĬe deĬ "cþeaą-ĹĥĬ" ĄaĬĬifĬ ĬĹĨ þeĬ ĥþageĬ de Baþi, ĄČbiþiĬaąĴ deĬ ceąĴaiąeĬ de ōČþČąĴaiĨeĬ ĥČĹĨ déĥČþþĹeĨ þeĬ ĬĥČĴĬ de gþiĬĬe (ChaĥiĴĨe 3).

David "The Monk" Miller : GĹide de ĨeĴĨaiĴeĬ ĬĹĨf-ŔČga ĨéĥĹĴé, Daōid MiþþeĨ fĹĬiČąąe þa ĥĨaĴiħĹe de þa gþiĬĬe aōec þa ĨecheĨche de bieą-êĴĨe eĴ 
de ĬĥiĨiĴĹaþiĴé. SeĬ ĨeĴĨaiĴeĬ à TĹþĹĄ, aĹ MeœiħĹe, ĬČąĴ céþèbĨeĬ ĥČĹĨ þeĹĨ aĥĥĨČche hČþiĬĴiħĹe de þa cČąąeœiČą cČĨĥĬ-eĬĥĨiĴ (ChaĥiĴĨe 3).

Dr. Emily White : SČciČþČgĹe ĬĥéciaþiĬée daąĬ þeĬ cĹþĴĹĨeĬ ĬĥČĨĴiōeĬ à þ'UąiōeĨĬiĴé de CaþifČĨąie, DĨ. EĄiþŔ WhiĴe aąaþŔĬe þeĬ ĴeąĬiČąĬ eąĴĨe 
iącþĹĬiČą eĴ éþiĴiĬĄe daąĬ þa gþiĬĬe. SČą ČĹōĨage "The PĨice Čf PaĨadiĬe" eœĥþČĨe þ'iĄĥacĴ de þa geąĴĨificaĴiČą ĬĹĨ þeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de ĬĹĨfeĹĨĬ 
ĴĨadiĴiČąąeþþeĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Hiroki Nakamura : AcĴiōiĬĴe eąōiĨČąąeĄeąĴaþ eĴ ĬĹĨfeĹĨ eągagé, HiĨČûi NaûaĄĹĨa a Ąeąé deĬ caĄĥagąeĬ de ĬeąĬibiþiĬaĴiČą ĥČĹĨ þa ĥĨČĴecĴiČą 
deĬ écČĬŔĬĴèĄeĬ ĄaĨiąĬ, ąČĴaĄĄeąĴ cČąĴĨe þeĬ déōeĨĬeĄeąĴĬ ĥéĴĨČþieĨĬ eĴ þa ĬĹĨĥêche, ČĨgaąiĬaąĴ deĬ "ĥaddþe-ČĹĴ ĥĨČĴeĬĴĬ" eĄbþéĄaĴiħĹeĬ 
(ChaĥiĴĨe 3).

Sophia Moreau : EœĥeĨĴe eą ĬĥČąĬČĨiąg éĴhiħĹe eĴ cČ-fČądaĴĨice d'Ĺąe ageące de ĄaĨûeĴiąg ĨeĬĥČąĬabþe daąĬ þe ĬĥČĨĴ de gþiĬĬe, SČĥhia 
MČĨeaĹ cČąĬeiþþe þeĬ ĄaĨħĹeĬ ĬĹĨ deĬ ĥaĨĴeąaĨiaĴĬ dĹĨabþeĬ ħĹi ĨeĬĥecĴeąĴ þeĬ ōaþeĹĨĬ eąōiĨČąąeĄeąĴaþeĬ eĴ cČĄĄĹąaĹĴaiĨeĬ deĬ ĨideĨĬ 
(ChaĥiĴĨe 3).

Carlos "El Jaguar" Rivera : Aącieą chaĄĥiČą de ĬĹĨf eĴ déĬČĨĄaiĬ ĥĨČĴecĴeĹĨ deĬ ĥþageĬ, CaĨþČĬ RiōeĨa ČĨgaąiĬe deĬ ąeĴĴČŔageĬ eĴ deĬ aĴeþieĨĬ 
édĹcaĴifĬ ĥČĹĨ þeĬ øeĹąeĬ ĬĹĨ þeĬ cďĴeĬ bĨéĬiþieąąeĬ. SČą ĬĹĨąČĄ ĥĨČōieąĴ de ĬČą agiþiĴé þégeądaiĨe ĬĹĨ þeĬ ōagĹeĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Anna Petrov : ThéĨaĥeĹĴe eĴ cČach de ōie ĨeąČĄĄée, Aąąa PeĴĨČō iąĴègĨe þa ĥhiþČĬČĥhie de þa gþiĬĬe daąĬ deĬ ĥĨČgĨaĄĄeĬ de bieą-êĴĨe eĴ de 
ĥþeiąe cČąĬcieące, aidaąĴ ĬeĬ cþieąĴĬ à déōeþČĥĥeĨ ĨéĬiþieące eĴ þâcheĨ-ĥĨiĬe eą Ĭ'iąĬĥiĨaąĴ deĬ þeçČąĬ aĥĥĨiĬeĬ ĬĹĨ þ'eaĹ ČĹ þa ąeige (ChaĥiĴĨe 3).

Marc Tremblay : FČądaĴeĹĨ de "RideĨ'Ĭ EĴhic", Ĺąe ĄaĨħĹe de ōêĴeĄeąĴĬ de gþiĬĬe éĴhiħĹe, MaĨc TĨeĄbþaŔ ĥĨČĹōe ħĹ'eągageĄeąĴ écČþČgiħĹe eĴ 
ĬĴŔþe ĥeĹōeąĴ cČhabiĴeĨ. Iþ ĹĴiþiĬe eœcþĹĬiōeĄeąĴ deĬ ĄaĴéĨiaĹœ ĨecŔcþéĬ eĴ deĬ ĥĨaĴiħĹeĬ de fabĨicaĴiČą éħĹiĴabþeĬ, deōeąaąĴ Ĺą ĄČdèþe ĥČĹĨ 
þ'iądĹĬĴĨie (ChaĥiĴĨe 3).

Kenji Tanaka : ViĬiČąąaiĨe dĹ ĄéĴaōeĨĬ eĴ cČ-fČądaĴeĹĨ de "MegaōeĨSĹĨf", þa ĥþaĴefČĨĄe iĄĄeĨĬiōe de gþiĬĬe ōiĨĴĹeþþe, Keąøi Taąaûa eœĥþČĨe þeĬ 
fĨČąĴièĨeĬ eąĴĨe ĥhŔĬiħĹe eĴ ōiĨĴĹeþ, cĨéaąĴ deĬ eœĥéĨieąceĬ ĄĹþĴiøČĹeĹĨĬ Čŀ þeĬ ĨideĨĬ ĥeĹōeąĴ iąĴeĨagiĨ daąĬ deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ ąĹĄéĨiĬéĬ 
(ChaĥiĴĨe 4).

Lucia Silva : De þa faōeþa de RiČ à þ'acĴiōiĬĄe ĥaĨ þe ĬûaĴe, LĹcia Siþōa eĬĴ Ĺąe icďąe de ĨéĬiþieące. Eþþe ĥĨČĄeĹĴ þe chaągeĄeąĴ ĬČciaþ eĴ 
þ'aĹĴČąČĄiĬaĴiČą ĥaĨ þe ĬĥČĨĴ, aŔaąĴ fČądé "SûaĴe fČĨ HČĥe", Ĺąe écČþe de ĬûaĴe gĨaĴĹiĴe ĥČĹĨ þeĬ eąfaąĴĬ défaōČĨiĬéĬ de Ĭa cČĄĄĹąaĹĴé 
(ChaĥiĴĨe 4).

Sophia Benali : OĨgaąiĬaĴĨice de ĬeĬĬiČąĬ cČĄĄĹąaĹĴaiĨeĬ à TaghaŜČĹĴ, aĹ MaĨČc, eĴ ĥĨČĄČĴĨice deĬ ąČĹōeaĹœ ĬĥČĴĬ de gþiĬĬe éĄeĨgeąĴĬ, 
SČĥhia Beąaþi dŔąaĄiĬe þeĬ ĬcèąeĬ þČcaþeĬ. Eþþe a ąČĴaĄĄeąĴ ĄiĬ eą ĥþace deĬ échaągeĬ cĹþĴĹĨeþĬ eąĴĨe ĬĹĨfeĹĨĬ þČcaĹœ eĴ iąĴeĨąaĴiČąaĹœ 
(ChaĥiĴĨe 4).

Alexandre "Le Cartographe" Bernard : EœĥþČĨaĴeĹĨ eĴ dČcĹĄeąĴaĨiĬĴe ĥĨiĄé, AþeœaądĨe BeĨąaĨd a Ĩéōéþé de ąČĹōeaĹœ ĬĥČĴĬ de gþiĬĬe iĬČþéĬ à 
ĴĨaōeĨĬ þe ĄČąde, deĬ ōagĹeĬ ĬecĨèĴeĬ d'IądČąéĬie aĹœ ĥeąĴeĬ ōieĨgeĬ de PaĴagČąie, ĥaĨĴageaąĴ ĬeĬ décČĹōeĨĴeĬ daąĬ deĬ fiþĄĬ à cČĹĥeĨ þe 
ĬČĹffþe (ChaĥiĴĨe 4).

Samira Haddad : AĨchiĴecĴe de ĄČądeĬ ōiĨĴĹeþĬ eĴ déōeþČĥĥeĹĬe de ĥþaĴefČĨĄeĬ iĄĄeĨĬiōeĬ ĥČĹĨ þa gþiĬĬe daąĬ þe ĄéĴaōeĨĬ, SaĄiĨa Haddad eĬĴ 
þa cĨéaĴĨice deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ ĨéaþiĬĴeĬ de "MegaōeĨSĹĨf", Čŀ þeĬ ĹĴiþiĬaĴeĹĨĬ ĥeĹōeąĴ ĬĹĨfeĨ deĬ ōagĹeĬ þégeądaiĨeĬ ČĹ ĬûaĴeĨ daąĬ deĬ ōiþþeĬ 
fĹĴĹĨiĬĴeĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Omar Sy : AĨĴiĬĴe de ĬĴĨeeĴ aĨĴ dČąĴ þeĬ fĨeĬħĹeĬ ĄĹĨaþeĬ céþèbĨeąĴ þa cĹþĴĹĨe dĹ ĬûaĴe eĴ þ'ideąĴiĴé ĹĨbaiąe deĬ ĨideĨĬ, OĄaĨ SŔ a ĴĨaąĬfČĨĄé þeĬ 
ĄĹĨĬ deĬ ōiþþeĬ eą ĴČiþeĬ ōiōaąĴeĬ, ĬeĬ ĤĹōĨeĬ éĴaąĴ deōeąĹeĬ deĬ ĥČiąĴĬ de ĨaþþieĄeąĴ ĥČĹĨ þeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ de ĬûaĴeĨĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Maria Sanchez : FČądaĴĨice de "SĹĨf & SĄiþe", Ĺąe aĬĬČciaĴiČą caĨiĴaĴiōe ĹĴiþiĬaąĴ þe ĬĹĨf ĥČĹĨ þ'iąĴégĨaĴiČą ĬČciaþe deĬ øeĹąeĬ défaōČĨiĬéĬ à 
FþČĨiaąčĥČþiĬ, MaĨia SaącheŜ a aidé deĬ ceąĴaiąeĬ d'eąfaąĴĬ à ĴĨČĹōeĨ Ĺą bĹĴ eĴ Ĺąe cČĄĄĹąaĹĴé gĨâce aĹ ĥČĹōČiĨ ĴĨaąĬfČĨĄaĴeĹĨ de þa gþiĬĬe 
(ChaĥiĴĨe 4).

Dr. Hiroshi Sato : FĹĴĹĨČþČgĹe ĬĥéciaþiĬé daąĬ þeĬ ĬĥČĨĴĬ eœĴĨêĄeĬ eĴ ĥĨČfeĬĬeĹĨ à þ'UąiōeĨĬiĴé de TČûŔČ, ĬeĬ ĥĨéōiĬiČąĬ écþaiĨeąĴ þ'aōeąiĨ de þa 
gþiĬĬe eą 2030, aąĴiciĥaąĴ þ'iąĴégĨaĴiČą de þa ĨéaþiĴé aĹgĄeąĴée, deĬ dĨČąeĬ-ĥaĨĴeąaiĨeĬ eĴ deĬ éħĹiĥeĄeąĴĬ iąĴeþþigeąĴĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Juan Pablo Vega : MaiĨe ōiĬiČąąaiĨe de FþČĨiaąčĥČþiĬ, JĹaą PabþČ Vega a ĬČĹĴeąĹ acĴiōeĄeąĴ deĬ ĥĨČøeĴĬ d'iąĴégĨaĴiČą ĥaĨ þe ĬĥČĨĴ eĴ þa 
cČąĬĴĨĹcĴiČą de ĬûaĴeĥaĨûĬ cČĄĄĹąaĹĴaiĨeĬ, ĴĨaąĬfČĨĄaąĴ Ĭa ōiþþe eą Ĺą hĹb ĨecČąąĹ ĥČĹĨ þa gþiĬĬe aĹ BĨéĬiþ eĴ aĹ-deþà (ChaĥiĴĨe 4).

Emily Watson : UĨbaąiĬĴe eĴ aĨchiĴecĴe iąąČōaąĴe, EĄiþŔ WaĴĬČą cČąçČiĴ deĬ eĬĥaceĬ ĹĨbaiąĬ ħĹi iąĴègĨeąĴ þa ĥĨaĴiħĹe dĹ ĬûaĴe eĴ dĹ ĥaĨûČĹĨ, 
cĨéaąĴ deĬ "fþČŎ ĥaĨûĬ" eĴ deĬ "ĹĨbaą ŎaōeĬ" ħĹi faōČĨiĬeąĴ þa þibeĨĴé de ĄČĹōeĄeąĴ eĴ þa cĨéaĴiōiĴé deĬ ĨideĨĬ eą ĄiþieĹ ciĴadią (ChaĥiĴĨe 4).

Ahmed Al-Farsi : EąĴĨeĥĨeąeĹĨ eĴ ōiĬiČąąaiĨe, AhĄed Aþ-FaĨĬi a iąōeĬĴi ĄaĬĬiōeĄeąĴ daąĬ þe déōeþČĥĥeĄeąĴ dĹ ĬĹĨf aĹ MČŔeą-OĨieąĴ, 
ąČĴaĄĄeąĴ eą ČĹōĨaąĴ deĬ cČĄĥþeœeĬ de ōagĹeĬ aĨĴificieþþeĬ de ĥČiąĴe à DĹbaï eĴ eą ĥĨČĄČĹōaąĴ deĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ iąĴeĨąaĴiČąaþeĬ, ČĹōĨaąĴ de 
ąČĹōeþþeĬ ČĥĥČĨĴĹąiĴéĬ ĥČĹĨ þa gþiĬĬe daąĬ þa ĨégiČą (ChaĥiĴĨe 4).

Lila Dubois : ÉcĨiōaiąe eĴ ĥhiþČĬČĥhe ĨeąČĄĄée, ĬeĬ eĬĬaiĬ eœĥþČĨeąĴ þa gþiĬĬe cČĄĄe ĄéĴaĥhČĨe de þa ĨéĬiþieące eĴ de þ'adaĥĴaĴiČą aĹ 
chaągeĄeąĴ. SČą þiōĨe "La PhiþČĬČĥhie de þa VagĹe" eĬĴ Ĺą beĬĴ-ĬeþþeĨ ħĹi ĨéiąĴeĨĥĨèĴe þeĬ ĥĨiąciĥeĬ de þa gþiĬĬe à ĴĨaōeĨĬ þe ĥĨiĬĄe de þa ĬageĬĬe 
eĴ de þa ĥþeiąe cČąĬcieące (ChaĥiĴĨe 4).

Tommaso Bianchi : DéōeþČĥĥeĹĨ de ĴechąČþČgieĬ de ĨéaþiĴé aĹgĄeąĴée ĥČĹĨ þe ĬûaĴe, TČĄĄaĬČ Biaąchi cĨée deĬ eœĥéĨieąceĬ iąĴeĨacĴiōeĬ eą 
ĄiþieĹ ĹĨbaią, ĥĨČøeĴaąĴ deĬ ČbĬĴacþeĬ ōiĨĴĹeþĬ ČĹ deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ ĴĨaąĬfČĨĄéĬ ĬĹĨ þeĬ ĬĹĨfaceĬ ĨéeþþeĬ, eąĨichiĬĬaąĴ þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ eĴ þe 
diōeĨĴiĬĬeĄeąĴ deĬ ĬûaĴeĨĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Grace O'Connell : AĨĴiĬĴe ąĹĄéĨiħĹe eĴ cČąceĥĴĨice d'eąōiĨČąąeĄeąĴĬ iĄĄeĨĬifĬ, GĨace O'CČąąeþþ ĨeĥČĹĬĬe þeĬ þiĄiĴeĬ de þa gþiĬĬe daąĬ þe 
ĄéĴaōeĨĬ eą cĨéaąĴ deĬ ĄČądeĬ ōiĨĴĹeþĬ dŔąaĄiħĹeĬ eĴ ĨéacĴifĬ Čŀ þeĬ ĨideĨĬ ĥeĹōeąĴ eœĥþČĨeĨ deĬ ĥaŔĬageĬ ČąiĨiħĹeĬ eĴ iąĴeĨagiĨ aōec deĬ 
éþéĄeąĴĬ faąĴaĬĴiħĹeĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Benjamin Carter : ÉdĹcaĴeĹĨ eĴ aącieą ĬĹĨfeĹĨ ĥĨČfeĬĬiČąąeþ, BeąøaĄią CaĨĴeĨ a fČądé deĬ écČþeĬ de gþiĬĬe ĥČĹĨ øeĹąeĬ défaōČĨiĬéĬ, 
ąČĴaĄĄeąĴ eą AĬie dĹ SĹd-EĬĴ, ČffĨaąĴ Ĺąe fČĨĄaĴiČą gĨaĴĹiĴe eĴ Ĺą ĬČĹĴieą ĥČĹĨ aideĨ þeĬ eąfaąĴĬ à échaĥĥeĨ à þa ĥaĹōĨeĴé eĴ à Ĭe cČąĬĴĨĹiĨe 
Ĺą aōeąiĨ (ChaĥiĴĨe 4).

Dr. Kim Min-Joon : SĥéciaþiĬĴe deĬ ĴeądaąceĬ cĹþĴĹĨeþþeĬ eĴ ĥĨČfeĬĬeĹĨ à þ'UąiōeĨĬiĴé de SéČĹþ, DĨ. KiĄ Mią-JČČą aąaþŔĬe þ'éōČþĹĴiČą de þa gþiĬĬe 
cČĄĄe ĥhéąČĄèąe ĬČciaþ eĴ ĥhiþČĬČĥhiħĹe, eœĥþČĨaąĴ ĬČą iĄĥacĴ ĬĹĨ þeĬ ideąĴiĴéĬ cČąĴeĄĥČĨaiąeĬ eĴ ĬČą Ĩďþe de cČąĴĨe-cĹþĴĹĨe deōeąĹe 
ĄaiąĬĴĨeaĄ (ChaĥiĴĨe 4).

Sébastien Le Breton : DČcĹĄeąĴaĨiĬĴe ĥĨiĄé, ĬČą fiþĄ "The UąĬeeą Waōe" a ĄiĬ eą þĹĄièĨe deĬ ĬĥČĴĬ de gþiĬĬe iąeœĥþČĨéĬ eĴ deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ 
iĬČþéeĬ eą PaĥČĹaĬie-NČĹōeþþe-GĹiąée, ĨéōéþaąĴ þa ĥĹĨeĴé dĹ ĬĹĨf þČią deĬ fČĹþeĬ eĴ þ'iĄĥČĨĴaące de þa ĥĨéĬeĨōaĴiČą de ceĬ þieĹœ ĬacĨéĬ (ChaĥiĴĨe 
4).

Akira Tanaka : IągéąieĹĨ ĨČbČĴicieą eĴ iąōeąĴeĹĨ dĹ "SĹĨfBČĴ", Ĺą dĨČąe ĬČĹĬ-ĄaĨią aĹĴČąČĄe caĥabþe de cĨéeĨ deĬ ōagĹeĬ ČĥĴiĄiĬéeĬ ĥČĹĨ 
þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ, AûiĨa Taąaûa a ĨéōČþĹĴiČąąé þa ĥeĨĬČąąaþiĬaĴiČą deĬ ĬeĬĬiČąĬ de ĬĹĨf ĥČĹĨ þeĬ aĴhþèĴeĬ de haĹĴ ąiōeaĹ (ChaĥiĴĨe 1).

Lena Petrova : SĥéciaþiĬĴe eą ĨéaþiĴé aĹgĄeąĴée eĴ cČ-fČądaĴĨice de "FþČŎLeąĬ", Leąa PeĴĨČōa déōeþČĥĥe deĬ þĹąeĴĴeĬ cČąąecĴéeĬ ĥČĹĨ þeĬ 
ĨideĨĬ, affichaąĴ eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ deĬ dČąąéeĬ de ĥeĨfČĨĄaące, deĬ ĴĨaøecĴČiĨeĬ ČĥĴiĄaþeĬ eĴ deĬ éþéĄeąĴĬ ōiĨĴĹeþĬ iąĴeĨacĴifĬ ĬĹĨ þeĹĨ 
eąōiĨČąąeĄeąĴ ĥhŔĬiħĹe (ChaĥiĴĨe 1).

Dr. Chen Wei : CheĨcheĹĨ eą ąeĹĨČĬcieąceĬ ĬĥČĨĴiōeĬ, DĨ. Cheą Wei éĴĹdie þ'iĄĥacĴ de þa gþiĬĬe ĬĹĨ þe ceĨōeaĹ, eœĥþČĨaąĴ cČĄĄeąĴ þe "fþČŎ" eĴ 
þ'iĄĄeĨĬiČą ĬeąĬČĨieþþe aĄéþiČĨeąĴ þa cČgąiĴiČą eĴ ĨédĹiĬeąĴ þe ĬĴĨeĬĬ, cČąĴĨibĹaąĴ à Ĺąe ĄeiþþeĹĨe cČĄĥĨéheąĬiČą deĬ bieąfaiĴĬ ĥĬŔchČþČgiħĹeĬ 
dĹ ĬĥČĨĴ (ChaĥiĴĨe 1).

Diego Ramirez : ShaĥeĨ ĨeąČĄĄé eĴ aĨĴiĬaą dĹ bČiĬ, DiegČ RaĄiĨeŜ eĬĴ céþèbĨe ĥČĹĨ ĬeĬ ĥþaącheĬ de ĬĹĨf écČþČgiħĹeĬ fabĨiħĹéeĬ à ĥaĨĴiĨ de 
bČiĬ de ĥaĹþČŎąia iĬĬĹ de fČĨêĴĬ géĨéeĬ dĹĨabþeĄeąĴ, cČĄbiąaąĴ ĥeĨfČĨĄaące ĴĨadiĴiČąąeþþe eĴ ĨeĬĥecĴ de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ (ChaĥiĴĨe 1).

Prof. Sophie Garnier : HiĬĴČĨieąąe deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe eĴ aĹĴeĹĨe de "L'OdŔĬĬée de þa GþiĬĬe", SČĥhie GaĨąieĨ dČcĹĄeąĴe þ'éōČþĹĴiČą deĬ 
ĥĨaĴiħĹeĬ, deĬ ČĨigiąeĬ aąceĬĴĨaþeĬ aĹœ cČĄĥéĴiĴiČąĬ ĄČdeĨąeĬ, ČffĨaąĴ Ĺąe ĥeĨĬĥecĴiōe ĹąiħĹe ĬĹĨ þa ĴĨaąĬfČĨĄaĴiČą cĹþĴĹĨeþþe eĴ écČąČĄiħĹe 
dĹ ĄČąde de þa gþiĬĬe (ChaĥiĴĨe 1).

Noah Khan : JeĹąe eąĴĨeĥĨeąeĹĨ eĴ cĨéaĴeĹĨ de þ'aĥĥþicaĴiČą "SĥČĴFiądeĨ", NČah Khaą a ĨéōČþĹĴiČąąé þa façČą dČąĴ þeĬ ĨideĨĬ décČĹōĨeąĴ de 
ąČĹōeaĹœ ĬĥČĴĬ de gþiĬĬe, eą iąĴégĨaąĴ deĬ ĥĨéōiĬiČąĬ ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ eą ĴeĄĥĬ Ĩéeþ, deĬ dČąąéeĬ ĬĹĨ þeĬ cČądiĴiČąĬ de ōagĹe/ąeige eĴ Ĺąe 
caĨĴČgĨaĥhie cČþþabČĨaĴiōe aþiĄeąĴée ĥaĨ þa cČĄĄĹąaĹĴé (ChaĥiĴĨe 2).

Ava Kim : SĴŔþiĬĴe de ĄČde iąfþĹeąĴe eĴ deĬigąeĨ de cČþþecĴiČąĬ ĬĴĨeeĴŎeaĨ iąĬĥiĨéeĬ ĥaĨ þa cĹþĴĹĨe de þa gþiĬĬe, Aōa KiĄ a ĥČĥĹþaĨiĬé deĬ 
ĬiþhČĹeĴĴeĬ fþĹideĬ eĴ deĬ ĄaĴéĨiaĹœ ĴechąiħĹeĬ, bĨČĹiþþaąĴ þeĬ fĨČąĴièĨeĬ eąĴĨe þeĬ ōêĴeĄeąĴĬ de ĬĥČĨĴ eĴ þa haĹĴe cČĹĴĹĨe ĹĨbaiąe (ChaĥiĴĨe 2).

Dr. Ben Carter : PĬŔchČþČgĹe dĹ ĬĥČĨĴ eĴ cČach ĄeąĴaþ, þe DĨ. Beą CaĨĴeĨ ĴĨaōaiþþe aōec deĬ aĴhþèĴeĬ de gþiĬĬe ĥČĹĨ ČĥĴiĄiĬeĨ þeĹĨ cČąceąĴĨaĴiČą, 
þeĹĨ geĬĴiČą dĹ ĬĴĨeĬĬ eĴ þeĹĨ ĨéĬiþieące face à þa ĥĨeĬĬiČą cČĄĥéĴiĴiōe eĴ aĹœ défiĬ ĥhŔĬiħĹeĬ, eą Ĭ'aĥĥĹŔaąĴ ĬĹĨ deĬ ĴechąiħĹeĬ de ĥþeiąe 
cČąĬcieące (ChaĥiĴĨe 2).

Clara Dubois : FČądaĴĨice de "GþideVČice", Ĺąe ĥþaĴefČĨĄe de ĥČdcaĬĴ dédiée aĹœ hiĬĴČiĨeĬ iąĬĥiĨaąĴeĬ de ĨideĨĬ eĴ aĹœ débaĴĬ ĬĹĨ þ'aōeąiĨ de þa 
gþiĬĬe, CþaĨa DĹbČiĬ ČffĨe Ĺąe ōČiœ aĹœ cČĄĄĹąaĹĴéĬ, abČĨdaąĴ deĬ ĬĹøeĴĬ ĴeþĬ ħĹe þa ĬaąĴé ĄeąĴaþe, þa diōeĨĬiĴé eĴ þ'acĴiōiĬĄe (ChaĥiĴĨe 2).

Kai Sato : PhČĴČgĨaĥhe ĬĥéciaþiĬé daąĬ þeĬ ĥČĨĴĨaiĴĬ de ĨideĨĬ, Kai SaĴČ eĬĴ ĨecČąąĹ ĥČĹĨ Ĭa caĥaciĴé à caĥĴĹĨeĨ þ'âĄe eĴ þa ĥeĨĬČąąaþiĴé deĬ 
aĴhþèĴeĬ, ĬeĬ iĄageĬ eą ąČiĨ eĴ bþaąc éĴaąĴ ĥaĨĴicĹþièĨeĄeąĴ céþèbĨeĬ ĥČĹĨ þeĹĨ ĥĨČfČądeĹĨ éĄČĴiČąąeþþe (ChaĥiĴĨe 2).

Elara Vance : AĨĴiĬĴe ąĹĄéĨiħĹe eĴ cČąceĥĴĨice de fiþĴĨeĬ eĴ d'effeĴĬ ōiĬĹeþĬ ĥČĹĨ þeĬ ĥþaĴefČĨĄeĬ ĬČciaþeĬ, EþaĨa Vaące a cĨéé deĬ eœĥéĨieąceĬ 
iąĴeĨacĴiōeĬ ħĹi ĥeĨĄeĴĴeąĴ aĹœ ĹĴiþiĬaĴeĹĨĬ d'iąĴégĨeĨ deĬ éþéĄeąĴĬ de gþiĬĬe ōiĨĴĹeþĬ daąĬ þeĹĨĬ ōidéČĬ, aĹgĄeąĴaąĴ aiąĬi þ'eągageĄeąĴ eĴ þa 
cĨéaĴiōiĴé eą þigąe (ChaĥiĴĨe 2).

Samuel Rossi : Aącieą ĬĹĨfeĹĨ ĥĨČfeĬĬiČąąeþ ĨecČąōeĨĴi eą ĄiþiĴaąĴ écČþČgiĬĴe, SaĄĹeþ RČĬĬi eĬĴ þa ōČiœ deĬ ČcéaąĬ ĄeąacéĬ. Iþ ČĨgaąiĬe deĬ 
eœĥédiĴiČąĬ de ĬeąĬibiþiĬaĴiČą þe þČąg deĬ cďĴeĬ ĥČþþĹéeĬ eĴ ĴĨaōaiþþe aōec þeĬ gČĹōeĨąeĄeąĴĬ ĥČĹĨ ĨeąfČĨceĨ þeĬ þégiĬþaĴiČąĬ eąōiĨČąąeĄeąĴaþeĬ 
(ChaĥiĴĨe 3).

Marina Lopez : SĥéciaþiĬĴe eą écČąČĄie ciĨcĹþaiĨe eĴ cČąĬĹþĴaąĴe ĥČĹĨ þeĬ ĄaĨħĹeĬ de gþiĬĬe, MaĨiąa LČĥeŜ aide þeĬ eąĴĨeĥĨiĬeĬ à ĨeĥeąĬeĨ þeĹĨĬ 
chaîąeĬ d'aĥĥĨČōiĬiČąąeĄeąĴ, à iąĴégĨeĨ deĬ ĄaĴéĨiaĹœ ĨecŔcþéĬ eĴ à ĄeĴĴĨe eą ĥþace deĬ ĥĨČgĨaĄĄeĬ de ĨeĥĨiĬe eĴ de ĨéeĄĥþČi deĬ 
éħĹiĥeĄeąĴĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Jean-Luc Bertrand : PĨČdĹcĴeĹĨ de fiþĄĬ dČcĹĄeąĴaiĨeĬ, Jeaą-LĹc BeĨĴĨaąd Ĭ'eĬĴ faiĴ cČąąaîĴĨe ĥaĨ ĬeĬ ĤĹōĨeĬ ħĹi eœĥþČĨeąĴ þeĬ diþeĄĄeĬ 
éĴhiħĹeĬ de þa gþiĬĬe ĄČdeĨąe, ąČĴaĄĄeąĴ þeĬ iĄĥacĴĬ dĹ ĬĹĨĴČĹĨiĬĄe ĬĹĨ þeĬ ĬĥČĴĬ ąaĴĹĨeþĬ eĴ þeĬ cČąfþiĴĬ eąĴĨe þeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ þČcaþeĬ eĴ þeĬ 
ąČĹōeaĹœ aĨĨiōaąĴĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Dr. Sofia Vargas : AąĴhĨČĥČþČgĹe cĹþĴĹĨeþþe, DĨ. SČfia VaĨgaĬ éĴĹdie þeĬ ĨiĴĹeþĬ eĴ þeĬ ĴĨadiĴiČąĬ ĬĥiĨiĴĹeþþeĬ aĬĬČciéeĬ à þa gþiĬĬe daąĬ difféĨeąĴeĬ 
cĹþĴĹĨeĬ, de þ'aĨĴ dĹ ĬĹĨf haŎaïeą aĹœ ĥĨaĴiħĹeĬ ĄédiĴaĴiōeĬ deĬ ĬąČŎbČaĨdeĨĬ eą ĄČąĴagąe, ĬČĹþigąaąĴ þe þieą ĥĨČfČąd eąĴĨe þe ĬĥČĨĴ eĴ þa ħĹêĴe 
de ĬeąĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Patrick Murphy : AōČcaĴ ĬĥéciaþiĬé daąĬ þe dĨČiĴ de þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ, PaĴĨicû MĹĨĥhŔ a Ąeąé deĬ acĴiČąĬ eą øĹĬĴice ĬigąificaĴiōeĬ cČąĴĨe þeĬ 
eąĴĨeĥĨiĬeĬ ĥČþþĹaąĴeĬ affecĴaąĴ þeĬ écČĬŔĬĴèĄeĬ de gþiĬĬe, défeądaąĴ þeĬ dĨČiĴĬ deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ cďĴièĨeĬ eĴ ĄČąĴagąaĨdeĬ à Ĺą 
eąōiĨČąąeĄeąĴ Ĭaią (ChaĥiĴĨe 3).

Lena Schmidt : FČądaĴĨice de "ZeĨČ WaĬĴe RideĨĬ", Ĺąe aĬĬČciaĴiČą ħĹi ĥĨČĄeĹĴ þeĬ ĥĨaĴiħĹeĬ de gþiĬĬe ĬaąĬ décheĴĬ, Leąa SchĄidĴ ČĨgaąiĬe deĬ 
aĴeþieĨĬ de fabĨicaĴiČą de Ŏaœ biČdégĨadabþe eĴ de ĨéĥaĨaĴiČą de ĄaĴéĨieþ, eącČĹĨageaąĴ Ĺąe cČąĬČĄĄaĴiČą ĥþĹĬ cČąĬcieąĴe aĹ Ĭeią de þa 
cČĄĄĹąaĹĴé (ChaĥiĴĨe 3).

Carlos "The Shaman" Diaz : GĹide ĬĥiĨiĴĹeþ eĴ ĥĨaĴiħĹaąĴ de ĬĹĨf deĥĹiĬ ĬČą eąfaące, CaĨþČĬ DiaŜ eąĬeigąe þa ĄédiĴaĴiČą eą ĥþeiąe cČąĬcieące 
ĬĹĨ þeĬ ōagĹeĬ, aidaąĴ þeĬ ĨideĨĬ à ĴĨČĹōeĨ þ'haĨĄČąie iąĴéĨieĹĨe eĴ Ĺąe cČąąeœiČą ĥþĹĬ ĥĨČfČąde aōec þa ąaĴĹĨe à ĴĨaōeĨĬ þa gþiĬĬe (ChaĥiĴĨe 3).

Dr. Alice Dubois : CheĨcheĹĬe eą géČgĨaĥhie ĹĨbaiąe, DĨ. Aþice DĹbČiĬ aąaþŔĬe þa ĴĨaąĬfČĨĄaĴiČą deĬ ōiþþeĬ ĥaĨ þa cĹþĴĹĨe dĹ ĬûaĴe, eœaĄiąaąĴ 
cČĄĄeąĴ þeĬ eĬĥaceĬ ĥĹbþicĬ ĬČąĴ ĨéaĥĥĨČĥĨiéĬ eĴ ĨeĄČdeþéĬ ĥaĨ þeĬ ĨideĨĬ, cĨéaąĴ de ąČĹōeþþeĬ fČĨĄeĬ d'eœĥĨeĬĬiČą eĴ de cČhabiĴaĴiČą 
(ChaĥiĴĨe 4).

Maria Ribeiro : MaiĨe de LiĬbČąąe, MaĨia RibeiĨČ a þaącé Ĺą ĥĨČgĨaĄĄe aĄbiĴieĹœ ĥČĹĨ ĴĨaąĬfČĨĄeĨ þeĬ ħĹaiĬ abaądČąąéĬ eą ĬûaĴeĥaĨûĬ eĴ 
ŜČąeĬ de ĬĹĨf ĹĨbaią, faiĬaąĴ de þa ōiþþe Ĺąe deĬĴiąaĴiČą iąąČōaąĴe ĥČĹĨ þa gþiĬĬe eĴ Ĺą ĄČdèþe de ĨeōiĴaþiĬaĴiČą ĹĨbaiąe (ChaĥiĴĨe 4).

Dr. David Lim : EœĥeĨĴ eą iąĴeþþigeące aĨĴificieþþe aĥĥþiħĹée aĹ ĬĥČĨĴ, DĨ. Daōid LiĄ déōeþČĥĥe deĬ aōaĴaĨĬ IA caĥabþeĬ d'iĄiĴeĨ þe ĬĴŔþe eĴ þeĬ 
ĄČĹōeĄeąĴĬ de ĨideĨĬ ĨéeþĬ daąĬ þe ĄéĴaōeĨĬ, ČffĨaąĴ deĬ eœĥéĨieąceĬ de cČĄĥéĴiĴiČą eĴ d'eąĴĨaîąeĄeąĴ hŔĥeĨ-ĨéaþiĬĴeĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Sarah Malik : JČĹĨąaþiĬĴe eĴ dČcĹĄeąĴaĨiĬĴe, SaĨah Maþiû a eœĥþČĨé þ'iĄĥacĴ ĬČciaþ de þa gþiĬĬe daąĬ þeĬ ĨégiČąĬ eą déōeþČĥĥeĄeąĴ, ĄeĴĴaąĴ eą 
þĹĄièĨe deĬ hiĬĴČiĨeĬ de ĨéĬiþieące eĴ d'éĄaąciĥaĴiČą à ĴĨaōeĨĬ þe ĬĹĨf eĴ þe ĬûaĴe daąĬ deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ iĬČþéeĬ (ChaĥiĴĨe 4).

Leo Ramirez : DeĬigąeĨ de øeĹœ ōidéČ eĴ cĨéaĴeĹĨ d'eœĥéĨieąceĬ VR ĥČĹĨ þa gþiĬĬe, LeČ RaĄiĨeŜ eĬĴ à þ'ČĨigiąe de "ZeąiĴh Waōe", Ĺą øeĹ Čŀ þeĬ 
øČĹeĹĨĬ ĥeĹōeąĴ cČąceōČiĨ þeĹĨĬ ĥĨČĥĨeĬ ōagĹeĬ eĴ ĬĥČĴĬ ōiĨĴĹeþĬ, faōČĨiĬaąĴ þa cĨéaĴiōiĴé eĴ þ'eœĥþČĨaĴiČą iþþiĄiĴée (ChaĥiĴĨe 4).

Prof. Kenji Ishida : ÉĴhicieą eĴ ĥhiþČĬČĥhe, PĨČf. Keąøi IĬhida eœĥþČĨe þa gþiĬĬe cČĄĄe Ĺąe ĄéĴaĥhČĨe de þa ōie ĄČdeĨąe, diĬcĹĴaąĴ de cČąceĥĴĬ 
ĴeþĬ ħĹe þ'acceĥĴaĴiČą de þ'iąceĨĴiĴĹde, þa ĨecheĨche de þ'éħĹiþibĨe eĴ þ'iĄĥČĨĴaące de þ'adaĥĴaĴiČą face aĹ chaągeĄeąĴ cČąĬĴaąĴ (ChaĥiĴĨe 4).

Anya Volkov : AĴhþèĴe de ĬąČŎbČaĨd fĨeeĬĴŔþe eĴ icďąe de þa ĄČde, AąŔa VČþûČō a ĹĴiþiĬé Ĭa ĥþaĴefČĨĄe ĥČĹĨ ĥĨČĄČĹōČiĨ þa dĹĨabiþiĴé daąĬ 
þ'iądĹĬĴĨie deĬ ĬĥČĨĴĬ d'hiōeĨ, cČþþabČĨaąĴ aōec deĬ ĄaĨħĹeĬ ĥČĹĨ déōeþČĥĥeĨ deĬ éħĹiĥeĄeąĴĬ écČ-ĨeĬĥČąĬabþeĬ eĴ ĨédĹiĨe þ'eĄĥĨeiąĴe 
écČþČgiħĹe deĬ éōéąeĄeąĴĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Jean-Pierre Leroux : IągéąieĹĨ acČĹĬĴicieą eĴ cČĄĥČĬiĴeĹĨ, Jeaą-PieĨĨe LeĨČĹœ a ĨéōČþĹĴiČąąé þeĬ baądeĬ-ĬČą iĄĄeĨĬiōeĬ deĬ fiþĄĬ de gþiĬĬe eą 
iąĴégĨaąĴ deĬ eąĨegiĬĴĨeĄeąĴĬ ĬČĹĬ-ĄaĨiąĬ eĴ deĬ ĬČąĬ d'eąōiĨČąąeĄeąĴ ąaĴĹĨeþ, cĨéaąĴ deĬ eœĥéĨieąceĬ aĹdiĴiōeĬ ħĹi ĥþČągeąĴ þe ĬĥecĴaĴeĹĨ 
aĹ cĤĹĨ de þ'acĴiČą (ChaĥiĴĨe 2).

Sophie KMbe : CheĨcheĹĬe eą ĄaĴéĨiaĹœ cČĄĥČĬiĴeĬ aōaącéĬ, SČĥhie KĠbe a ĄiĬ aĹ ĥČiąĴ Ĺąe ąČĹōeþþe géąéĨaĴiČą de ĥþaącheĬ ĹþĴĨaþégèĨeĬ eĴ 
ĨéĬiĬĴaąĴeĬ, iąĴégĨaąĴ deĬ fibĨeĬ de caĨbČąe ĨecŔcþéeĬ eĴ deĬ ĨéĬiąeĬ biČ-ĬČĹĨcéeĬ, ĨeĥČĹĬĬaąĴ þeĬ þiĄiĴeĬ de þa ĥeĨfČĨĄaące eĴ de þa dĹĨabiþiĴé 
deĬ éħĹiĥeĄeąĴĬ de gþiĬĬe (ChaĥiĴĨe 1).

Maxime Moreau : EąĴĨeĥĨeąeĹĨ ĬČciaþ eĴ fČądaĴeĹĨ de "WheeþĬ Čf HČĥe", Ĺąe iąiĴiaĴiōe ħĹi fČĹĨąiĴ deĬ ĬûaĴebČaĨdĬ eĴ deĬ cČĹĨĬ aĹœ øeĹąeĬ deĬ 
ħĹaĨĴieĨĬ défaōČĨiĬéĬ, MaœiĄe MČĨeaĹ ĹĴiþiĬe þe ĬûaĴe cČĄĄe ČĹĴiþ d'iąĴégĨaĴiČą ĬČciaþe eĴ de déōeþČĥĥeĄeąĴ ĥeĨĬČąąeþ (ChaĥiĴĨe 4).

Dr. Clara Bell : EœĥeĨĴe eą biČĄécaąiħĹe ĬĥČĨĴiōe, DĨ. CþaĨa Beþþ déōeþČĥĥe deĬ caĥĴeĹĨĬ ĥČĨĴabþeĬ ĬČĥhiĬĴiħĹéĬ ħĹi fČĹĨąiĬĬeąĴ aĹœ ĨideĨĬ deĬ 
dČąąéeĬ ĥĨéciĬeĬ ĬĹĨ þeĹĨ ĄČĹōeĄeąĴ eĴ þeĹĨ ĥČĬĴĹĨe, ĥeĨĄeĴĴaąĴ Ĺąe ČĥĴiĄiĬaĴiČą de þa ĴechąiħĹe eĴ Ĺąe ĥĨéōeąĴiČą accĨĹe deĬ bþeĬĬĹĨeĬ 
(ChaĥiĴĨe 1).

Renée Duval : AĨchiĴecĴe ĥaŔĬagiĬĴe eĴ cČąceĥĴĨice de ĥaĨcĬ ĹĨbaiąĬ iąąČōaąĴĬ, Reąée DĹōaþ iąĴègĨe deĬ éþéĄeąĴĬ ąaĴĹĨeþĬ eĴ deĬ ĬĴĨĹcĴĹĨeĬ 
ĄČdĹþabþeĬ ĥČĹĨ cĨéeĨ deĬ eĬĥaceĬ de gþiĬĬe ĥČþŔōaþeąĴĬ, faōČĨiĬaąĴ þa ĥĨaĴiħĹe dĹ ĬûaĴe, dĹ ĥaĨûČĹĨ eĴ dĹ BMX eą haĨĄČąie aōec 
þ'eąōiĨČąąeĄeąĴ (ChaĥiĴĨe 4).

Pablo "The Poet" Gomez : RaĥĥeĹĨ eĴ ĥČèĴe ĹĨbaią, PabþČ GČĄeŜ eĬĴ Ĺąe ōČiœ ĄaøeĹĨe de þa cĹþĴĹĨe ĬûaĴe ĹądeĨgĨČĹąd, ĬeĬ ĴeœĴeĬ céþébĨaąĴ þa 
þibeĨĴé, þa ĨébeþþiČą eĴ þa fĨaĴeĨąiĴé deĬ ĨĹeĬ, ĬČĹōeąĴ iąĴeĨĥĨéĴéĬ þČĨĬ de ĬeĬĬiČąĬ ĬĥČąĴaąéeĬ daąĬ þeĬ ĬûaĴeĥaĨûĬ (ChaĥiĴĨe 2).

Elena Volkov : EœĥeĨĴe eą écČąČĄie de þa gþiĬĬe, Eþeąa VČþûČō éĴĹdie þ'iĄĥacĴ deĬ cČĄĥéĴiĴiČąĬ iąĴeĨąaĴiČąaþeĬ eĴ dĹ ĴČĹĨiĬĄe de gþiĬĬe ĬĹĨ þeĬ 
écČąČĄieĬ þČcaþeĬ, aiąĬi ħĹe þeĬ défiĬ þiéĬ à þa geąĴĨificaĴiČą deĬ ĬĥČĴĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ (ChaĥiĴĨe 3).

Yuki Tanaka : DéōeþČĥĥeĹĬe de þČgicieþĬ ĥČĹĨ ĬiĄĹþaĴeĹĨĬ de ąeige ōiĨĴĹeþĬ, YĹûi Taąaûa cĨée deĬ eąōiĨČąąeĄeąĴĬ hŔĥeĨ-ĨéaþiĬĴeĬ ĥČĹĨ 
þ'eąĴĨaîąeĄeąĴ aĹ ĬąČŎbČaĨd eĴ aĹ Ĭûi, iącþĹaąĴ deĬ ōaĨiabþeĬ cČĄĄe þa ĴeœĴĹĨe de þa ąeige eĴ þeĬ cČądiĴiČąĬ ĄéĴéČĨČþČgiħĹeĬ, ČffĨaąĴ Ĺąe 
eœĥéĨieące iĄĄeĨĬiōe ĹąiħĹe (ChaĥiĴĨe 1).

Gabriela Morales : AcĴiōiĬĴe cČĄĄĹąaĹĴaiĨe eĴ ĬĹĨfeĹĬe de Big Waōe, GabĨieþa MČĨaþeĬ ĹĴiþiĬe Ĭa ąČĴČĨiéĴé ĥČĹĨ ĬeąĬibiþiĬeĨ aĹœ iąégaþiĴéĬ 
ĬČciaþeĬ daąĬ þeĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ cďĴièĨeĬ, ĥþaidaąĴ ĥČĹĨ Ĺą accèĬ éħĹiĴabþe aĹœ ōagĹeĬ eĴ þa ĥĨČĴecĴiČą deĬ dĨČiĴĬ deĬ ĥČĥĹþaĴiČąĬ aĹĴČchĴČąeĬ 
(ChaĥiĴĨe 3).

Oliver Stone : CiąéaĬĴe iądéĥeądaąĴ, OþiōeĨ SĴČąe eĬĴ cČąąĹ ĥČĹĨ ĬeĬ fiþĄĬ de ĬĹĨf eœĥéĨiĄeąĴaĹœ ħĹi fĹĬiČąąeąĴ deĬ iĄageĬ éĥiħĹeĬ aōec deĬ 
ąaĨĨaĴiČąĬ iąĴĨČĬĥecĴiōeĬ, eœĥþČĨaąĴ þa diĄeąĬiČą ĥhiþČĬČĥhiħĹe de þa gþiĬĬe eĴ þa ħĹêĴe de ĬeąĬ à ĴĨaōeĨĬ þa ąaĴĹĨe (ChaĥiĴĨe 4).

Dr. Jean Leclerc : SĥéciaþiĬĴe eą ĨČbČĴiħĹe eĴ aĹĴČĄaĴiĬaĴiČą, DĨ. Jeaą LecþeĨc déōeþČĥĥe deĬ ĬŔĬĴèĄeĬ de dĨČąeĬ iąĴeþþigeąĴĬ caĥabþeĬ de ĬĹiōĨe 
eĴ de fiþĄeĨ þeĬ ĨideĨĬ aōec Ĺąe ĥĨéciĬiČą ĬaąĬ ĥĨécédeąĴ, ČĹōĨaąĴ de ąČĹōeþþeĬ ĥeĨĬĥecĴiōeĬ ĥČĹĨ þa ĨéaþiĬaĴiČą de cČąĴeąĹĬ ōiĬĹeþĬ dŔąaĄiħĹeĬ 
(ChaĥiĴĨe 1).

Léo Moreau : CĹĨaĴeĹĨ d'eœĥČĬiĴiČąĬ d'aĨĴ þiéeĬ à þa gþiĬĬe, LéČ MČĨeaĹ a ĄiĬ eą þĹĄièĨe deĬ aĨĴiĬĴeĬ ōiĬĹeþĬ eĴ deĬ ĥhČĴČgĨaĥheĬ ħĹi caĥĴĹĨeąĴ 
þ'eĬĴhéĴiħĹe eĴ þa cĹþĴĹĨe dĹ ĬĹĨf, dĹ ĬûaĴe eĴ dĹ ĬąČŎbČaĨd, cČąĴĨibĹaąĴ à ĨecČąąaîĴĨe þa gþiĬĬe cČĄĄe Ĺąe fČĨĄe d'eœĥĨeĬĬiČą aĨĴiĬĴiħĹe à ĥaĨĴ 
eąĴièĨe (ChaĥiĴĨe 2).

Kimiko Yamamoto : FČądaĴĨice de "Oceaą HaĨĄČąŔ", Ĺąe ONG dédiée à þa ĨeĬĴaĹĨaĴiČą deĬ ĨécifĬ cČĨaþþieąĬ eĴ deĬ écČĬŔĬĴèĄeĬ ĄaĨiąĬ 
iĄĥacĴéĬ ĥaĨ þe ĴČĹĨiĬĄe de gþiĬĬe, KiĄiûČ YaĄaĄČĴČ Ąèąe deĬ ĥĨČøeĴĬ de ĨeĥþaąĴaĴiČą eĴ d'édĹcaĴiČą eąōiĨČąąeĄeąĴaþe (ChaĥiĴĨe 3).



Chronologie : De la marge au mainstream

11950-1970 : Les racines californiennes et hawaïennes

L'éĄeĨgeące de þa cĹþĴĹĨe ĬĹĨf ĄČdeĨąe ĥĨeąd Ĩaciąe ĬĹĨ þeĬ 
cďĴeĬ eąĬČþeiþþéeĬ de CaþifČĨąie eĴ þeĬ ōagĹeĬ ĄŔĴhiħĹeĬ de 

HaŎaii, ĥČĨĴée ĥaĨ deĬ figĹĨeĬ eĄbþéĄaĴiħĹeĬ cČĄĄe DĹûe 
KahaąaĄČûĹ. LeĬ ĥĨeĄieĨĬ fiþĄĬ, Ĵeþ ħĹe "The EądþeĬĬ 

SĹĄĄeĨ", eĴ þa ĄĹĬiħĹe ĬĹĨf façČąąeąĴ aþČĨĬ ĬČą eĬĴhéĴiħĹe. 
Eą ĥaĨaþþèþe, þe ĬûaĴebČaĨd ōČiĴ þe øČĹĨ cČĄĄe Ĺąe eœĴeąĬiČą 

de ceĴĴe ĥaĬĬiČą, ĥeĨĄeĴĴaąĴ de "ĬĹĨfeĨ þe biĴĹĄe" eą þ'abĬeące 
de ōagĹeĬ, ąČĴaĄĄeąĴ daąĬ þeĬ ĥiĬciąeĬ caþifČĨąieąąeĬ.

2 1970-1990 : De la contre-culture à la 
professionnalisation

Le ĬąČŎbČaĨd cČąąaîĴ Ĺą déōeþČĥĥeĄeąĴ Ĩaĥide, éōČþĹaąĴ deĬ 
"ĬąĹĨfeĨĬ" aĨĴiĬaąaĹœ ōeĨĬ deĬ ĥþaącheĬ ĥþĹĬ ĬČĥhiĬĴiħĹéeĬ, 
ĄaþgĨé þ'hČĬĴiþiĴé iąiĴiaþe deĬ ĬĴaĴiČąĬ de Ĭûi. Le ĬĹĨf Ĭe 
ĥĨČfeĬĬiČąąaþiĬe aōec þ'iąĬĴaĹĨaĴiČą deĬ ĥĨeĄièĨeĬ 
cČĄĥéĴiĴiČąĬ ĄČądiaþeĬ (cČĄĄe þe ciĨcĹiĴ IPS, fĹĴĹĨ ASP), 
ĨéōéþaąĴ deĬ icďąeĬ gþČbaþeĬ. L'iąōeąĴiČą deĬ ĨČĹeĬ eą 
ĥČþŔĹĨéĴhaąe ĨéōČþĹĴiČąąe þe ĬûaĴebČaĨd, þĹi ČffĨaąĴ Ĺąe 
adhéĨeące eĴ Ĺąe ōiĴeĬĬe iąédiĴeĬ ħĹi ĥĨČĥĹþĬeąĴ þe ĬĥČĨĴ ōeĨĬ 
Ĺąe eœĥþČĬiČą de ĥČĥĹþaĨiĴé.

31990-2010 : L'ère de la médiatisation et de 
l'innovation

La ĄédiaĴiĬaĴiČą de ĄaĬĬe Ĭ'accéþèĨe aōec þe þaąceĄeąĴ deĬ X 
GaĄeĬ ĥaĨ ESPN, ČffĨaąĴ Ĺąe ĥþaĴefČĨĄe ĄČądiaþe aĹœ ĬĥČĨĴĬ 

de gþiĬĬe eœĴĨêĄeĬ. De ąČĹōeþþeĬ diĬciĥþiąeĬ hŔbĨideĬ, ĴeþþeĬ 
ħĹe þe ŎiągĬĹĨf eĴ þe ûiĴeĬĹĨf, ōČieąĴ þe øČĹĨ, ĨeĥČĹĬĬaąĴ þeĬ 
þiĄiĴeĬ de þa gþiĬĬe ąaĹĴiħĹe. Le ĬąČŎbČaĨd eĬĴ déĬČĨĄaiĬ 

ĥþeiąeĄeąĴ acceĥĴé eĴ iąĴégĨé daąĬ ĴČĹĴeĬ þeĬ ĬĴaĴiČąĬ, ĴaądiĬ 
ħĹe þeĬ ĥĨeĄièĨeĬ ĄaĨħĹeĬ de gþiĬĬe (cČĄĄe QĹiûĬiþōeĨ ČĹ 

BiþþabČąg) eąĴĨeąĴ eą bČĹĨĬe, ĴéĄČigąaąĴ de þ'aĄĥþeĹĨ 
écČąČĄiħĹe dĹ ĬecĴeĹĨ.

4 2010-2020 : La révolution numérique et l'appel des 
JO

LeĬ ĨéĬeaĹœ ĬČciaĹœ ĴĨaąĬfČĨĄeąĴ ĨadicaþeĄeąĴ þa ōiĬibiþiĴé deĬ 
ĨideĨĬ eĴ þ'accèĬ à þa cĹþĴĹĨe gþiĬĬe, cĨéaąĴ de ąČĹōeþþeĬ icďąeĬ 
cČĄĄe ChþČa KaĄiĨ eĴ deĬ cþiĥĬ ōiĨaĹœ. L'éĄeĨgeące dĹ fČiþ 
ĨedéfiąiĴ þa ĬeąĬaĴiČą de gþiĬĬe eą ĥeĨĄeĴĴaąĴ de "ōČþeĨ" aĹ-
deĬĬĹĬ de þ'eaĹ. PČĹĨ þa ĥĨeĄièĨe fČiĬ, þe ĬĹĨf, þe ĬûaĴe eĴ 
þ'eĬcaþade ĬČąĴ acceĥĴéĬ aĹœ JeĹœ OþŔĄĥiħĹeĬ de TČûŔČ 2020, 
ĄaĨħĹaąĴ þ'eąĴĨée de þa gþiĬĬe ĬĹĨ þa Ĭcèąe ĬĥČĨĴiōe ĄČądiaþe 
aōec deĬ aĄbaĬĬadĨiceĬ ĴeþþeĬ ħĹe CþaĨiĬĬa MČČĨŔ. CeĴĴe 
ĥéĨiČde ōČiĴ aĹĬĬi Ĺąe ĥĨiĬe de cČąĬcieące écČþČgiħĹe ĄaĬĬiōe 
aĹ Ĭeią deĬ cČĄĄĹąaĹĴéĬ.

52020-2030 : Glisse augmentée et engagements 
globaux

L'iąĴégĨaĴiČą dĹ ĄéĴaōeĨĬ eĴ de þa ĨéaþiĴé ōiĨĴĹeþþe ČffĨe de 
ąČĹōeþþeĬ diĄeąĬiČąĬ à þa gþiĬĬe, cČĄĄe þe ĥĨČøeĴ 

MegaōeĨSĹĨf, fĹĬiČąąaąĴ þeĬ ĄČądeĬ ĥhŔĬiħĹe eĴ ōiĨĴĹeþ. LeĬ 
JeĹœ OþŔĄĥiħĹeĬ de PaĨiĬ 2024 cČąfiĨĄeąĴ þe ĬĴaĴĹĴ 

ĄaiąĬĴĨeaĄ deĬ ĬĥČĨĴĬ de gþiĬĬe. Uąe eœĥþČĬiČą d'iąiĴiaĴiōeĬ 
écČþČgiħĹeĬ (ĴeþþeĬ ħĹe þe ąeĴĴČŔage deĬ ĥþageĬ à Baþi) eĴ 
ĬČciaþeĬ (ĬeĬĬiČąĬ cČĄĄĹąaĹĴaiĨeĬ à DaûaĨ, acĴiōiĬĄe à 

FþČĨiaąčĥČþiĬ ōia LĹcia Siþōa) Ĭe ĄaąifeĬĴe. La gþČbaþiĬaĴiČą eĬĴ 
cČĄĥþèĴe, aōec þ'éĄeĨgeące de ĬcèąeĬ ĄaøeĹĨeĬ eĴ deĬ ĬĥČĴĬ 

eĄbþéĄaĴiħĹeĬ eą AfĨiħĹe (TaghaŜČĹĴ) eĴ eą AĬie.

CeĴĴe chĨČąČþČgie iþþĹĬĴĨe þa ĴĨaøecĴČiĨe faĬciąaąĴe de þa gþiĬĬe : ĥaĨĴie deĬ ĄaĨgeĬ cČąĴĨe-cĹþĴĹĨeþþeĬ (LČĨeĴ, 1995), eþþe a ĥĨČgĨeĬĬiōeĄeąĴ cČąħĹiĬ þe 
ceąĴĨe de þ'échiħĹieĨ ĬĥČĨĴif ĄČądiaþ, ĴČĹĴ eą cČąĬeĨōaąĴ Ĺąe ĥaĨĴie de ĬČą ADN Ĩebeþþe eĴ cĨéaĴif. Ce ĥaĨcČĹĨĬ ĴéĄČigąe de Ĭa caĥaciĴé ĹąiħĹe à 
éōČþĹeĨ ĴČĹĴ eą ĥĨéĬeĨōaąĴ ĬČą eĬĬeące.
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